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Du golf 
explosif

BEYROUTH (AFP) — 
Coincé entre le camp 
palestinien de Chaula et 
le quartier Chiite d'Ou- 
zai, dans la banlieue sud 
de Beyrouth, le "Golf 
club du Liban” a rouvert 
ses portes après quatre 
mois de fermeture, signe 
de la normalisation.

Ici. contrairement à 
tous les golfs du monde, 
le terrain n’est pas vert 
mais brun car la pelouse 
a été arrachée par en 
droits ou brûlée par les 
bombes lors de l'in­
vasion israélienne de l’é­
té dernier. Autre ori­
ginalité. à l’entrée' du 
parcours, la direction a 
apposé une pancarte: 
"Attention aux bombes, 
mines et autres”. Cet 
avertissement n’est pas 
superflu Malgré plu­
sieurs déminages ef­
fectués par les contin­
gents français et italien 
de la force mul­
tinationale. des joueurs 
découvrent chaque jour 
des explosifs.

Sur une petite hau­
teur qui marque le dé­
part du premier par­
cours. les joueurs "dri­
vent" en pataugeant 
dans la boue alors que le 
“tee”, destiné à su­
rélever la balle de dé­
part, a pu être placé 
dans une petite tache de 
gazon échappée par mi­
racle aux combats.

Dans ce golf à neuf 
trous, deux "green” sont 
impraticables. Sur les 
autres, les golfeurs “put- 
tent" avec précaution 
sur le gazon qui vient 
d'être installé.

Tous ces in­
convénients ne dé­
couragent nullement les 
joueurs. “Nous avons 
750 membres dont cer­
tains ont payé pendant 
les huit ans de guerre 
leur cotisation annuelle 
sans pouvoir venir au 
golf. Alors aujourd'hui, 
comprenez qu'ils aient 
envie de jouer", déclare 
le directeur du club. M. 
Joseph Achour

Sur ce terrain, ainsi 
que dans la pinède voi­
sine, les combats ont été 
très durs en juillet entre 
Israéliens et Pa­
lestiniens, car il re­
présentait une position 
stratégique à proximité 
de l’aéroport Selon M 
Achour. les Israéliens 
ont occupé pendant près 
de deux mois un centre 
de réception aérien qui 
se trouve en plein milieu 
du golf et pour le pro­
téger ont mis en place 
des remblais de sable dé 
truisant des rangées 
d’arbustes et des massifs 
de fleurs.

Une paroi de la pis­
cine a été éventrée par 
des obus et le "pavillon 
du golf’ où se trou­
vaient le restaurant, le 
billard et la salle de brid­
ge a été en partie ravagé 
par les combats. Les dé 
gats sont estimés à 
400.000 dollars.

Malgré tout, M. 
Achour est optimiste. Le 
droit d’entrée au club 
est passé de 7.200 à 9,600 
dollars et la cotisation 
annuelle a été fixée à 
360 dollars.
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Le gardien Richard Sévigny vient d'arrêter un tir à bout portant de l'ailier Al MacAdam. des North Stars 
du Minnesota. Le défenseur Gilbert Delorme est immédiatement après venu à la rescousse.

LA” victoire 
de Sévigny

par Bernard CYR
BLOOMINGTON. Minnesota - L'année der­

nière, lorsque les journalistes entouraient Richard 
Sévigny c'était pour l'entendre parler de ses mal­
heurs, lui qui était devenu le troisième violon chez 
les gardiens de buts du Canadien de Montréal. Hier, 
la scène s’est répétée, mais c'était plutôt pour lui 
tirer des commentaires de la bouche, après “SA" 
victoire de 3-2 sur les North Stars du Minnesota, à 
Bloomington

"Il est beaucoup plus facile de se préparer 
psychologiquement pour un match contre une équi­
pe comme les North Stars, disait Sévigny, très 
humblement, de sa brillante performance de 39 
arrêts devant un bombardement de 41 tirs. C’est un 
peu étrange: c’est comme si on pouvait toucher ce 
sentiment particulier qui flotte dans le vestiaire 
avant une rencontre du genre."

Puis, revenant à une analyse plus égocentrique, 
il ajoutait: “C’est peut-être mon meilleur match des 
deux dernières années mais c’est normal, puisque je 
joue plus souvent. Je garde les buts comme je le 
faisais il y a deux ans, lorsque j’ai remporté huit ou 
neuf victoires consécutivement.”

Montréal 3, 
Minnesota 2

Première période
1— Montréol: Acton, 6e (Hunter, Delorme) 10:56
2— Minnesoto: Ciccorelli, 12e (McCorthv) 13:41
3— Montréol: Robinson, 2e (Mondou, Noslund) 16: 

39
Pénalités: Giles Min, Tremblay Mtl 17:25.

Deuxième période
4— Minnesota: Douglas, 5e (Ferguson, Hartsburg) 

16:33
5— Montréal: Delorme, 2e (Lofleur, Gingras) 18:33 

Pénalités: Mondou Mtl 1:02, Lofleur Mtl, Mc­
Carthy Min 9:17, Smith Min, Picard Mtl 17:27, Mc­
Carthy Min maleure, Hunter Mtl mineure, majeure, 
match 19:43.

Troisième période
Aucun but
Pénalité: Wickenheiser Mtl 5:50.

Tirs ou but:
Montréal 8 12 9—29
Minnesota 12 14 15—41

Gardiens: Sévigny, Montréal; Beaupré, Min­
nesota.

Assistance: 14,660

Gordie Howe quittera 
lui aussi les Whalers

par Maurice DUMAS
envoyé spécial du Soleil 

HARTFORD — Un à un. les 
membres de la célèbre famille Ho­
we se dissocient des Whalers de 
Hartford. Et ils partent tous la 
gueule sure..

Le prochain à quitter sera Gor­
die. le paternel, qui occupe le poste 
de directeur du personnel. Un 
grand titre qui ne veut pas dire 
grand-chose. Le légendaire numéro 
9 n’est presque jamais consulté et 
on le tient à l'écart des décisions 
importantes. Il ne peut même pas 
regarder par le trou de la serrure. 
Un peu comme Maurice Richard à 
une certaine époque chez le Ca­
nadien de Montréal.

"Mon père ne fera pas long feu 
avec les Whalers", a déclaré Mark 
Howe après avoir été échangé aux 
Flyers de Philadelphie.

Même s’il était protégé par une 
clause de non-échange, Mark Ho 
wc a accepté de prendre la route de 
Philadelphie. Les Flyers lui ont 
presque donné la lune et les étoiles 

Quelques mois plus tôt, les di­
rigeants des Whalers avaient mis 
Marty Howe à la porte en ne l'in­
vitant pas à leur camp d'en­
trainement. I^*s Bruins de Boston 
l'ont ensuite ramassé pour une 
bouchée de pain.

"Mon contrat était valide pour 
plusieurs autres années, mais les 
Whalers ne voulaient pas me voir à 
leur camp d’entraînement, a pesté 
Marty Howe. Je ne suis pas fâché 
d’être rendu à Boston."

Colleen, l'épouse, la mère et le 
cerveau des entreprises Howe. n'a 
plus rien à voir avec les Whalers. 
Elle administre encore les biens et 
les gros sous de son époux et de ses 
deux fils.

Vous vous en souvenez! On 
avait déroulé le tapis rouge pour 
les membres de la famille Howe, le 
23 mai 1977, lors de leur arrivée à 
Hartford. On croyait alors qu’ils ne 
quitteraient jamais cette ville.

EN BREF: Après avoir purgé 
une suspension de deux matchs 
pour indiscipline, le centre Pierre 
Larouchc est revenu dans les bon­
nes grâces des dirigeants des Wha­
lers de Hartford...

• Mark Johnson, George Lyle 
et Chris Kotsopoulos sont les seuls 
joueurs des Whalers à montrer des 
fiches positives dans la colonne des 
plus et des moins...

• A Hartford, on dit que Russ 
Anderson. Archie Henderson. Ed 
Hospodar et Greg Adams ne se 
gênent pas pour brasser leurs ri­
vaux...
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Gordie Howe sera le dernier membre de la 
célèbre famille à quitter l'organisation des 
Whalers d'Hartford.
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Sévigny a joué de façon beaucoup conser­
vatrice hier, lui qui effectue souvent des sorties 
imprudentes au cours d'un match. Mais il affirmait 
n’avoir rien modifié à sa manière de jouer.

“Il est vrai que j’ai été plus conservateur ce 
soir, mais c’est uniquement parce que les coins de 
patinoire sont plus larges ici qu'ailleurs."

Du côté offensif, le but de la victoire a été 
réussi par le défenseur Gilbert Delorme et il sou­
lignait combien il était important de remporter le 
premier d’une série de matches à l’étranger.

“Je suis bien content d’avoir gagné ce match, 
parce que ce ne fut pas facile, comme vous l'avez 
sûrement constaté. Il n’est jamais facile de bien 
réussir globalement lorsqu’on perd le premier d’une 
série de matches à l'extérieur.”

Delorme a réussi son but à l’aide d’un tir 
frappée puissant et bas. lui qui avait tendance à tirer 
au-dessus du filet en début de saison.

“J’avais des bâtons neufs au début de la saison 
et je devais m’y habituer. C’est une simple question 
d'adaptation. 11 y a aussi le fait que je tire plus 
souvent au but depuis quelque temps, ce qui aug­
mente mes chances de réussite.”
Deux surprises

Le Canadien de Montréal avait deux surprises 
pour les gens du Minnesota hier soir: la première 
neige de l’année et une première défaite pour leurs 
North Stars en sept matches à domicile cette saison, 
au compte de 3-2 devant 14.660 spectateurs.

La seule équipe de la LNH invaincue à domicile, 
avant le match d’hier, a ainsi plié l'échine devant la 
formation présentant le meilleur dossier à l'étranger 
(5-1-1) depuis le début de la saison.

La rencontre a été disputée à vive allure, les 
beaux jeux de passes et les solides mises en échec se 
multipiliant.

Il faut dire que les North Stars ont dominé 
pendant une bonne partie de la rencontre, mais ils 
se sont buté à un Richard Sévigny brillant, surtout 
en deuxième et troisième périodes. Il a bloqué 29 tirs 
dans les 40 dernières minutes, pour un total de 41 
arrêts. Il n'a cédé que devant Dino Ciccarelli (12e) 
et Jordy Douglas (5e) et il a permis au Canadien de 
demeurer invaincu dans ses sept derniers matches 
contre les North Stars (4-0-3).

Keith Acton (6e). Larry Robinson (2e) et Gil­
bert Delorme (2e) ont marqué les filets des vain­
queurs, bien souvent débordés par l'omnipresence 
des North Stars en leur territoire
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Fryman passe un 
savon à McHale

"Je n'al pas un« éducation universitaire, 
mais n'essayez pas de me dire qu'un club qui a 
attiré 2,300,000 amateurs et qui a retiré $8 
millions en droits de radio et de télévision a 
perdu de l'argent"

C'est une ironique remarque du fermier et 
lanceur Woodie Fryman qui est passée Ina­
perçue, en fin de semaine dernière, au moment 
où l'on découvrait par le biais de la presse 
anglophone de Montréal, que les frères Stastny 
étaient plongés en plein tourment dans le 
cadre de la ville de Québec.

Difficile à croire en effet que les Expos de 
Montréal se retrouvent dans le rouge pour S2.5 
millions après avoir atteint des sommets pro­
digieux au chapitre des revenus, soit des en­
trées de quelque S24 millions. Ou bien le 
président John McHale est un bien piètre 
administrateur. Incapable de se retrouver sous 
une avalanche de billets verts, ou bien tous les 
autres clubs de baseball majeur, beaucoup 
moins favorisés sur le plan revenus, sont 
condamnés à une retentissante banqueroute.

Il faut dire tout de suite que le vieux 
releveur est un peu amer. Woodie Fryman a vu 
ses camarades du terrain de baseball, les 
Carter, Dawson, Rogers. Oliver et autres plon­
ger goulûment dans le trésor des Expos, et il 
s'est imaginé qu'il pourrait les imiter quelque 
peu. Fryman visait un contrat de $600,000 pour 
1983, soit une hausse de 50 pour 100 sur ses 
gages de $400.000 de l'été dernier. Le suave 
Fryman a ajouté ceci:

"J'almerals ça revenir à Montréal, la sai­
son prochaine. Les Expos ont un bon club et 
maintenant Ils ont un gérant"

Je me demande maintenant si le fermier du 
Kentucky sera aussi populaire auprès de John 
McHale. En deux remarques ironiques, il l'a 
salé prodigieusement Premièrement il l'é­
pingle comme un super bluffeur ou un piètre 
administrateur et deuxièmement il l'accuse 
d'avoir expédié une équipe au front sans gé­
rant en 1982. Quel savon.

John McHale, personnage à la carrure 
impressionnante, au discours bien articulé, 
s'est très bien tiré de quelques faux pas, à 
Montréal, l'été dernier. Je l'ai déjà signalé, cet 
homme taillé pour une carrière de diplomate, a 
manifestement le don d'éviter toute forme d'é­
claboussures. Fin connaisseur de baseball, il 
s'est pourtant mis la main dans le tordeur en 
confiant sa troupe à Jim Fanning qui n'avait

Mm

Woodie FRYMAN

Sur un ton sarcastique, l'entraîneur Glen 
Sather a accusé sa troupe d'avoir trop regardé 
en spectateurs la magie des Stastny, l’autre 
soir, au Colisée... L'arrière Kevin Lowe, des 
Oilers d’Edmonton, avance pour sa part qu'il 
n'y a pas un trio qui se rapproche de celui de 
Peter Stastny par la rapidité de l’exécution, pas 
même celui de Bryan Trottier des Islanders... 
“Ça ne se compare même pas pour une raison, 
explique Lowe. Sur la ligne de Trottier. on se 
passe très bien la rondelle, mais c'est plus lent 
Les Stastny conservent leur vive allure tout en 
exécutant Ils font les deux ensemble à la 
perfection.”

e • e
Prétendant que les Oilers ont les éléments 

chez de jeunes arrières pour remplacer Risto 
Siltanen, l'entraîneur Glen Sather, avec son 
brin d'arrogance coutumière, prétend qu'il a 
bâti, à Edmonton, l'une des grandes puis­
sances de la LNH... “C'est encore un club très 
jeune qui peut commettre des erreurs, ce que 
nous allons corriger, mais nous avons l'une 
des meilleures formations de la Ligue nationale 
présentement dit-il. Nous avons tous les élé­
ments pour nous. Nous avons de la pro­
fondeur, du poids, des athlètes robustes, et des 
gars pour toutes les besognes. C'est pas mal 
complet"

e e e
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John McHALE
Le $ol€0i. Roland Morcoui

pas le doigté et l'expérience pour diriger un 
club de baseball majeur. Ç lui a coûté une 
participation è la Série mondiale. Par-dessus 
tout même en maniant des fonds consi­
dérables, Il trouve le moyen de faire un déficit

En plein Eldorado
A moins, comme l'insinue Fryman, qu'on 

essaie, au sujet de ce déficit de nous passer 
des “accraires", comme diraient nos aïeux. 
Mais j’en douterais. Le baseball montréalais 
s'est montré tellement généreux sur le plan 
salarial, avec entre autres des sommes qui 
vont Inutilement aux Bill Lee. Stan Bahnsen, 
Rodney Scott Rowland Office et autres que les 
Montréalais sont maintenant aux prises avec 
une masse salariale atteignant $11 millions, 
l'une des plus Importantes dans le baseball 
majeur. On peut se demander si les Expos 
pourront se sortir de cette mauvaise tangente.

“En 1983. nous allons nous rajuster, pré­
tend John McHale. Nous allons préparer notre 
budget pour être compétitifs, et si nous ga­
gnons au bout de tout ça, ce sera un boni.”

Ça reste a voir. On a mis un “stop" è 
Woodie Fryman, mais McHale aura bientôt 
affaire à son as de la relève. Jeff Reardon, qui a 
la dent longue. Le président et directeur-gérant 
devra mettre aussi sous contrat des joueurs 
comme Tim Wallach, Charlie Lea et Bill Gui- 
lickson. Donc la roue devrait continuer de 
tourner Le salaire moyen dans ce club de 
baseball a augmenté de 27 pour 100. l'an 
dernier, pour une moyenne de $235.000 par 
athlète. Comment mettre un frein à tout ça?

Woodie Fryman l'a bien exprimé. La 
convoitise excite les porte-couleurs du club de 
baseball pour deux raisons. Ils ont d'abord été 
témoins de la générosité des Expos è l'endroit 
de leurs coéquipiers, et ils sont ensuite éblouis
par les assistances et les revenus de télévision.

•

Ils pensent que les Expos vivent en plein 
Eldorado. Parce que le club de baseball trans­
met son image sur le petit écran d’un océan è 
l'autre, sur le territoire du Canada qu'il partage 
avec un seul autre club, les Blue Jays de 
Toronto, ils encaissent $8,1 millions en té­
lévision. lis sont premiers en Amérique du 
Nord dans ce domaine. En comparaison, dans 
leur immense marché de la Californie, les 
Dodgers de Los Angeles se limitent à $2.75 
millions. Pas étonnant que McHale soit assailli 
par ses joueurs!

A'

Malgré les plans établis au début de la 
saison, même si Michel Bergeron es* réticent à 
l'admettre, les Nordiques étaient lancés avec le

§ardien Daniel Bouchard dans la foulée des 
xpos avec Gary Carter... On avait prétendu, en 

début de campagne, que John Garrett irait plus 
souvent sur la ligne de feu. cette année, mais 
c'est rouillé qu’il a remplacé Bouchard au pied 
levé l'autre soir. Garrett a arrêté les rondelles 
dans le style tordu et imprévisible qié avait été 
le sien contre les Bruins de Boston, le prin­
temps dernier, mais les Fleurdelisés ont été 
chanceux... En ne faisant pas traveller le nu­
méro 2 plus souvenL ils prennent des risques.

• • •

Bergeron a fini par convenir qu't n'avait 
pas suivi son plan du début de la saison... “On 
est toujours porté à vouloir utiliser les meil­
leurs éléments quand on embarque dans une 
partie, dit-ll. On ne va pas lè en pensant au 
pire. C'est un exemple qui peut parafera cu­
rieux, mais on ne fait pas jouer plus souvent 
Pierre Aubry au cas où Peter Stastny serait 
blessé"... L'entraîneur a comparé Garrett è un 
lanceur de relève fiable, dans le basebat. mais 
c’est une comparaison boiteuse... Jeff Reardon 
et Woodie Fryman ont l'occasion de s'aguerrir 
en participant régulièrement è l'action

S



Québec. L# Soleil, mercredi 10 novembre 1982

Malarchuk: garder la tête 
froide malgré les succès

sport_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _

üouctiard

Oint Malarchuk est descendu à 
l'aéroport de Sainte-Foy. hier matin, 
avec la meilleure moyenne de la Ligue 
américaine: 1.98 but par match.

Malgré cette statistique fou­
droyante; malgré son dossier de six 
victoires, un revers et un match nul 
avec l'Express de Fredericton; et mal­
gré aussi une performance générale 
plutôt ordinaire des gardiens des Nor­
diques. Malarchuk savait néanmoins 
une chose: seule une blessure pouvait 
le ramener à Québec, à cette période 
de l’année.

“Je n’ai jamais pensé être rappelé 
avant, a-t-il révélé, hier, sachant très 
bien qu’il était beaucoup trop tôt dans 
la saison pour que les Nordiques pren­
nent panique.”

Cette situation d’urgence est 
donc survenue, lundi soir, lorsque 
Bouchard a eu l’index de la main 
droite fêlé, un bobo qui le sortira du 
jeu pour au moins deux semaines, 
peut-être trois.

“On n'est pas inquiet pour Gar­
rett. déclarait l’entraîneur Michel Ber­
geron. hier, avant le départ pour Hart­
ford. mais c’est le moment de donner

une chance à Malarchuk. Et il l'aura.
c’est sûr.”
Plus rassis

Malarchuk a voulu être clair, 
après l’exercice d’hier, au Colisée. “A 
Fredericton, cette année, l’équipe s’en 
tient à un très bon système défensif 
qui rend le travail plus aisé pour un 
gardien. La communication est no­
tamment excellente avec les dé­
fenseurs.”

"C’est évident que Malarchuk tire 
profit d’un style collectif, intervient le 
directeur-gérant Maurice Filion. On 
connaît les préoccupations défensives 
de Jacques Demers. Mais aucune 
équipe ne peut gagner sans un certain 
nombre d'arrêts clés de son gardien. 
Et ces jeux, Malarchuk les réussit. 
Demers affirme qu’il peut jouer dans 
la Ligue nationale, ce n’est donc pas 
une farce.”

Réplique de l’intéressé à tout ça: 
“Oui, je peux jouer dans la Ligue 
nationale. Moi, je sais que je peux le 
faire."

— Qu’y a-t-il de changé, cette 
année, par rapport à l’an passé?

“C’était ma première saison, l'an 
dernier, dans la Ligue américaine, 
poursuit le jeune gardien de 21 ans. 
J’étais émotif, plus sensible aux évé­
nements. Cette année, je relaxe plus 
facilement. Je suis plus rassis. Plus 
confiant en mes moyens.”

John Garrett, lui, à l'autre bout 
du vestiaire, n'allait pas manquer de 
donner un coup de pouce à Ma­

larchuk, comme il s'applique du reste 
à le faire pour chacun de ses coé­
quipiers. quand il le juge à propos. 
“Avec une moyenne de moins deux, 
de lancer Garrett, ce gars là a sû­
rement dû arrêter quelques rondel­
les!”

A propos de Garrett, il y a un 
aspect sur lequel Malarchuk est un 
peu son alter ego: la personnalité. Il 
sourit continuellement; a une poignée 
de main chaleureuse; le verbe en­
gageant Il ne peut certes pas nuire à 
la bonne humeur qui semble s’être 
emparée des Nordiques, depuis quel­
que temps.

Le prix à payer

Et cette bonne humeur, l’en­
traîneur Bergeron espère bien que ses 
gars seront prêts à payer le prix qu’il 
faudra pour la perpétuer, à Hartford, 
ce soir, face aux Whalers.

“C’est évident qu’ils vont nous 
bousculer, disait-il hier. Et nous au­
tres. on ne s’en va pas là pour mener 
le trouble, ça va de soi. Il s’agira de 
patiner et d’accepter de souffrir pour 
gagner. Il faudra savoir encaisser la 
mise en échec, coûte que coûte.”

Les Nordiques n'ont jamais ga­
gné. à Hartford, dans la Ligue na­
tionale. Et chaque fois qu’ils ont mis 
les pieds sur la patinoire des Whalers, 
ces derniers ont allègrement laissé 
tomber les gants. En l'absence de 
Wally Weir, faudra donc voir 
comment tournera la sauce...

Lt Soleil, Jean VoliiOrt*

Clint Malarchuk (à gauche) et Louis Slelgher. deux copains qui connaissent bien le chemin menant à Fredericton, 
mais qui aimeraient mieux voir leur séjour avec les Nordiques s’éterniser...

Rick Lapointe, un type effacé mais efficace
maurice
dumas

HARTFORD — Le défenseur 
Rick Lapointe ne fait pas l’unanimité. 
Certains apprécient son jeu, d’autres 
le contestent. Un peu comme tous les 
défenseurs qui se portent rarement à 
l'attaque.

Toutes ces discussions n’em­
pêchent pas Rick Lapointe, un an­
glophone de la Colombie-Britannique, 
de faire son petit bonhomme de che-

On s’en promet pour 
l’initiation chez les 
joueurs du Canadien...

bernard
cyr
delà
Presse canadienne

BLOOMINGTON. Minnesota 
(PC) - C'est demain à Los Angeles 
que les joueurs recrues du Ca­
nadien de Montréal devront subir 
les affres de leurs vétérans coé­
quipiers. L’initiation est une tra­
dition dans tous les sports pro­
fessionnels et elle s'est par­
ticulièrement perpétuée au hockey.

“Même si elle est de moins en 
moins à la mode, l’initiation permet 
auxjeunes joueurs d’être of­
ficiellement admis au sein de l’é­
quipe. explique le vétéran Guy La- 
fleur, tout en avouant que les an­
ciens sont moins durs qu’il y a 
quelques années. Quand je suis 
arrivé avec l’équipe (1971), Guy 
Lapointe, Claude Lasose et Jacques 
Lapemère m’avaient porté une at­
tention toute particulière.”

Demain après-midi, ce seront 
les Guy Carbon neau. Dan Daoust. 
Craig Ludwig, Mats Naslund et Rie 
Nattress qui devront endurer le 
supplice. Lafleur souligne que les 
initiés de l'année précédente sont 
habituellement les plus actifs.

“C'est sans doute parce que 
c'est plus frais à leur mémoire," 
ajoute-t-iL 
Pauvre Delorme

Le défenseur Gilbert Delorme 
fut le "martyr” de l’année, pro­
bablement parce qu’il était bien 
aimé de ses coéquipiers. Le pro­
verbe est bien connu: “Qui aime 
bien châtie bien."

"On initie habituellement les 
nouveaux au premier long voyage 
de l’équipe, mais moi, on m’a initié 
dès le camp d'entrainement, ra­
conte Delorme. Quand je suis entré 
au vestiaire, on avait écrit mon 
numéro avec de la mousse à raser 
sur la table du soigneur et on y 
avait déposé des menottes et un 
rasoir. Je savais que mon tour était 
arrivé.

"On m'a attaché avec les me­
nottes et des lacets de patins, puis 
on m’a rasé la tête Mais le pire 
moment de mon iniation est sur­
venu lorsqu’on m’a enduit le corps 
d'un onguent dont on se sert pour 
activer la guérison des muscles en­
dolories. J’ai dû passer environ une 
heure dans un bain tourbillon à 
l’eau froide pour atténuer la dou­
leur. J’ai un seuil de résistance à la 
douleur assez élevé, mais je vous 
avoue que, cette fois-là, j'avais les 
larmes aux yeux."

Bien que Delorme ait subi le 
traitement royal, il n'a pas l'in­
tention d’être très actif demain.

“Je savais que je devais passer 
par là et je sais que cette tradition 
“aide" les nouveaux à se sentir 
membres de l'équipe à part entière, 
mais je suis bien content de savoir 
que c’est du passé pour moi, af­
firme le jeune défenseur du Tri­
colore. Je n'ai pas l’intention de me 
venger cette année. Vous savez, 
avec la vie publique que nous me­
nons. ce n'est pas tellement agréa 
ble de se promener le crâne rasé "

La tonsure
La tonsure est de loin le sup­

plice préféré des "bourreaux”. 
Chez le Canadien, cette tradition 
est apparue en 1961. Gilles Trem­
blay. analyste à la radio et à la 
télévision de Radio-Canada, fut le 
premier à perdre momentanément 
ses cheveux.

“Ca c’est passé à bord du train, 
au retour d’un match à Chicago. 
Robert Rousseau, Jean Gauthier et 
moi avions alors subi l’initiation. 
On ne m’avait laissé que quelques 
cheveux sur le côté de la tête. J’ai 
dû porter la casquette pendant un 
certain temps, mais je me suis 
consolé le jour où j’ai assisté à un 
match du Canadien Jr. Je me suis 
rendu compte que huit joueurs de 
cette équipe avaient subi le même 
sort.”

Mario Tremblay avouait, il y a 
quelques jours, que les vétérans ne 
couperaient pas les cheveux cette 
année, mais Lafleur croit qu’il y 
aura ecore des crânes rasés dans 
l’entourage du Canadien, à comp­
ter de demain.

Même si Mario Tremblay a 
donné certains espoirs aux recrues 
de l’équipe cette semaine, il faut 
rappeler à ceux-ci que c’est Robert 
Picard qui sera en charge des opé­
rations. Et il s’en promet . . .
• L'entraîneur des North Stars, 
Glen Sonmor, avait décidé de faire 
appel au gardien Don Beaupré 
pour le match d’hier soir. Il s’a­
gissait de seulement son deuxième 
départ en carrière contre le Ca­
nadien.

Son premier départ contre le 
Tricolore avait eu lieu il y a deux 
ans à Bloomington, vers la Fin de la 
saison. Les équipes avaient fait 
match nul 1-1 et Beaupré avait 
effectué une quarantaine d'arrêts, 
dont un contre Guy Lafleur lors 
d’une échappée.
• Les défenseurs Gary Sargent, 
blessé, la semaine dernière, à Mon­
tréal, et Brad Maxwell n’étaient pas 
en uniforme hier soir. Sargent, 
blessé au genou gauche, a subi une 
intervention chirurgicale lundi et il 
sera absent pour quatre semaines. 
Maxwell, victime d’un claquage, 
devrait être au jeu demain soir, 
contre les Islanders de New York.
• Lors des deux rencontres pré­
sentées au Met Center l’an dernier, 
le Canadien et les North Stars ont 
fait matchs nuis, 6-6 et 3-3.
• L'ailier droit Dino Ciccarelli. 
auteur de 55 buts la saison der­
nière, n'en a réussi que deux lors 
des neuf derniers matchs de son 
équipe, excluant celle d’hier. Il do­
minait tout de même la colonne 
des marqueurs des North Stars, 
avec 11 buts et sept passes pour 18 
points.
• La direction des Black Hawks 
de Chicago a confirmé hier que 
Fai lier droit Denis Cyr, nou­
vellement acquis des Flames de 
Calgary, serait en uniforme pour le 
match de ce soir contre le Ca­
nadien. Il est logique de penser que 
Cyr évoluera en compagnie de son 
compagnon du Junior de Montréal, 
Denis Savard et Al SeconL C’est 
Steve Larmer qui patrouillait l'aile 
droite sur ce trio depuis le début de 
l’année.
___________________________ /

min. de gagner la confiance de ses 
employeurs et de s’intégrer à la vie 
communautaire québécoise.

“J’aime les Nordiques et la ville 
de Québec, a-t-il révélé. J’aide la cause 
de l’équipe et ma famille s’acclimate 
rapidement à la ville de Québec. Nous 
n’avons eu aucun problème depuis 
notre arrivée.”

L’été dernier, il s’est calé dans un 
fauteuil lorsqu’il a appns qu'il passatt 
aux Nordiques. On lui avait tellement 
parlé des impôts et du caractère uni­
lingue francophone de la Vieille Ca­
pitale. Sans se faire une montagne, il 
s’interrogeait.

"Franchement, ça va bien, a-t-il 
précisé. C’est au-delà de mes es­
pérances. L'adaptation est toujours 
plus facile quand un gars y met du 
sien et qu’il s’organise pour se plaire 
dans un nouveau milieu. En ce qui me 
concerne, l'argent n’est pas la chose la 
plus importante. Je suis chanceux. J’ai 
encore un job dans le hockey.”

Il ne l’a pas dit, mais j’ai compris 
qu'il lui restait assez de fric pour vivre 
honorablement. Lui qui avait bour­
lingué dans des villes comme Detroit. 
Philadelphie et Saint Louis avant d'a­
boutir dans la Vieille Capitale.

Il a tenu parole. Il avait promis de 
ne pas s’amener à Québec de re­
culons...

Joueur effacé

Rick Lapointe, le premier choix 
au repêchage de l’encan amateur de 
1975, n’a nen d’un Jean-Claude Trem­
blay ou d’un Bobby Orr sur la pa­
tinoire. Tous ses efforts convergent 
vers l’aspect défensif du jeu de hoc­
key. “Je suis entouré de francs-tireurs 
et je me verrais mal dans un trop axé 
sur l’offensive, a-t-il expliqué. Je m'ap­

plique surtout à contrer l’attaque ad 
verse. Avec les années, on apprend à 
évoluer à l’intérieur de ses limites."

L’entraîneur Michel Bergeron lui 
a rendu un beau témoignage de 
confiance en le jumelant au jeune 
Randy Moller à la ligne bleue des 
chandails fleurdelisés. “Ça me sti­
mule. a-t-il dit C’est d’autant plus 
encourageant que je vois Randy pro­
gresser de match en match. Il apprend 
vite.”

Michel Bergeron a sûrement dé­
celé des qualités insoupçonnées chez 
Rick Lapointe, un athlète de 27 ans, 
pour lui confier une mission aussi 
importante. Surtout qu’il ne connais­
sait rien des Nordiques avant le camp 
d’entraînement de septembre dernier.

“Rick Lapointe est un gars ex­
périmenté, a explicité l’entraîneur des 
Nordiques. Il a le don de tranquilliser 
Randy Moller. Plus ça va, plus j’ai la 
conviction que nous avons réalisé une 
bonne affaire en l’échangeant aux 
Blues de Saint Louis en retour de Pat 
Hickey."

Hickey ne voulait rien savoir de 
Québec, alors que Rick Lapointe a 
adopté une attitude diamétralement 
opposée.

Que pense-t-il de son rendement 
depuis le commencement de la saison 
régulière? “Un gars peut toujours fai­
re mieux, mais il ne faut pas s’arrêter 
aux chimères”, a-t-il répondu.

EN BREF: Les Nordiques n’au­
ront certes pas la vie facile, ce soir, à 
Hartford. Depuis leur adhésion à la 
Ligue nationale, les Fleurdelisés n’ont 
jamais savouré une victoire dans cette 
ville du Connecticut Ils montrent un 
piètre dossier de quatre matchs nuis 
et de quatre échecs...

Les éclopés Wally Weir, Normand 
Rochefort et Jacques Richard n’ont
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John Tonelll. dos Islanders, est entré en collision avec Wayne Babych, des 
Blues de SL Louis. Cependant il a dû se mettre sur le bout des patins pour 
rejoindre son rival...

Les Islanders mettent 
fin à leurs déboires

A Uniondate. Bob Nystrom a réussi deux filets en avantage numérique dans 
une victoire de 4-1 des Islanders de New York aux dépens des Blues de St. 
Louis, hier soir.

Ce triomphe a permis aux Islanders de mettre fin à une série de quatre 
rencontres sans victoire. Quant aux Blues, qui ont une fiche de 7-8-1 
actuellement, ils n'ont pas remporté la victoire au cours de leur 22 dernières 
visites au Colisée de Nassau

St. Louis fut la première équipe à s’inscrire au pointage, grâce à un filet de 
Jorgen Pettersson au premier vingt. Les deux autres buts des Islanders ont été 
réussis par Michael Bossy et Bryan Trottier (filet vide).
KINGS 4, FLAMES 5

A Calgary, Jim Peplinski a marqué un but et a récolté une passe hier soir 
quand il a conduit les Flames de Calgary à une victoire de 5-4 contre les Kings 
de Los Angeles.

Les Flames, qui n’ont pas subi la défaite au cours de leurs quatre derniers 
matches à domicile, se sont hissés au premier rang de la section Smythe sur un 
pied d'égalité avec les Kings. Les deux équipes totalisent 17 points, mais les 
Kings ont trois matches de plus à disputer.

Kari Eloranto, Kevin Lavallée, Cari Mokosak et Mel Bridgman ont marqué 
les autres filets des Flames.

Marcel Dionne, Rick Chartraw, Larry Murphy et Mike Murphy ont riposté 
pour les Kings, qui en étaient à leur première défaite au cours de leurs quatre 
derniers matches.

Ls deux gardiens, Mario Lessard, des Kings, et Don Edwards, du Calgary, 
ont repoussé le même nombre de tirs, soit 2.3

pas accompagné les Nordiques en vue 
du match de ce soir, à Hartford, et 
celui de demain soir, à Boston...

Richard David brillait également 
par son absence. Le grand ailier gau­
che a été renvoyé chez lui, hier avant- 
midi, parce qu’il souffrait de la va­
ricelle. On ne voulait pas que le virus 
se propage aux autres membres de 
l’équipe...

Daniel Bouchard, André Dupont 
et Dave Pichette étaient cependant du 
voyage. Bouchard a subi une fêlure à 
un doigt de la main droite. Il ne jouera 
pas avant une dizaine de jours...

André Dupont souffre d’une ir­
ritation à un oeil, tandis que Dave 
Pichette est toujours handicapé par 
des malaises dans le dos. Les deux 
pourraient participer au match de ce 
soir. Sinon, les Nordiques feront appel

à un joueur de l’Express de Fre­
dericton...

Michel Bergeron voulait réfléchir 
• usqu'à ce midi avant de désigner le 
gardien de but qui sera appelé à re­
pousser les *irs des porte-couleurs des 
Whalers. John Garrett et le jeune 
Clint Malarchuk attendaient la dé­
cision de leur entraîneur...

Le directeur et gérant Maurice 
Filion est furieux contre son ho­
mologue John Ferguson, des Jets de 
Winnipeg. “Lorsqu'il m’a parlé, je l'ai 
informé que Réal Cloutier était pro 
tégé par une clause de non-échange, a 
précisé Filion. Il m’a dit qu’il m’en 
reparlerait. Il ne m’a fait aucune pro­
position. S’il m’offre un joueur, je 
m’empresserai de divulguer son iden­
tité à la presse. Je me conduirai de la 
même façon que lui...”

_ J
Louis Cyr, une force de 
la nature dont les faits
d’armes restent inégalés

par Bernard RACINE
QUEBEC (PC) — Le 10 no­

vembre marque le 60e anniversaire 
de la mort, à l'âge de 49 ans, de 
Louis Cyr, le Québécois qui passe 
ppour avoir été l'homme le plus 
fort de tous les temps.

Son exploit le plus célèbre, res­
té inégalé, est sans contredit celui 
où il soulevait sur son dos une 
plate-forme portant une pesanteur 
de deux tonnes. La plate-forme re­
posait sur des chevalets et on y 
faisait monter une automobile avec 
passagers, ou on y entassait soit 
des barils remplis d’eau, soit une 
vingtaine de robustes personnes, la 
plupart du temps des policiers.

Louis Cyr se glissait dessous la 
plate-forme et la soulevait sur son 
dos. Son record homologué est d’a­
voir ainsi soulevé 4.337 livres mais 
des témoins du temps ont affirmé 
qu'il avait soulevé plus de 5,000 
livres sur son dos alors qu'il s’en­
traînait

Louis Cyr était né à Na- 
pierville le lOoctobre 1863 et avait 
été baptisé Néo-Cypnen. Il a adop­
té le prénom Louis quand il a 
commencé à donner des spectacles. 
Il était l'aîné d’une famille aca­
dienne de 17 enfants vivant sur une 
ferme.

Il mesurait 5 pieds 9 pouces et 
pesait, à 20 ans, 250 livres et à 25 
ans. 300 livres. Son père n’était pas 
un colosse mais sa mère mesurait 6 
pieds et pesait environ .300 livres et 
le grand père paternel était un 
aventurier, reconnu comme l’hom­
me le plus fort du village.

Comme la majorité des autres 
garçons de ce temps, à 10 ans Louis 
a quitté l'école et a commencé à 
travailler aux champs en attendant 
d’aller aux chantiers. Sa force était 
déjà connue et sa réputation 
commence à se répendre.

Dans ce temps-là, il était cou­
tume que des hommes forts s'af­
frontent publiquement en des tour­
nois qui visaient à déterminer 
l'homme le plus fort d'une région 
et du pays. Cyr participe, à 16 ans. 
à son premier tournoi dans la ré­
gion de Lowell, au Massachusetts, 
où, comme beaucoup d'autres Qué­
bécois. sa famille était allée s’é­
tablir pour échapper à la récession 
économique qui frappait le Québec

Il se fait connaître en sou­
levant un cheval sur ses épaules, 
lors d’une fête de village la famille 
Cyr revient au pays peu après et 
Louis Cyr épouse, en janvier 1882, 
Mélina Comtois, un petit bout de 
femme qui n’a jamais pesé 100 
livres et qui habitait St-Jean-de- 
Matha, au nord de Joliette.

Il retourne éventuellement à 
Lowell, où il commence à gagner 
sa vie en participant à des tournois 
et à des championnats d’hommes 
forts.

Il s'établit un temps à Pointe- 
Lévis où il gagne sa vie en donnant 
un spectacle par semaine. Puis, il 
organise sa propre tournée et

commence à vivre de sa force. Le 
spectacle comprend une séné de 
tours de force aussi estomaquants 
les uns que les autres: retenir qua­
tre chevaux tirant deux par deux 
en sens contraire; soulever 553 li­
vres d’un seul doigt; soulever d’une 
seule main 987 livres et à deux 
mains, 1,897 livres.

Après un séjour de deux ans 
dans la police à Montréal, il achète 
une taverne au Carré Chaboillez et 
recommence ses tournées aux 
Etats-Unis qui finissent par l'a­
mener jusqu'en Europe.

On se pressait à sa taverne 
pour son spectacle quotidien qui 
consistait à faire la tournée des 
tables en portant, assise dans sa 
main, sa femme qui portait le ca­
baret rempli de verres. Autres 
tours que lui demandaient ses 
clients: plier une solide barre de fer 
ou déchirer deux jeux de cartes 
d'un seul coup.

Les seuls excès qu’il ait jamais 
faits étaient des excès de table. 
Dans une biographie qu'il a écrite 
de son beau-père, son gendre a 
raconté que Cyr mangeait comme 
10 hommes. En un seul repas, il 
aurait avalé un jour un cochon de 
lait de 22 livres. Rien de surprenant 
que vers la fin de sa vie, il était 
devenu énorme et frôlait les 400 
livres.

Comme il souffrait d'angine, il 
s’est retiré à Saint-Jcan-de-Matha 
C’est là qu’il s'est éteint et qu’il a 
été inhumé.

En annonçant sa mort, dans 
son édition du 11 novembre 1912, le 
quotidien La Patrie titrait: Louis 
Cyr entre dans la légende. Il y est 
resté, car ses records n'ont jamais 
été battus.

Celui que l'on considère comme 
l'homme le plus fort de tous les 
temps, est décédé en ce |our, Il y e 
maintenant 60 ans.
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Nelson Skalbania 
“sorti” du sport

VANCOUVER (d'après UPC> — Le controversé Nelson Skalbania, 
brasseur d'affaires à ses heures, surtout dans l’immobilier, vient d'être 
"sorti” du sport.

S'il faut en croire le directeur-gérant des Canadians de Vancouver de 
la Ligue de baseball de la Côte du Pacifique, Jack Quinn. Skalbania aurait 
en effet cédé les actions majoritaires qu’il détenait dans cette concession, 
faisant du même coup de Jim Pattison. le propriétaire unique du premier 
club-école des Brewers de Milwaukee de la Ligue américaine.

Quinn s'est toutefois refusé à préciser les détails de cette autre 
transaction impliquant Skalbania, qui avait acquis les Canadians en 1980 
de Harry Omest, le premier propriétaire de l’équipe.

Skalbania, qui serait, dit-on, dans une mauvaise passe financière, n'a 
donc plus aucun investissement dans le sport en Amérique du Nord.

Il avait précédemment acheté la concession des Racers d'in- 
dianapolis de la moribonde Association mondiale de hockey, en 1977. Un 
temps aussi, Skalbania fut l’un des actionnaires des Flames d'Atlanta de 
la Ligue nationale, en plus d'être propriétaire des Wranglers de Calgary et 
des Bruins de New Westminster de la Ligue junior majeur de l’Ouest.

Mais, son fait d'armes restera sans doute d'avoir été le fossoyeur des 
Alouettes de Montréal de la Ligue canadienne de football, remplacés par 
les Concordes.

Le propriétaire unique des Canadians. Jim Pattison. cherche à 
obtenir une concession du baseball majeur alors que Vancouver sera 
munie d'un nouveau stade couvert de 60.000 places, dont l’inauguration 
doit avoir lieu en juillet prochain.

Sur ses cinq pieds, trois pouces 
et demi, Diane Amyot, 25 ans. en a 
imposé depuis deux ans comme 
judoka. A en couper le souffle à 
son “prof, Daniel Tabouret, qui 
avoue sur sa protégée: “Elle est 
montée très vite, elle peut encore 
surprendre, même dans une 
compétition de très haut calibre 
comme celle de Parts”.

Arrachant une première place 
l’an dernier lors des championnats 
canadiens à Prince George, Co­
lombie-Britannique, chez les moins 
de 61 kilos, Diane Amyot s’était 
accréditée à l’équipe canadienne. 
Ces deux derniers mois, elle s’est 
envoyée deux compétitions ma­
jeures et son dernier coup d’éclat 
fut une médaille d’argent aux 
championnats panaméricains au 
Chili.

“Rien ne s'annonçait si bien 
quand je suis allée au premier 
championnat canadien à Leth­
bridge (Alberta), rappelle Diane 
Amyot. Je n'avais pratiquement 
rien fait parce que j’étais très ner­
veuse, puis je me suis rattrapée à 
mon deuxième championnat ca­
nadien en battant une Ontarienne 
à Prince George. Depuis ce temps- 
là que les voyages se succèdent à 
cause de compétitions d’im­
portance.”

Des trois Canadiennes (dont 
Denise Thivierge de Seott-Jonc- 
tion) envoyées par Judo Canada à 
Orléans. France, en septembre. 
Diane Amyot avait enlevé une hui­
tième place lors d’une réunion in­
ternationale de judo sur invitation. 
Parmi les sept membres féminins 
de l'équipe canadienne avec une 
autre Québécoise. Lorraine Méthot 
de Sept-Iles (-66 kilos), la judoka 
de Neufchatel devait ensuite s’im­
poser avec autant de brio, comme 
finaliste de sa catégorie à Santiago, 
Chili, il y a une dizaine de jours.

Médaillée d’argent aux cham­
pionnats panaméricains, Diane 
Amyot allait compléter une rafle de 
treize médailles par l’équipe ca­
nadienne, dont quatre d'argent et 
deux de bronze par les dames, alors 
que Lorraine Méthot fut écartée de
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Pour Diane Amyot. l égalité s'établit rapidement avec le présumé sexe fort, sur le “tataml”. tapis de judo 
Ceinture noire, membre de l’équipe canadienne. Diane Amyot renverse un partenaire d'entrainement. Jocelyn 
VerreL dans un exercice au Judo club de Giffard

Une douzaine de bouts de 
chou de la garderie Mademoiselle 
Merveille devront encore se faire à 
l’idée d’un prochain départ de leur 
préférée, Diane, pour une huitaine. 
Depuis septembre, les événements 
se bousculent pour Diane Amyot, à 
cause de son exceptionnelle mon­
tée en judo.

Après Santiago, Chili, il y a 
quelques jours, elle va prendre la 
direction de Paris cette fois, à la fin 
du mois. Une grande occasion, les 
championnats internationaux de 
judo, pour dames.

"Tout arrive en même temps, 
je vois d’ici mes p’tits bouts d’en­
fants avec des visages tout peinés 
quand je repartirai, mais je ne pieux 
vraiment pas manquer ça”, tente 
de s’expliquer Diane Amyot, “kuro 
obi” (ceinture noire), du Judo club 
de Giffard.

Montée rapide

même perdu la finale par seu­
lement deux points.”

Sur ces dernières observations, 
son “prof’, Daniel Tabouret, tient à 
singulariser: “Pas une fille à se 
décourager, tout au contraire, et en 
plus, elle a non seulement de la 
résistance, de l’endurance, mais el­
le ne s’accorde aucun répit dans un 
combat, relançant ses attaques 
sans arrêt, ce qui est assez ex­
ceptionnel, même chez les hom­
mes”.

”Je suis dans le judo depuis dix 
ans, tout a commencé à la po­
lyvalente de Neufchatel quand une 
amie (Denyse Bouchard) m’a in­
vitée à m’approcher de ce sport-là. 
J’ai déjà touché à différents sports, 
y compris le hockey, mais main­
tenant j’ai assez de mon travail, 
mes cours et le judo quatre fois par 
semaine.”

Des journées bien remplies

pour Diane Amyot Depuis cinq 
ans à l’emploi de la garderie ma­
demoiselle Merveille, elle partage 
son temp» entre la garderie, ses 
cours en technique de garderie au 
cégep de Sainte-Foy et le Judo club 
de Giffard Pour elle, la consé­
cration comme compétitrice in­
ternationale est à venir, à la fin du 
mois, à Paris lors des championnats 
du monde pour dames.

“Je ne raffole par des voyages 
en avion, et heureusement, je me 
débarrasse vite de la tension une 
fois les deux pieds sur terre, de 
confier Diane Amyot Heu­
reusement aussi que mon em­
ployeur. la directrice de la garderie. 
Michèle Labelle, m’accorde le 
temps nécessaire pour compé­
tition ner. Seulement, ça me fait 
quelque chose de partir chaque fois 
à voir les tout jeunes (pré-ma- 
temelle) m’envoyer des bye .bye 
avec des airs attristés...”

la compétition par une fracture à 
un doigt dès son premier en­
gagement

Une consécration
“J’avait battu une Brésilienne 

en demi-finale mais je me suis fait

jacques
arteau

avoir par un "yuko” en finale cont­
re une Vénézuélienne, de relater 
Diane Amyot mi-satisfaite, mi-dé­
çue. Elles sont très fortes des bras 
les filles du Venezuela, j’ai quand

Nelson Skalbania en est réduit à jouer au squash, parce que. semble-t- 
il. c’est le seul divertissement qu’il puisse se payer, après avoir perdu 
S50 millions au cours de la dernière année, dont S32 millions en 
“argent sonnant". Dans quoi? On ne sait trop... ni où!

son ascension très rapide

Hockey junior ((DM la lutte se resserre

Judo: Diane Amyot poursuit

Après 27 rencontres au ca­
lendrier de la Ligue de hockey 
junior “B” Québec, les Beaucerons 
de Sainte-Marie sont très bien ins­
tallés au premier rang du clas­
sement des clubs, et les habitués du 
circuit sont d’accord pour dire 
qu’ils seront difficiles à déloger

Toutefois, on ne dit pas la 
même chose dans l’entourage du 
club “I-a Table-du-Roi” de Sainte- 
Foy, surtout depuis le verdict nul 
de 10-10 soutiré en territoire beau­
ceron. dimanche soir.

Les champions provinciaux de 
la saison dernière n’ont qu’un re­
tard de six points sur les meneurs 
et ils ont l’avantage d’avoir disputé 
deux matchs de moins. En sup­
posant qu’ils les gagnent tous les 
deux, la différence ne serait que de 
deux points.

Et une de ces parties en mains 
se présente dès ce soir, alors que les 
Aigles de Vanier feront leur pre­
mière visite de la saison au centre 
sportif de Sainte-Foy. D’ailleurs, 
les Aigles ont aussi leurs visées sur 
ce premier rang et pourraient se 
retrouver sur un pied d’égalité avec 
"La Table-du-Roi” en gagnant ce 
soir.

Depuis le début de la saison, il 
s’est compté pas moins de 327 buts, 
moyenne de 12 par rencontre. 
Quand on tient compte de l’ar- 
tillerie que possèdent les deux fi­
gurants de ce soir, le pointage ne 
devrait pas contribuer à baisser la 
moyenne.

Badminton
On me fait part que l’as­

semblée générale semi-annuelle de
('Association de badminton de la 
région de Québec aura lieu demain 
soir, à la salle Limoilou. 19h30 II 
sera surtout question des activités 
à venir.

• • •
l,a section de badminton du

club l^eBourgneuf organise pour
samedi 20 novembre un tournoi en 
double masculin et féminin. Cette 
compétition est réservée aux mem­
bres et elle comprendra une classe 
pour les joueurs avancés et une 
autre pour les joueurs débutants. 
Les inscriptions seront acceptées 
jusqu'au 18 novembre 

• • •
Le club LeBourgneuf possède

depuis septembre une équipe de 
relève en badminton qui regroupe 
18 garçons et filles dont l'âge varie

r ~

4aL de Sah
de 8 à 12 ans, et ses membres 
suivent un entrainement spécial 
sous la direction de Jean-Claude 
Laprise Quelques-uns d'entre eux

se rendront à Ville d'Anjou, en fin 
de semaine, pour un tournoi pee
wee. Martin Plante, Jean-Philippe 
Goyette, Sylvain Noël, Nancy Mé- 
tivier. Annie Goyette et Martine 
l^ifleur feront le voyage.

La voile
Même en hiver, la voile reste 

une grande préoccupation à l’As­
sociation du parc nautique de Cap- 
Rouge Dans le but de promouvoir 
la pratique des sports nautiques, 
l'association a préparé une série de 
cliniques pour la période hivernale.

La première a été tenue hier 
soir et elle consistait dans l'étude 
des cartes marines

Le prochain rendez-vous est 
prévu pour le 8 décembre, alors que 
le thème sera “Voiles, fabrication 
et entretien”. Le 23 février 1983. il 
sera question de matelotage, puis 
le 5 avril on parlera régate.

Ces cours sont gratuits pour 
les membres de l'association et se 
déroulent au centre municipal de 
Cap-Rouge, à 19h30. Pour plus de 
renseignements, on peut s’adresser 
à André Martel 658-9524. ou Ch­
ristian I-ahherté. 651-4028. qui sont 
représentants de l'association. Et 
pour ceux qui ne sont pas déjà 
membres et qui sont amants des 
sports nautiques, disons qu'il n'en 
coûte que $10 pour joindre les 
rangs.

Un peu de tout... un...
Il y aura programma de box» amateur ven­

dredi soir, à l'amphithéâtre Simon-Nolat, Lac-Et - 
chemin... Parmi les combats offerts, il y en aura un 
qui promet entre André Bolduc, un champion de 
la Beauce, et Harry Camilla, de Montréal... Tou­
jours au sujet da boxa, Loula Bélanger organise 
une excursion en autobus pour la carte pro­
fessionnelle de vendredi au centre sportif Paul- 
Sauvé, à Montréal. Louis peut être rejoint à 522- 
1741...

O O O
Les joueuses du Caprl ont été sans pitié pour 

celles du Topaxe. lors du dernier programma de la 
Ligua féminins de tannls Montcalm Auto­
mobiles... Dans les deux autres rencontres, te 
pointage a été de 8-4 alors que Marquis a défait 
Lynx et que Cougar l'a emporté contre Lincoln...

• o o
Un Jitney féminin do tennis est au programma 

du club Rive-Sud Tsnnis-Racqustball. mercredi 
17 novembre, et toutes les dames y sont invitées. . 
On peut s'inscrire d'ici le 15 novembre, ou encore 
contacter Louis Lemieux. 833-7884. pour plus de 
renseignements.. L'action commencera à 13h...

• o »
En plus de l'excellent Danny Foley, la club da 

football collégial “AAA" daa Cougars de Len- 
noxvllle aligne deux autres athlètes de la région. 
Bruno Charost et Glen Constantin... On an pro­
fite pour leur souhaiter bonne chance dans le Bol 
d’or, en fin de semaine...

o o o
Mme Blbtane Desputeaux est la nouvelle 

présidants du comité daa loisirs Saints-Mar­
tyre... Les autres membres du bureau da direction 
sont: Mathieu Proulx. vice-président Diane Gin- 
gras, secrétaire, Clarence Voyer, trésorier. Jean

Berth slot, Thérèse Mouds et Sylvie Laverdière.
conseiller»...

• • o
Tous les membres du oiub do Ski du Rotais 

doivent prendre note que l'entrainement préski du 
dimanche matin sera complété par une séance en 
salle, demain, de 18h à I9h30 à la polyvalente 
d'Orsalnvttie... Marc-André Girard et ses en­
traîneurs vous y Invitant..

é o o
L'équipe féminine de balton-sur-glaoe Tout 

Partout do Sainte-Foy a remporté le tournoi de 
Saint-Damien avec un gain de 5-0 contre Char- 
les bourg.. Los buts ont été réussis par Hélène 
Bélanger (2). Céline Laoroix, Diane Alary et 
Claire Gagné; an plue. Alary a été choisie meil­
leure joueuse du tournoi grâce à S buts en quatre 
rencontres... Une mention spéciale a été accordée 
à Johanne Faotaau...

a a a
Le centra da plain air La Vigie aura un kios­

que à Place LeBourgneuf. le* 11. 12 et 13 no­
vembre, et les gens pourront obtenir tous les ren­
seignements désirés sur les programmes de ce 
centre situé à ville Lac-Saint-Joseph...

a a o
Evalu-forme du service des activités sportives 

de l’université Lavai vient de s’associer avec Kino- 
Québec et sors dorénavant connu comme Klno- 
centro Evalu-forme... Des renseignements plus 
complets sur les services offerts peuvent être ob­
tenus en composent 856-2807...

» é o
Le YWCA de Québec. 855 avenue Holland, 

possède un programme aquatique de grande 
qualité... Louise Wagner. 883-2155. possède tous 
les détails pour les personnes qui aimeraient en sa­
voir plus long...

Volleyball
La Ligue de volleyball Moisnn

de Lévis lance une grande in­
vitation pour la 8e présentation de 
son tournoi-invitation annuel, les 
3, 4 et 5 décembre, à la polyvalente 
de Lévis.

Ce tournoi en est toujours un 
de genre rotation avec les par­
ticipants divisés en groupes de qua­
tre. assurant ainsi à chaque équipe 
un minimum de 6 rencontres. II y 
aura trois catégories, hommes et 
femmes: compétition, participation 
et soçjal

Les groupes intéressés doivent 
s’inscrire avant le 24 novembre et 
pourront donner leur préférence 
quant à l’horaire désiré, soit ven­
dredi soir, samedi avant-midi ou 
après-midi et dimanche avant-midi. 
Le coût d’inscription a été fixé à 
$40 par équipe, et il est à noter que 
le comité se limite à 64 inscriptions.

Pour renseignements et ins­
criptions. on peut communiquer 
avec René Lemieux. 835-2753 (bu­
reau) ou 837-1059 (résidence), ou 
Michel Be Idle. 837 2429

Natation
Le cégep de La Pocatière or­

ganise. à l'intention des nageurs de 
tout calibre (débutants, in­
termédiaires et avancés) et de tout 
âge, une activité de participation 
“Le Kino-Nage". mardi 23 no­
vembre. 19h.

Les participants pourront 
choisir entre les distances sui­
vantes: 0.5 km (24 longueurs), 1 km 
(48 longueurs) ou 2 km (96 lon­
gueurs).

Chacun parcourt la distance 
choisie à son rythme. Qu'on y aille 
mollo, rapidement, qu’on s’arrête 
de temps en temps, que l'on change 
de style, peu importe. L'important, 
c'est de participer et de s’amuser.

La date limite pour l'ins­
cription a été fixée au 19 no­
vembre. midi. Lucie Bossée. 856- 
1525, entre I3h30 et 22h. est la 
personne qui peut fournir tous les 
renseignements additionnels.

Les “Sportifs”
Pierre Bédard. président de 

l’association “Les Sportifs du Qué­

bec". est très heureux de la par­
ticipation obtenue pour les ré­
centes activités organisées à l’in­
tention des membres.

Lors du rallye-navex, les mé­
dailles d’or ont été remises à Fran­
cine Métayer et Nicole Careau. qui 
ont été suivies de Robert Foumel 
et Christian t.evwrd. médailles 
d’argent, et Monick et Claude Boi- 
vin. médailles de bronze.

Gilles Côté et Laurent LemeUn 
ont fini en première place lors du 
tournoi de whist en avant de Jac­
ques l-arose et Claude Chrétien, 
puis André Côté et Raymond Ber- 
thelot

Dans le tournoi de dards, les 
trois premières places ont été ob­
tenues par Jean-Louis Defoie. 
Jean-Claude Foumel et Charles 
Hodson

Roland SABOURIN

Ligue de hookey junior 
"B” Québec-Métro: Vanier vi­
site “La Table-du-Roi”, centre 
sportif do Sainte-Foy. 20b

» » »
Ligue de hookey mineur du 

Saint-Laurent: pee wee et mid­
get Andenne-Lorette à Lo- 
rette ville 19H30.

• è è
Ligue de hockey Intercltée: 

atome et bantam. Chariesbourg 
contre Québec, à Berd y, 1 «h

• de
Racquetbalh conférence de 

presse, dub Du Vallon. 12h30.
• o o

Curling: premières ren­
contres du tournoi de le pré­
sidente, dub Etchemtn.

• » é
Club de Plefn-AIr de Beau- 

port: inscriptions pour lo ski do 
fond, à 3 ru» du Temple. 19h è 
21 h.

» • •
Lutte professionnel!»: pro­

gramme avec 6 combats et 18 
participants. Pavillon de la jeu­
nesse, parc Expo-Québec. 20h.

• è e
Hockey mineur do Char­

les bourg: colloqua avec joueur», 
parents et entraîneurs, hôtel de 
vide, 18H30

^^/B
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Joe Galat fait ses recommandations

Concordes: la chasse aux joueurs autonomes
MONTREAL (PC) — Le temps, 

dit-on. fait relativement bien les cho­
ses. Mais, quand on a été à la tête 
d’une équipe comme celle des Concor­
des de Montréal une formation qui 
vient de tirer sa révérence après une 
désastreuse saison dans la Ligue ca­
nadienne de football avec une fiche 
anémique de 2-14. la récupération ris­
que d’étre beaucoup plus longue.

Sur le chemin du retour qui ra­
menait l'équipe de Vancouver à Mon­
tréal, après un dernier revers de 32-16, 
l’entralneur-chef Joe Galat faisait ses 
recommandations à son président 
Sam Etcheverry après une longue et 
pénible étude d’une durée de 20 se­
maines.

“Nous avons besoin de meilleurs 
receveurs, possiblement un quart-ar­
rière avec une très grande mobilité et 
notre ligne à l’attaque a aussi besoin 
de renfort", a dit Galat lors d’une 
visite à la Presse canadienne hier.

En raison d'ententes préalables, 
sous l'ancien régime des Alouettes, les 
Concordes ne peuvent jouir d’e­
xemptions territoriales ou d’un pre­
mier choix au repêchage. Pour contrer 
toutes ces déveines. Galat croit que la 
seule façon de s’en sortir est de mettre 
sous contrat des joueurs autonomes.
Efforts

D’une part, on rapporte que les 
Concordes feront tous les efforts hu­
mainement possibles pour embaucher 
la crème des quelque 40 joueurs de la 
Ligue canadienne de football qui ont 
joué leur option cette saison et. d'au­
tre part, les Concordes se disent très 
intéressés à négocier avec le quart 
Reggie Collier, de l’Université Sou­
thern Mississippi.

“Je ne pense pas qu il s’agisse de 
déclarer la guerre au reste de la ligue, 
a dit Galat relativement à la lutte que 
les Concordes entendent livrer sur le 
marché des joueurs autonomes. Il est 
virtuellement impossible pour nous 
d’améliorer notre niveau de talent 
sans recourir à cette possibilité de

recruter les meilleurs joueurs en dis­
ponibilité au sein même de la LCF.”

Les Concordes ont l’intention de 
recruter les meilleurs joueurs pos­
sibles sans extravagances, à l'intérieur 
d’un budget normal, et non A l’image 
des sommes folles versées aux super- 
étoiles de la Ligue nationale de foot­

ball par Nelson Skalbama. A cause de 
ce dernier, les Concordes perdront 
quelque $3 A $4 millions cette année 

Selon Galat, "Il y a deux phi­
losophies dans la LCF, celle de 
compenser pour le manque de talent 
avec des joueurs A forts revenus, avec 
le résultat que la situation revient au

même point de départ deux ans plus 
tard, et celle. A l'instar des Eskimos et 
des Argonauts, qui est de bAtir une 
équipe avec des jeunes qui ont du 
potentiel. Il y a cinq ou six ans. 
Edmonton s’est mis A bAtir son équipe 
avec un personnel jeune et nanti d’un 
vaste potentiel avec le résultat que

LCF: baisse de 
l’assistance de 
seulement 36,438

TORONTO (PC) — Cinq équipes de ta LCF ont attiré un plus grand nombre 
d'amateurs cette saison, mais les diminutions d'assistances dans quatre autres 
stades se sont soldées par une perte de 36,438 spectateurs dans l’ensemble.

Les Eskimos d'Edmonton ont affiché une augmentation de 91.940 ama­
teurs, surtout en raison de l’addition de 18.000 sièges au Commonwealth 
Stadium.

Les Argos de Toronto ont attiré 37.354 amateurs de plus, ce qui ne les 
empêchera pas de perdre près de $1 million en 1982, “surtout en raison de la 
mauvaise location des sièges", selon les propriétaires du club.

Les Roughriders de la Saskatchewan ont compté 13,942 spectateurs de 
plus; les Blue Bombers de Winnipeg. 13,736; et les Rough Riders d’Ottawa 
10.514.
Concordes

Les Concordes de Montréal accusent la plus grosse diminution, soit 
131,595 Le club perdrait $3 millions, mais le président Sam Etcheverry spécifie 
que $700,000 ont servi à payer les dettes des anciens Alouettes.

Les Tiger-Cats de Hamilton accusent une diminution de 51,631 amateurs; 
les Stampeders de Calgary, 17.628; et les Lions de la C.-B.. 3.070.

La formule de péréquation aidera certaines équipes, car tout club affichant 
un surplus de la moyene des assistances locales verse 20 pour 100 de 
l’augmentation dans la cagnotte tandis que les clubs "dans le rouge” retirent 20 
pour 100 de cette même cagnotte

Jo« Galat a fait sea recommandations au président Sam Etcheverry et espère 
ne pas connaître une autre saison aussi difficile

Les Lions congédient 
le seul entraîneur 
gagnant de leur histoire LNF: la solidarité

s’effrite peu à peu

l'on connaît aujourd’hui**.
Programme de trois ans

Galat. embauché l'hiver dernier a 
adopté un programme de re 
construction de trois ans. En 1982. les 
Concordes ont embauché II joueurs 
en vue de l'avenir et ont laissé partir 
des joueurs comme Skip Walker et 
Ken Miller, non impliqués dans ce 
progamme de trois ans.

"Tout en allant au plus pressé 
parfois cette saison, nous avons ins 
tauré une certaine philosophie, a dit 
Gallat

“J’ai dit aux gars qui de­
meureraient avec le club qu’ils se 
raient, un jour, des champions, car la 
façon de bâtir une solide organisation 
était d’instaurer le travail d’équipe et 
la fierté professionnelle.

"J’aurais aimé remporter plus de 
victoires, ce qui aurait pu arriver avec 
quelques joueurs plus expérimenté-, 
Par contre, nous avons gardé des 
jeunes qui ont appris en comettant 
des erreurs, le tout en vue de la saison 
prochaine.”
Progrès

En dépit d’une piètre fiche, Galat 
peut parler d'un certain progrès

"Plusieurs joueurs ont donné un 
effort maximum qui nous a permis 
d’augmenter notre moyenne offensive 
de 11 points au cours des huit pre 
miers matchs A 23 ou 24 dans la 
deuxième moi té de la saison

"A la défensive, nous avons ré 
duit les gros jeux offensifs rivaux de 
plus de la moitié au cours de la deu 
xième moité de la saison en dépit des 
blessés à la ligne secondaire.”

Galat a conclu que. avec la n 
valité créée par la nouvelle Ligue de 
football des USA. les Concordes doi 
vent construire sans les meilleurs 
choix au repêchage. Les amateurs de 
vront être patients et continuer de 
nous appuyer

VANCOUVER (PC) — Vic Rapp. 
le bon homme pour le travail à faire 
en 1977, a été congédié hier par les 
Lions de la Colombie-Britannique 
après avoir été le seul entraîneur en 29 
ans d'histoire de cette équipe à avoir 
conservé une fiche gagnante.

Le directeur-gérant Bob Ackles a 
déclaré qu'il avait pris la décision de 
congédier Rapp et qu'il en avait fait la 
recommandation au bureau des gou­
verneurs de l'équipe

Rapp a conservé une fiche de 53 
victoires. 39 défaites et quatre mat­
ches nuis en six saisons complètes. 
Sous sa gouverne, les Lions ont par­
ticipé aux séries trois fois et ont at­
teint la finale de la section ouest deux 
fois.

“Je n’ai pas de commentaires à 
faire, a dit Rapp dans son bureau. Je 
suis un employé fidèle de cette or­
ganisation depuis six ans et je ne vois 
aucune raison pour laquelle je chan­
gerais d’attitude.”

Rapp. 45 ans, savait qu'une telle 
décision était inévitable.

“Je crois que je fais partie de 
l'histoire de la ligue Canadienne main­
tenant”, a-t-il dit en laissant entendre 
qu’il chercherait du travail dans la 
ligue Nationale ou dans la ligue de 
football des Etats-Unis.

Ackles a mentionné pour sa part

qu’il ne croyait pas que Rapp pouvait 
conduire les Lions au championnat.
Plateau

“Je crois que nous avions atteint

Ml
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Malgré une fiche gagnante à la barre 
des Lions de la Colombie-Bri­
tannique. Vie Rapp a été remercié de 
ses services.

un certain plateau et que nous ne 
pouvions pas aller plus loin, a dit 
Ackles. C’est la raison pour laquelle le 
changement était inévitable.”

Les Lions ont conservé une fiche 
de 9-7 en 1982 et ont manqué une 
participation aux séries par un seul 
point

Rapp a été assistant-instructeur 
avec les Eskimos d'Edmonton cinq 
ans sous les ordres de Ray Jauch II 
s'est joint aux Lions en 1977 après que 
Cal Murphy eut été congédié.

“Je n'ai pas eu le courage de faire 
ce changement la saison dernière, a 
ajouté Ackles. J’avais alors re­
commandé aux gouverneurs de gar­
der Rapp.”

Ackles a mentionné qu’une de ses 
préoccupations était d’attirer plus de 
spectateurs la saison prochaine quand 
les Lions joueront dans un nouveau 
stade de 60,000 sièges.

"Vie Rapp ne nous aurait pas 
apporté une équipe championne, a-t-il 
dit. Nous avons besoin d’une équipe 
gagnante pour mettre plus de spec­
tateurs dans les gradins.”

"Nous avons beaucoup de talent 
ici. beaucoup trop de talent pour une 
équipe de troisième ou quatrième pla­
ce. a-t-il mentionné. Le seul tort de 
Rapp a été de ne pas conduire l'équipe 
à la coupe Grey”.

NEW YORK (AP) — Le front 
commun syndical s'est largement fis­
suré hier dans la Ligue nationale de 
football (NFL). Les joueurs des Cow 
boys de Dallas et ties Rams de Los 
Angeles, ainsi que de nombreux syn­
diqués appartenant à d'autres équipes, 
se sont joints à leurs confrères des 
Saints de la Nouvelle-Orléans et ont 
appuyé conditionnellement les der 
mères offres déposées par les pro­
priétaires de la NFL

De nombreux joueurs ont par 
ailleurs réitéré leur opposition à l'offre 
de $1.31 milliard pour cinq ans de la 
NFL Le leader syndical Ed Garvey a 
également rappelé avec insistance 
qu’aucune équipe n’a formellement 
accepté ces offres par vote.

Comme on s’y attendait, éga 
lement, la NFL a annulé les ren­
contres prévues pour le prochain 
week-end La moitié de la saison de 16 
semaines — 112 rencontres — ont 
maintenant été annulées à cause de la 
grève. Advenant que la grève se ter­
mine d'ici à quelques jours, chaque 
équipe ne pourrait disputer plus de 10 
parties et. cela, à la condtion que deux

week-ends soient ajoutés au ca­
lendrier régulier

Selon Garvey, les prochaines 48 
heures seront cruciales pour les deux 
parties en litige.

Equipes dissidentes
Hier soir, il affirmait que 25 équi­

pes avaient "plus ou moins" rejeté 
l’offre de la NFL

Pour sa part, le conseil de di­
rection de la NFL a inscrit une plainte 
contre le syndicat pour pratique ou­
vrière dérogatoire, intimant que des 
menaces avaient été formulées à l'en­
droit du représentant des joueurs de 
la Nouvelle-Orléans, Russ Erxleben. 
parce que celui-ci s’était verbalement 
dissocié de ses confrères.

Garvey a expliqué hier que les 
représentants des joueurs avaient vo­
té. par six voix contre une, pour le 
rejet de la dernière offre patronale, 
estimant qu’il ne valait pas la peine de 
soumettre la proposition à l'ensemble 
des joueurs.

Erxleben était absent lorsque ses 
collègues ont pris le vote. Garvey n’a 
pas précisé l’identité du représentant

qui s était dissocié de ses collègues
Quant au président du syndicat 

Gene Upshaw, il estime comp­
réhensible un certain degré de mé­
sentente chez les joueurs.

"Ceux qui ne sont pas d'accord r< 
s opposent pas pour autant A ce que 
nous faisons. Nous contrôlons tou­
jours notre destinée 
Demandes

"Personne parmi les joueurs ne 
nous implorent d'accepter l'offre de la 
NFL Ils nous demandent d'obtenir 
une entente juste et honnête, une 
entente qui nous sera satisfaisante 
pour cinq ans."

Denny White, quart-amère de 
Dallas, affirmait pour sa part que les 
joueurs des Cowboys seraient prêts à 
accepter l'offre patronale “si les pro 
pnétaires clarifiaient leur ph 
raséologie.”

A Los Angeles, les joueurs de*. 
Rams auraient voté par 15 voix contre 
11 en faveur de l'offre de la NFL mais 
20 loueurs étaient absents et leurs 
voix n’ont pas encore été comp 
tabiltsées.

Manque d’intérêt pour la Fédération de la faune?
Certains faits poussent encore 

plus les observateurs du domaine 
de la chasse et de la pèche spor­
tives à croire que les centaines de 
milliers d’adeptes de ces activités 
de plein air se désintéressent de 
l’avenir de la Fédération qué­
bécoise de la faune (FQF), qui re­
groupe au-delà de 250 associations 
locales ou régionales de chasseurs 
et pêcheurs.

Ainsi, lors de son 37e congrès 
annuel, à Québec, les 26, 27 et 28 
novembre, la FQF n'aura qu'un 
seul dirigeant à élire, au poste de 
vice-président exécutif (convoité 
par deux candidats seulement d’ail­
leurs).

Tous les autres postes de di­
rection de la fédération sont déjà 
automatiquement comblés par 
leurs anciens occupants ou par des

U

Gilles Latraverse. du Chenal-du-Moine. A Sainte-Anne-de-Sorel. 
nous montre cette fameuse “oie des moissons" ou "oie de Russie'' 
(Anser fabolis) qu'il a récoltée dans la Réserve nationale de faune de 
Cap-Tourmente et dont je vous partais dans ma chronique du 27 
octobre. Aucune oie de cette espèce n'avait été antérieurement ob­
servée au Canada. Le bec est bicolore (noir, avec un anneau jaune 
derrière l’onglet), les pattes sont oranges et les plumes brun cendré sur 
le dos et blanches sur le poitrail.

nouveaux venus, faute dôp- 
position durant la période de mise 
en candidature!

Les observateurs voient dans 
cet autre fait un signe de l'apathie 
et du désintéressement gran­
dissants des membres de la fé­
dération vis-à-vis d'un organisme 
qui donne l’impression de s’en­
foncer dans une léthargie de plus 
en plus profonde.

Certains expliquent cette apa­
thie des membres de la FQF en 
soulignant que les dirigeants de la 
fédération donnent l’impression de 
trop "coller" les autorités po­
litiques québécoises. Et la léthargie 
des dirigeants de la fédération s'ex­
pliquerait par des "conflits d’in­
térêts”.

Le président
Contrairement à ce que 

croyaient plusieurs et à ce qu'es­
péraient même certains, Noël R. 
Laurin a décidé d’occuper le poste 
de président de la Fédération qué­
bécoise de la faune pendant un 
deuxième mandat consécutif en 
1983

D’ailleurs, étant donné l’ab­
sence d’opposition durant la pé 
node de mise en candidature. Lau­
rin est automatiquement reporté à 
la présidence pour la prochaine 
année.

Pourtant, au début de l'été, 
lors d’une réunion du “conseil gé­
néral” de la FQF tenue à Saint- 
Romuald. Laurin m’avait confié 
qu'il songeait à démissionner ad­
venant que le ministre Lucien Les­
sard lui cède les équipements gou­
vernementaux de la rivière Aux 
Saumons, à Anticosti, pour créer la 
première pourvoirie privée dans ri­
le. Or. Laurin a obtenu ce qu’il 
voulait de Lessard... mais, il a 
quand même décidé de rester IA!

Antérieurement A cette réu­
nion de Saint-Romuald. la vice- 
présidente exécutive, Micheline Jo­
bin, de Sainte-Foy, avait pu­
bliquement désavoué le président 
Laurin pour certaines prises de po­
sition contraires à celles des mem­
bres.

Des observateurs sont 
convaincus que les prises de po­
sition de Laurin, contraires à celles 
de la fédération mais appréciées 
par le ministre Lucien Lessard et

andre a œiiemare

chasse 
et pêche

d'autres dirigeants politiques qué­
bécois, avaient "facilité” l’ob­
tention de la première pourvoine 
privée d'Anticosti par le président 
de la FQF

Vice-président
Quelques semaines plus tard, 

Micheline Jobin était informée que 
sa "démission" avait été acceptée 
durant une réunion de l'exécutif de 
la fédération.

Laurin a été absent depuis le 
début de l’été, retenu A sa pour- 
voirie privée d’Anticosti et il n’a­
vait aucun vice-président exécutif 
pour le remplacer, entre l'ac­
ceptation de la "démission” de Mi­
cheline Jobin et le 11 septembre 
dernier...

Car. le 11 septembre, l’exécutif 
de la FQF a "choisi" André Trem­
blay. de Chicoutimi, pour rem 
placer Mlle Jobin... d’urgence, jus­
qu’au 26 novembre!

Le samedi 27 novembre, puis­
que Lisane Choimère-Bédard a 
aussi porté sa candidature au poste 
de vice-présidente exécutive.

Le congrès
Dans les circonstances ac­

tuelles. la tenue du 37e congrès 
annuel de la fédération, à la fin de 
la semaine prochaine, est consi­
dérée comme un exercice de plus 
en plus futile et fort coûteux pour 
bien peu de choses en somme.

Car le point majeur de cette 
réunion automnale annuelle est

l'élection des nouveaux dirigeants!
Tous les autres sujets prévus 

au programme ont été amplement 
débattus, au cours des dernières 
années et des derniers mois, lors 
des réunions du “conseil général" 
de la FQF' Bien plus, la fédération a 
pns position sur la plupart de ces 
sujets et doit faire connaître pu­
bliquement son opinion une se­
maine avant la tenue de son 37e 
congrès annuel lors des séances de 
la Commission parlementaire du 
loisir, de la chasse et de la pêche, à 
l'Assemblée nationale, les 16. 17 et 
18 novembre!

Le seul attrait de ce congrès 
est la présence annoncée du mi­
nistre Guy Chevrette, titulaire du 
Loisir, de la Chasse et de la Pêche, 
lors du banquet de clôture du di­
manche 28 novembre. Or. le mi­
nistre Chevrette, nouvellement ar­
rivé au MLCP, est encore plongé 
dans l'étude des dossiers; d'autre 
part, une semaine seulement après 
les séances de la commission par­
lementaire, il sera encore en train 
d'analyser les réactions des ci­
toyens aux divers projets du mi­
nistère vis-à-vis de la faune et de 
son habitat

Réunion des saumoniers
A la fin de la semaine prochaine, plus précisément le samedi 20 et le 

dimanche 21 novembre, les deux douzaines d'associations locales et 
régionales de pêcheurs sportifs de saumons du Québec (membre* du 
Regroupement national des organismes pour le saumon atlantique — 
RNOSA) se réuniront à Matane. Le thème? "Réunion des pécheurs 
sportifs de saumons au pays du braconnage!”. On y parlera de "prives 
accidentelles de saumons par les pécheurs commerciaux d'autres es­
pèces, on y discutera des “interceptions" par les pécheurs commerciaux 
du Groenland et de Terre- Neuve, ainsi que de la "pêche «le subsistance" 
des Indiens, puis, évidemment, du braconnage

• • •
L’Association provinciale des trappeurs indépendants. Inc. (APTIj a 

maintenant un "conseil régional 03” (Québec-C har levoi x Portneuf-Lot - 
binière-Beauce-Bellechasse). Tous les trappeurs désireux d’en fame partie, 
pour bénéficier des nombreux avantages offerts, n’ont qu’à communiquer 
avec le secrétaire trésorier Denis Charron, au 1383 du boulevard Pie XI A 
Val Bétair en banlieue de Québec (843 6891) On peut aussi rejoindre 
Pierre Villeneuve, au 986 de la rue Desehénes. A Samt-Jean-Chrysostome. 
Qué., GO s 2T0 (839-4019). LAPT1 voit à l’éducation et au bien-être des 
trappeurs membres Ce groupe indépendant de celui créé récemment 
dans Portneuf. sc prépare à donner des cours de trappage pour l'obtention 
du certificat du trappeur*. qui serait obligatoire d’ici un an ou un an et 
demi (comme le "certificat du chasseur” l’est déjà depuis une douzaine 
aannees).

• • •
hwuchologue ’Pieire Tremblay, de Québec, “rides again"! Lundi 

prochain, le 15 novembre, ti donnera des cours d’initiation au montage 
des mouches à truites et à saumons, de I9h30 A 22h30, à la salle des 
CnevaJIers de Colomb située au 2! du boulevard des AJIiés à Québec 
(entre la 1ère Avenue et revenue du Colisée). Le coût est de $5 par

2Sîié.rîlLWt fourn' et ,on donne une mouche A chacun. 
Tremblay (524 4000) présente un diaporama de 300 diapositives. La veille, 
soit le dimanche 14 novembre. Pierre Tremblay donnera un cours de 
Unier A la mouche, dan* le gymnase du cégep de Limoilou (au 1300 de la 
8e Avenue, à Québec), de 9h à 12h. au coût de $10 par participant 
(équipement fourni). 1

J
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Du rêve à la fortune
S*lon ASSOCIATED PRESS

Ray Leonard a quitté Montréal un samedi soir 
de juillet 1976 et il disait: “Mon voyage est terminé. 
Mon rêve a été réalisé”

Le boxeur flamboyant qui portait le surnom de 
Sugar Ray venait tout juste de remporter une 
médaille d'or olympique. Le sport de la boxe où il 
avait excellé au cours de sa jeune carrière ne 
pouvait plus rien lui apjx>rter

“Je ne ressens pas le besoin dans mon coeur de 
passer chez les professionnels”, disait Leonard qui 
voulait poursuivre ses études

Mardi soir, Leonard, 26 ans, champion mondial 
des mi-moyens, a annoncé sa retraite de la boxe 
professionnelle. Il a quitté la scène alors qu’il était à 
son apogée. Lui seul peut dire si certains de ses 
rêves n'ont pas encore été réalisés.

Il a remporté 32 de ses 33 combats pro­
fessionnels et deux championnats du monde. Il a 
empoché plus de $35 millions en bourses. Sa très 
grande popularité lui a permis d'empocher beau­
coup plus à l'extérieur du ring. Il s'est également 
attiré le respect de ses pairs

Après que Leonard eut remporté le cham­
pionnat mondial des mi-moyens, version du WBC, 
contre Wilfredo Benitez dans un combat peu spec 
taculaire en 1979. un journaliste a écrit “Il devrait 
remettre le surnom à son vrai propriétaire”.

Il voulait dire que le vrai Sugar Ray était le 
grand Robinson, l'ancien monarque mondial des 
poids mi-moyens et moyens 
Mérite

Mais, pour la plupart des gens, Leonard a bien 
mérité ce surnom de Sugar Ray dans un combat 
endiablé face à Roberto Duran à Montréal et dans 
un autre combat face à Thomas Hearns à Las 
Vegas

C’est lors de la période d'entrainement en vue 
du combat contre Hearns que Leonard a été blessé à 
l’oeil gauche 11 a essuyé quelques autres coups à cet 
oeil lors du combat du 16 septmbre 1981, combat 
qu’il a remporté en 14 rounds.

Le 9 mai dernier, cinq jours seulement avant la 
date où il devait défendre sa couronne contre Roger 
Stafford à Buffalo, Leonard a été opéré à cet oeil à 
l'hôpital Johns Hopkins. On avait décelé un dé­
tachement de la rétine.

Leonard songera encore à se battre. Il pourrait 
empocher des millions de dollars s’il voulait ren­
contrer Marvin Hagler pour le titre mondial des 
poids moyens

Lors d'une émission de télévision au mois 
d'août dernier, Leonard avait dit "On dit que je ne 
pourrai tourner le dos à tout cet argent et à 
l'adulation du public Je peux le faire si je veux 
J'aurai peut-être le coeur gros, mais je le ferai”

La pression était forte sur les épaules de Leo­
nard après son tnpmphe aux Jeux olympiques il y a 
six ans La raison principale pour laquelle il est 
devenu professionnel est que son père était malade 
et que sa mère venait de subir deux attaques 
cardiaques. La célébrité qu’il avait acquise aux Jeux 
olympiques devait lui servir

Sa propre compagnie
Leonard est devenu professionnel et a fomé sa 

propre compagnie, la Sugar Ray Leonard Inc. Il 
était le seul actionnaire. Ses conseillers en matière 
de boxe étaient Janks Morton, Dave Jacobs et 
Angelo Dundo*v Son conseiller juridique était Mike 
Tramer, qui a quitté le clan après le combat de 
Duran le 20 juin 1980.

A son premier comhat chez les professionnels 
au Civic Center de Baltimore, il a défait Luis Vega. 
un combat qui lui a rapporté la somme de $100,000 
Certains boxeurs ne touchent pas autant au cours 
de toute une carrière

L«-onard a remporté cinq autres combats en 
:977, 11 en 1978 et huit en 1979

Il apprenait son métier contre des boxeurs de 
différents styles. l'emportant aux points contre le 
vétéran Adolfo Viruet. disposant do l'agressif Mar-

cos Geraldo et passant le K.O. au gaucher Tony 
Chiaverini.

Leonard est devenu le champion mondial, ver­
sion WBC. le 30 novembre 1979 à Las Vegas quand, 
bien en avance aux points, il a passé le K O à 
Benitez avec six secondes à faire dans le combat.

Leonard a participé à quatre autres combats 
avec ce titre en jeu. Il la perdu une fois devant 
Duran à Montréal, puis l'a repris contre les "Mains 
de pierre". Ses deux autres défenses du titre ont été 
des victoires faciles face à Dave Green et Larry 
Bonds

"J’étais le meilleur homme", a dit Duran après 
avoir remporté une décision unanime contre Leo­
nard le 20 juin 1980 à Montréal.

Leonard avait abandonné sa stratégie ha­
bituelle pour ce combat. Il devait se prouver à lui- 
même qu’il était capable de se lancer dans une 
guerre des tranchées.

Cette première défaite a failli être son dernier 
combat. Son épouse Juanita voulait qu’il se retire. Il 
a pris des vacances pour penser à son avenir. Trois 
jours après le début de ses vacances à Hawaii, il a 
téléphoné à Morton pour lui dire qu’il voulait 
rencontrer Duran à nouveau.

Ils se sont rencontrés à nouveau le 25 no­
vembre 1980 à la Nouvelle-Orléans. Leonard a 
touché $7.5 millions pour ce combat, contre $8 
millions pour Duran.

Leonard s’est servi cette fois-là de sa grande 
rapidité pour frustrer Duran, qui. après avoir été 
taquiné en septième round, a arrêté de se battre en 
huitième.

Après le combat, Thomas Heams. champion 
mondial de la WBA a lancé un poulet en caout­
chouc en direction de Leonard “Je rencontrerai 
Tommy Heams quand il aura atteint le statut d'un 
Duran", avait lancé Leonard

Au tour de Kalule
La prochaine étape pour Leonard était le cham­

pionnat mondial des moyens juniors. Il l’a emporté 
en passant le K O. à Ayub Kalule le 25 juin 1980. Il a 
abandonné ce titre par la suite.

Deux titres mondiaux. 31 victoires en 32 
combats, la défaite vengée, mais malgré tout cela, 
Leonard était reconnu comme une figure populaire 
beaucoup plus que comme boxeur.

"Ray est une célébrité d'abord et un boxeur 
ensuite, a dit son conseiller juridique Mike Tramer 
Il est un personnage tellement populaire qu’il est 
difficile pour les gens de réaliser qu’il est un 
excellent boxeur".

Leonard a montré tous ses talents le 16 sep­
tembre 1981 à Las Vegas. Son opposant était 
Hearns, celui que l’on surnommait le Hit-Man de 
Detroit, qui avait remporté ses 33 combats pro­
fessionnels. dont 30 par K.O

Dans ce combat, c'est Leonard qui a porté les 
coups. Les juges donnaient pourtant Heams en 
avance au 13e round Leonard, même s’il avait l’oeil 
gauche enflé, a fait taire tout le monde quand il a 
knockouté Heams dans le 14e assaut pour devenir 
le champion indiscuté de la catégorie.

Et c'est de cette façon qu’il a quitté la boxe
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BALTIMORE (AFP)
— Champion du monde 
des welters (litre unifié), 
I Américain “Sugar" 
Ray Leonard a choisi 
hier soir la prudence et 
la sagesse en décidant 
d'abandonner la boxe.

Victime il y a un peu 
plus de six mois d'un

grave décollement de la 
rétine gauche, il a subi 
le 9 mai dernier une opé­
ration qui lui a permis 
de recouvrer totalement
la vision Mais cet oeil, si 
durement éprouvé lors
de son match victorieux 
contre Thomas Heams. 
aurait-il résisté aux

coups de Marvin Hagler. 
le champion du monde 
des moyens?

“Un combat contre ce 
champion serait l'un des 
plus grands de l'histoire 
de la boxe”, affirme Leo­
nard aux 9.000 spec­
tateurs, du centre du 
ring érigé pour la cir­

constance au civic cen­
ter de Baltimore (Ma­
ryland), celui-là même 
où il avait fait ses dé­
buts professionnels en 
février 1977. Mais il 
ajoute, regardant plus 
précisément Hagler. l’un 
des invités de la soirée: 
“Malheureusement, il 
n'aura jamais lieu”.

Leonard, qui avait été 
salué auparavant par 
des anciens champions 
comme Mohammed Ali 
et Ken Norton, son en­
traîneur Angelo Dun­
dee. ou des vedettes du 
spectacle comme Way­
ne Newton, a reconnu 
qu'il avait pratiquement 
pris sa décision au der­
nier moment.

GAGNANTS(ES) DU CONCOURS
"Sbici à ma irai»"

Félicitations a tous nos qagnants(es) qui ont mente chacun(e) un billet 
de saison 1982-83 au Centre de ski Stoneham Sur la photo, dans l’ordre 
habituel Daniel Aube directeur de la promotion a CJRP; Constance 
Thivierge. 3346 Boucherville, Ste-Foy. Eric Lepage, 1005 Verrault. 
Charlesbourg. Laurier Pellicelli, conseiller en promotion et relations 
publiques au quotidien Le Soleil, Nancy Grégoire. 1361 Sapinière, 
St-Rédempteur Conrad Berry. 14 Parc Drolet, Loretteville; Dominique 
Fatard. 3163 Neuville, Ste-Foy et Bernard Gonnet, directeur de l'ecole de 
ski du Centre de ski Stoneham

Une collaboration

LE SOLEIL 1060 CJRP
I A RADIO 
Dt I A CAPITAL I

CENTRE DE SKI 
STONEHAM

"Chaque jour, je trou­
vais une réponse dif­
férente" et il pensa ef­
fectivement reprendre 
la compétition. "Mais je 
n’ai plus la foi. Je ne 
reviendrai pas."

Leonard quitte le ring 
avec un palmarès en­
viable: champion olym­
pique en 1976 à Mon­
tréal (150 combats ama­
teurs. 145 victoires et 5 
défaites), trots fois 
champion du monde des 
welters (Benitez et Du­
ran pour le WBC. et 
Hearns pour le titre uni­
fié) et un titre (WBA) 
des super-welters (Ka­
lule). Au total, 32 vic­
toires — dont 23 avant 
la limite — et une dé­
faite (contre Duran en 
1980).

Jeune (26 ans), riche 
(il a gagné plus de 30 
millions de dollars) et 
élégant, Leonard va 
pouvoir vivre avec son 
épouse et son fils une 
retraite dorée. Déjà 
commentateur de té­
lévision. vedette d’an­
nonces publicitaires, la 
mise en scène de sa 
"sortie" laisse présager 
qu’il franchira vite la 
distance séparant un 
nng d’un studio de ci­
néma

A P

C'est notamment en présence du non moins grand Muhammad Ali (à gauche) et de son entraîneur 
Angelo Dundee, que Sugar Ray Leonard a annoncé hier soir qu'il quittait ta boxe
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Retraite dorée pour Sugar Ray Leonard
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Robin Yount, le joueur le plus utile
NEW YORK (AP) — Robin 

Yount, des Brewers de Milwaukee, qui 
a mis un point final à sa meilleure 
saison dans les ligues majeures en 
établissant un record en Séné mon­
diale et en égalant un autre, a été 
nommé le joueur le plus utile de la 
ligue Américaine hier et il l’a emporté 
par une très forte marge.

Yount, un arrêt-court de 27 ans, a 
reçu 385 points du panel des 28 mem­
bres de l'Association des chroniqueurs 
de baseball d’Amérique. Eddie Mur­
ray, des Orioles de Baltimore, a ter­
miné deuxième au scrutin avec 228

points.
Yount a reçu tous les votes de 

première place sauf un, qui est allé à 
Reggie Jackson, des Angels de la Ca­
lifornie. Au scrutin, Jackson a terminé 
sixième avec 107 points. Doug De 
Cmces. des Angels, a pns la troisième 
place au scrutin avec 178 points, suivi 
de Hal McRae, des Royals de Kansas 
City, avec 175 points, et Cecil Cooper, 
des Brewers, avec 152 points.

Au total, 33 joueurs ont reçu des 
votes dans ce scrutin où chaque bul­
letin comprenait 10 choix. Une pre­
mière place valait 14 points.

Grand potentiel
En 1982, Yount s’est amélioré 

sensiblement en attaque en plus d’of- 
fnr un rendement plus régulier en 
défensive pour réaliser tout le po­
tentiel qu’on lui accordait en 1974 
quand il a entrepris sa carrière dans 
les majeures à l'Age de 18 ans.

Avant cette dernière saison, la 
meilleure campagne de Yount avait 
été 1980 quand il avait conservé une 
moyenne de .293 avec 23 circuits et 87 
points produits. Il a fait encore beau­
coup mieux cette saison. Il a terminé 
la campagne avec une moyenne de

.331, un seul point de moins que le 
champion frappeur de la ligue Willie 
Wilson, des Royals. Il a également 
produit 114 points, a claqué 29 cir­
cuits. a volé 14 buts et n’a commis que 
24 erreurs.

Yount a ralenti quelque peu lors 
de la série de championnat contre les 
Angels, mais il a été exceptionnel 
quand les Brewers ont rencontré les 
Cardinals de SL Louis en Série mon­
diale.

J1 a conservé une moyenne de 
.414 et il a claqué un circuit. Il a 
produit six points. Même si les Bre­

wers ont perdu les honneurs de la 
séné, il a établi un record avec deux 
matchs de quatre coups sûrs et il a 
égalé une autre marque de son coé­
quipier Paul Molitor avec su pré­
sences au bâton au cours d'un match.

On lui avait demandé A la veille 
du premier match de la séné s’il mé­
ritait cet honneur de joueur par ex­
cellence.

“Les Brewers sont l’équipe par 
excellence, avait-il diL Nous avons 
une grande équipe. Je n’aurais jamais 
pu connaître une telle saison sans 
l'appui de cette équipe”.

Murray a connu une saison ex­
ceptionnelle pour les Onoles. Il a 
conservé une moyenne de .316 avec 32 
circuits et 110 points produits. Quant 
à McRae. : il a dominé les majeures 
avec 133 points produits.

C'était la deuxième année d’af­
filée les Brewers méritaient deux titres 
majeurs. L'an dernier, c’est le lanceur 
de relève Rollie t ingéra qui a mérite le 
titre de joueur par excellence et le 
trophée Cy Young. La semaine der­
nière, on avait annoncé que le droitier 
des Brewers. Pete Vuckovich, avait 
ménté le Cy Young.

Bannister 
et McRae
convoités

NEW YORK (AP) — Le cogneur Hal McRae et 
le lanceur Floyd Bannister, domine un groupe de 41 
joueurs autonomes vétérans soumis au repêchage 
du baseball majeur aujourd’hui.

McRae, du Kansas City, qui a dominé les 
majeures avec 133 points produits, et Bannister, du 
Seattle, qui a dominé la Ligue américaine avec 209 
retraits au bâton, devraient être les joueurs les plus 
convoités.

Parmi les autres sujets intéressants, on re­
marque Don Baylor, des Angels de la Californie, 
avec 24 circuits et 93 points produits; Steve Garvey, 
des Dodgers de Los Angeles, avec une moyenne à 
vie de .302 en 12 saisons avec les Dodgers; et le 
voltigeur Steve Kemp. des White Sox de Chicago, 
avec 98 points produits.

Bannister et Kemp sont deux joueurs de classe 
A, exigeant un choix au repêchage amateur et un 
joueur professionnel en compensation.
Autres

Le seul autre joueur de classe A est le voltigeur 
John Lowenstein, du Baltimore.

Quatre autres joueurs, Bill Almon, des Wite 
Sox, Alan Ashby, du Houston, Joe Nolan, du Bal­
timore, et Pete Falcone, des Mets, sont classés B et 
exigeront deux choix au repêchage amateur en 
compensation.

Parmi les autres joueurs autonomes, on note Al 
Cowens et Bruce Botche, du Seattle; Omar Moreno, 
du Pittsburgh; Paul Splittorff, du Kansas City; Bob 
McClure, du Milwaukee, ainsi que Gene Tenace, du 
SL Louis.

La Californie, Los Angeles, Boston. Minnesota 
et Seattle sont exclus du groupe de compensation et 
de repêchage pour deux autres années.

N’eut été d'un vote accordé à Reggie Jackson, 
Robin Yount aurait été choisi à l’unanimité â titre 
de joueur le plus utile dans la Ligue américaine de 
baseball.

réinvitent
Hrabosky

Le directeur-gérant 
des Braves, John Mul­
len, a indiqué que Hra­
bosky avait été invité à 
se présenter au camp 
d’entraînement de l’é­
quipe. le printemps pro­
chain.

Actuellement, Hra­
bosky porte l’uniforme 
d'un club de la Ligue 
d’hiver du Venezuela.

Le président des Bra­
ves, Ted Turner, a ex­
pliqué cette ivitation en 
disant qu'étant donné 
qu’il devait payer le sa­
laire de Hrabosky pen­
dant les deux pro­
chaines saisons, il n’a- 
vait rien à perdre en l’in­
vitant.

Par ailleurs, les Astros 
de Houston ont fait 
connaître les noms de 
trois nouveaux ins­
tructeurs pour le gérant 
Bob Lillis, qui avait suc­
cédé à Bill Virdon, main­
tenant pilote des Expos 
de Montréal.

Il s'agit de Cot Deal, 
de l’organisation du Phi­
ladelphie. Denis Menke 
et Jerry Walker

ATLANTA (AP) — Le 
vétéran lanceur Al Hra­
bosky pourrait encore 
porter l’uniforme des 
Braves d'Atlanta, lors de 
la prochaine saison de la 
Ligue nationale de ba­
seball, bien qu’il ait été 
congédié sans condition 
il y a trois mois.

Congédié II y a 
mois. Al Hrabosky sara 
néanmoins Invité au pro­
chain camp d'an- 
traînement des Braves 
d'Atlanta.

Les Braves
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5401 boulevard 
Les Galeries 
de la Capitale
Québec, Qué.

627-0062 arnnston
sports^/

Lundi-Mercredi 9 30-5 30. 
Jeudi-Vendredi 9 30-9:00: 
Samedi 9 00-5 00

VISA

Pu H a col ras. manches longues ou courtes OU 
$ pantalon 4 enfiler

N/Prix rég. t4,99 S i 17,49 S

Pull avec capuchon 
N/Prtx rég. 25,49$

Veste à glissière longue 
N/Prix rég. 29,99$

Short à enfiler
M/Prix rég. 12,49 $ _

3 EN SOLDE m chacun
Tous ces coordonnes sont disponibles dans les tailles pour 
adultes P-TG-

EN SOLDE

EN SOLDE

16?®
19”

798
i

mm
■ > %»,-. \ 

‘ , -T* ’
v;* v’->tLvmmw
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Raquette de squash 
Powerflex Dunlop

Raquette en bots muUi-lameiie 
Poignée recouverte de ratine.
N/Prlx reg 34.99 I

2798EN S OCDE mm m chacune

OE
RABAIS$30

Raquette de racquet-ball 
Impact XC Voit

La fameuse conception impact.
N/Prlx rég S9.99 S

EN SOLDE

50% OE
RABAISJUS OU A

Chaussures de court 
intérieure
Choisissez parmi une vanete 
de chaussures de court de 
marques rPputPes pour le 
tennis, le racquet-bail ou le
squash Q98

A partir de paire

1/3 OE
RABAIS

Survêtements Torre* 
pour hommes
Survêtements en molleton a/ 
manches raglan et passepoil de 
couleur contrastante Choisissez 
parmi « combinaisons de 
couleurs à la mode Tailles P-TG. 
N/Prlx rég. 39.99 S

2648EN SOLDE mm chacun

Tricots Gordlnl 100% coton, 
pour hommes et dames
Un éventail de 9 coloris 
Tailles pour hommes P-TG 
Tailles pour dames P-G
N/Prlx rég. 17,99 l e «

EN SOLDE Idb ch 
ou 2 pour 25 00 

Bas tubé 3/paquet
fabriques au Canada Pointure
universelle N/Prtx reg J/S.44 S

_ _ _48
EN SOLDE i

PROPECTA EST UNE MAROUE DE COMMERCE OEPOSEE DE COLLEGIATE/ARLINGTON SPORTS. OUTDOOR STORES, UNE DIVISION DE LA SOCIÉTÉ DE DETAIL IMASCO INC
CES PRIX SONT EN VIGUEUR JUSOU AU 16 NOVEMBRE 1987. SAUF S IL V A ÉPUISEMENT OES QUANTITÉS. NOUS RÉSERVONS DE DROIT DE U Ml TER LES QUANTITES TOUS LES ARTICLES NE SONT PAS ntCPAiumi es naïus 
TOUTES LES GRANDEURS NI DANS TOUS LES MAGASINS ' DISPONIBLES DANS
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Repêchage des joueurs autonomes

Les Expos en quête d’un lanceur gaucher
Un lanceur gaucher et un réserviste, voilà les une fiche de 12-13 avec les Mariners de Seattle. Mais Boston a été retiré de l’unité des soins intensifs du tervention chirurgicale d’une durée de six heures

priorités des Expos de Montréal pour la séance de les Expos ne devraient pas le réclamer. Vancouver General Hospital où il repose depuis le s’ensuivit
repêchage des joueurs autonomes qui aura lieu "Je ne crois pas, a mentionné McHale. Nos 23 octobre dernier. • • •
aujourd’hui à New York. dépisteurs mentionnent que Bannister est un bon Un porte-parole de l’hôpital a cependant donné Le vétéran gardien de but Doug Soetaert a

"Nous ne repêcherons pas beaucoup de partant, mais nous ne compétitionnerons pas pour à entendre qu’il ne s’agit pas là d'une indication signé un nouveau contrat avec les Jets de Win-
joueurs, a dit le président des Expos, John McHale un partant. Il nous faut un lanceur de relève au cas comme quoi l’état de santé de leur jeune patient de nipeg.
Nous réclamerons deux, peut-être trois joueurs, où nous perdrions Woodie Fryman." 19 ans s’est amélioré. Le directeur-gérant du club de la Ligue na-
Nous réclamerons un lanceur gaucher. Il n'y a pas Four ce qui est des réservistes, McHale a Depuis jeudi dernier, Léveillé respire selon ses tionale de hockey, John Ferguson, a simplement
trop de joueurs disponibles vraiment excitants. Il mentionné que les Expos agiraient avec prudence, propres moyens sans l'aide d’un appareil res- indiqué qu’il s'agissait d’un contrat à long terme,
semble que ce sera un bon repêchage pour les "Nous ne sommes pas intéressés à des réservistes piratoire, mais demeure inconscient. Soetaert était arrivé à Winnipeg la saison
équipes de la Ligue américaine. Je vois beaucoup de qui gagnent $400,000 par année." Lg ,eune athlète montréalais s'était effondré dern>ère, venant des Rangers de New York, où il
frappeurs de choix parmi les joueurs autonomes.” ||OCke V entre la Première et la deuxième période d’un match avait commencé sa carrière en 1975.

Le lanceur gaucher le plus en demande lors de nWvRw| que ^ de Boston disputaient à Vancouver, ^ ^ ^ ^ ^ _
cette séance sera Floyd Bannister, qui a conservé L'ailier gauche Normand Léveillé des Bruins de victime d’une hémorragie cérébrale. Une in- dOCCGl
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Bottines de ski de descente •
Challenger Nordlca

Ou skieur avancé au skieur expérimenté Cette DOTtme 
ofire une doublure Tésivel durable pour un meilleur 
contort et un rendement efficace Collier articulé 
donnant plus de flexibilité Pour nommes seulement
N/Prlx rég 229.99 S /paire

Skis de descente Atomic Sport R
Pour le skieur parallèle avancé Noyau en b 
renforcé de métal pour durabilité
N/Prlx reg 214.99 S

/paire

$20 DE RABAIS
Bottines de ski de descente Protect* de Nordlca
Conçues pour le skieur parallèle avancé Doublure Velutina - 
pour meilleur confort et ajustage Languette pivotante facilitant tlY 
( entrée Pointures pour nommes et dames N/Prlx rég 129.99 sSOLDE10998 $40 DE RABAIS

Skis de descente Laser Elan
Noyau en bois, lamellé fibre de verre pour le skieur parallèle 
avancé Bon rendement sous toutes les conditions de neige
N/Prlx reg. 189.99 S EN SOLDE

14098
JW /paire

rch. s

chacun

SKAnJ

r\

1/2 
PRIX
Skis de fond 

‘ Jarvinen ou Skan
Noyau en mousse, plus 2 couches de 
fibre île verre Choisisse? soit le Jarvinen 

’ â semelie nécessitant un lart ou le Skan 
’ a semelle ne nécessitant pas de fart

N/Prlx reg. 74.99 S /paire

RABAIS

EN SOLDE
EN SOLDE

$10 DE RABAIS
Patins moules Micron ou Lange
Pour hommes N/Pnx reg. 69.99 S EN SOLDE 59,98/paire 

Pour garçons. N/Prlx reg 54.99 J EN SOLDE 44.98/paire

^ Pour Jeunes: N/Prlx reg. 44.99 1

EN
SOLDE
Patins artistiques Daoust
Empeigne en cuir douoture eti suède. 
Portent la signature de karen 
Magnussen Pointures pour dames R

98
/paire

(Ides J-lô N/Prlx reg. 59 99 S

49EW SOLDE •p Air*

$15 DE RABAIS
Anoraks de ski Colins, pour 
dames 4 hommes
Pour hommes. I anorak a un empiècement de 
cnmeur contrastante et garniture au» manches 
pour dames, l'anorak montre des coutures 
contrastantes en (orme de losange* Tailles pour 
hommes P- ÎG. tailles pour dames 8-16 
N/Prlx reg 74.99 $

EN SOLDE

ens

Ensemble de fixation et ski de descente 
Rossignol Carrera/ Salomon S200
Ces skis ont un noyau en contre-plaque, de fabrication sandwich fibre de verre 
Les fixations ont une pointe 2i pivot double Prise et rel<V‘ e automatiques
Installation comprise Si acheté séparément, n/prlx reg est 262.97 S

JUSQU A $50 RABAIS
Costumes de ski Colins, pour hommes & dames
Nous offrons 2 modèles pour dames et t modèle 
pour hommes Chaque modèle offre un choix de 3 
coloris attrayants. Tailles pour hommes P-TG: tailles 
pour dames 8-16
N/Prtx rég 129.99 J C 
a 139.99 S

Crossés de hockey Titan 50/50
OU Sherwood P M P 5001 
N/Prlx rég 14.99 J chacune

«98
chacune

Crosses de hockey Titan Jr T PM 
N/Prlx rég 10 99 S

EN SOLDE 9.48 chacune

AUBAINE SPORTECH 
CIRE CHAUDE

Sac de hockey Titan
longueur 36
N/Prlx rég
19.99 S EN SOLDE EM

But de hockey Sr Frlkon
Se plie pour 
entreposage lac île
N/Prlx rég 
19.99 S ENSOLOE

98
chacun

15 98
chacun

$20 DE RABAIS
Gant dé hockey CCM
Gant modèle professionnel 
Combinaison çje cuir véritable 
et nylon Paume à couture 
double Pointure 15 V
N/Prlx rég 79.99 S

EN SOLDE
98
/paire

Chandail Gretrky 99 
Tailles pour hommes 
N/Prlx rég 49.99 S

ENSOLOE 34.98ch 
Tailles pour garçons 
N/Prfx rég 45.99 S

EN SOLOE 39.98 ch 
Taille pour enfants „
N Prix rég 24 99 rh

EN SOLDE 5 ch

appliquée sur des skis anciens ou nouvellement achetés
Pour toute information ou assistance concernant votre 
équipement de ski. l aiguisage des patins, le cordage des 
raguettes ainsi gue ( assemblage et la réparation des 
bicyclettes, visite; notre atelier sportech
Valable jusqu au 15 novembre seulement

Le Manie a perdu $2.7 millions au cours de la 
dernière saison à cause des hauts coûts d’opération 
et l’équipe de la Ligue nord-américaine de soccer 
augmentera le prix de ses billets de 17.3 pour 100 la 
saison prochaine.

Les billets les plus chers au Stade olympique 
passeront à $10, soit une augmentation de $1. 
Certains autres billets se vendront $8. Ces mêmes 
billets valaient $6.50 la saison dernière.

Le déficit du Manie fait que la LNAS a connu 
des déficits de $24 millions et deux équipes, Portland 
et Edmonton, ont fermé leurs portes.

"Personne n’a réalisé des profits dans la LNAS 
la saison dernière, pas même le Cosmos de New 
York”, a mentionné Peter Ruocco. porte-parole de 
la ligue.

Football
Le président des Steelers de Pittsburgh, de la 

Ligue nationale de football. Dan Rooney, a déclaré 
hier qu’il ne voyait pas de raison de retourner à la 
table de négociations avec les joueurs parce que la 
dernière ronde de pourparlers était un véritable 
cirque.

Rooney a accusé les représentants des joueurs 
de ne pas être capables de reconnaître leur victoire, 
affirmant que les propriétaires d’équipes avaient 
cédé à de nombreuses demandes des joueurs. U a 
ajouté que le directeur exécutif de l’association des 
joueurs, Ed Garvey, ne voulait tout simplement pas 
de règlement du conflit.

• • •
Les Cougars de Lennoxville, invaincus à leurs 

22 derniers matchs, se heurteront samedi au Stade 
olympique aux Diablos de Trois-Rivières dans la 
finale de football collégial "AAA” pour la conquête 
du Bol d’Or 1982. Et, au niveau "AA”, la lutte se fera 
entre les Condors de Saint-Georges de Beauce et 
l’équipe cendrillon. les Spartiates du Vieux-Mon­
tréal.

Pour Lennoxville, qui a battu les Diablos 25-8 
l’an dernier en finale du Bol d’Or, “la nervosité sera 
moindre, puisque 28 de nos joueurs ont déjà vécu 
l’expérience du Stade olympique”, a dit lan Breck. 
entraîneur-chef des Cougars

Au niveau "AA”, les Condors de Saint-Georges 
seront en quête des grands honneurs pour une 
troisième fois en quatre ans, après avoir gagné en 
1979 et 1980. Ils ont mérité accès à la finale en 
battant Victonaville 13-3.

Les hommes de Robert Gravel en auront tou­
tefois plein les mains contre les Spartiates du Vieux- 
Montréal, une équipe montée de toute pièce par 
Michel Arsenault en l’espace de trois ans Ceux-ci 
ont surclassé Maisonneuve 35-3 dans la finale du 
Sud-Ouest.

La finale provinciale "AAA’’ entre Trois-Ri­
vières et Lennoxville débutera à midi samedi au 
Stade olympique après le botté d’ouverture exécuté 
par l’ancien Diablo Luc Tousignant des Concordes 
de Montréal

La finale provinciale “AA”, entre Saint-Georges 
et le Vieux-Montréal, commencera à 15hl5.

Tennis
Le champion canadien Glenn Michibata de 

Toronto a vaincu l’Australien Chris Johnstone 6-3 
et 7-6 en première ronde du tournoi international de 
tennis de Taipeh en Taiwan et doté d’une bourse 
globale de $75.000.

Le favori Kim Warwick d Australie a disposé 6- 
4 et 6-3 de l'Américain Drew Gitlin

Dominique Bedel de France a éliminé l’Ouest- 
Ailemand Michael Westpha! 6-4 et 6-4 et l'A- 
méncain Michael Leach a eu raison de son compa­
triote Caig Wittus 6-1 et 6-4.

Pendant çe temps à Toronto, le nom de Mi­
chibata a été nommé en tête de liste en vue du camp 
de sélection visant à déterminer l'équipe canadienne 
de la Coupe Davis qui affrontera celle du Venezuela 
du 4 au 6 mars prochain

Le site du camp d’entraînement qui sera tenu 
du 5 au 10 février sera annoncé à la fin de 
novembre.

Invités à se joindre à Michibata (20 ans), il y a 
Réjean Génois (29 ans) de Laval, Martin Wos- 
tenholme (20 ans) de Oakville. Bill Cowan (23 ans) 
de Toronto et quatre tennismen de Vancouver. 
Josef Bradenec fils (25 ans). John Picken (25 ans), 
Robert Bettauer (26 ans) et Mitch Perkins (19 ans).

• • •
Le plus considérable trophée jamais attribué 

dans l’histoire du tennis, une raquette grandeur 
nature en or fin sertie de 1,350 diamants totalisant 
100 carats d'une valeur de $1 million, sera remis au 
joueur de tennis qui aura remporté trois fois le 
tournoi d’Anvers (Belgique), au cours de cinq 
compétitions successives, entre 1982 et 1991

Le trophée a été créé à l’initiative de 13 firmes 
afin de promouvoir le centre diamantaire anversois. 
ont indiqué ses promoteurs.

Trente-deux joueurs internationaux ont été 
invités, notamment le Suédois Bjorn Borg, l’A­
méricain John McEnroe, le Suédois Mats Wilander. 
le Tchécoslovaque Ivan Lendl et le Français Yan­
nick Noah

Outre ce trophée, le tournoi d’Anvers, dont la 
prochaine présentation se déroulera du 29 no­
vembre au 5 décembre, sera doté de prix d’un 
montant total de $700.000, $200.000 étant attribués 
au vainqueur.

• • •
L'Américain Jimmy Connors a repris la tête du 

classement mondial produit chaque semaine par 
l’ordinateur de l’Association des tennismen pro­
fessionnels (ATP), aux dépens de son compatriote
John McEnroe

• • •
Le numéro un français Yannièk Noah a estimé 

hier que Henri Leconte, qui vient de remporter le 
tournoi de Stockholm en battant lundi en finale le 
Suédois Mats Wilander. devrait être le deuxième 
joueur de simple de l'équipe de France qui af­
frontera les Etats-Unis en finale de la Coupe Davis 
les 26. 27 et 28 novembre à Grenoble

"Henri est en superforme actuellement, et il 
peut nous ramener un point et. pourquoi pas. peut- 
être même deux points dans la finale’’, a-t-il déclaré 
à la reprise de l’entraînement sur la terre battue à la 
Châtaignerie près de Saint-Cloud, à l’est de Paris.

• • •
Les Américains ont pris un bon départ au 

tournoi international de tennis de Wembley, hier 
après-midi, à Londres

Steve Denton a vaincu le Suédois Andres Jar-
ryd par 1-6, 6-4 et 9-7; Chip Hooper a battu le 
Français Pascal Porte* 16. 6-3 et 6-4 et Torn 
Gulllckson a éliminé le Briiu.imgv? Andrew Jarrett 
par 6-2 et 6-2

Le plus applaudi a cependant été le Nigérian 
Ndukr. Odizor quand il a \aincu le Suisse Heinz
Gunthardt par 6 4 et 6-4

\ ' % A ^
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hockey

tableau des résultats
compteurs hockey

junior majeur
Hier

Montréal 3, Minnesoto 2 
St. Louis 1, NY Islanders 4 
Los Angeles 4, Calgary S

Aujourd'hui
Québec a Harttord 
Montréal a Chicago 
Philadelphie à Buffalo 
St. Louis à N.Y. Rangers 
Edmonton à Pittsburgh 
New Jersey ô Washington 
Detroit 6 Toronto 
Los Angeles à Voncouver

Demain
Québec à Boston 
NY Islanders ou Minnesoto 
NY Rongers a Philadelphie 
Edmonton au New Jersey

CLASSEMENT

DIVISION PRINCE DE GALLES 
Section Adorns

Hier
Verdun 7, Chicoutimi 10 
Granby 1. Longueuil 4

Aujourd'hui
Longueuil à Laval 
Drummondville à Shawinigon

Demain
Aucun match

CLASSEMENT 

SECTION FRANK DILIO

Shawinigon 
Chicoutimi 
Trots Rivière*
Québec
Drummondville

Mi G P
22 14 8
22 t2 10 
21 10 13
21 I
22 «

1S
U

BP Bc PIS
120 tS 2» 
133 135 24
118 1 29 20
108 121 H
100 141 12

SECTION ROBERT LEBEL

Mi C P N BP BC Pt*
Montréal 16 11 2 3 77 52 25
Boston 15 7 5 3 51 48 17
Québec 14 7 5 2 70 64 16
Buffolo 15 6 6 3 60 55 15
Hartford 14 3 s 2 47 69 8

Section Potrick
Mi G P N BP BC Pt*

N.Y. Islonders 18 12 4 2 79 51 26
Philodelphie 16 9 6 1 64 50 19
N.Y. Rongers 15 6 • 1 56 60 13
New Jersey 17 3 8 6 54 68 12
Washington 14 4 7 3 50 60 11
Pittsburgh 16 4 10 2 51 81 10

Lovol
Verdun
Longueuil
Soint-Jeon
Hull
Gronbv

Mi G P N Bp BC Pts
22 17 $
23 17 6
22 13 8
21 11 9
23 11 12
23 3 20

143 89
170 107 
117 112 
111 107 
141 137 
91 179

14
34
27
23
22
*

interuniversitaire

Hier
Aucun motch

Aujourd’hui
Laval à Trois-Rivières

Demain
Aucun motch

DIVISION CAMPBELL 

Section Norris
CLASSEMENT

Minnesoto 
Chicogo 
St. Louis 
Toronto 
Detroit

Mi G P N BP BC PtS Concord(0
16 10 5 1 67 58 21 Chicoutimi

5 62 49 19 Lovol
1 56 60 15 Trois-Rivières

7 2 
7 8
2 7
3 10

5 46 61 
3 43 73

Ottawa
McGill

Mi
9
9
4
7
4
7

P N PP PC PtS
t 1 5S 25 15
4 0 42 47 10
1 0 19 12 6
3 2 27 37 6
4 0 23 35 4
6 1 27 37 1

Section Smvthe
Mi G p N BP Bc Pts

Los Angeles 15 7 5 3 63 58 17
Coigory 18 7 8 3 82 81 17
Edmonton 16 6 6 i 76 73 16
Winnipeg 13 7 5 1 63 48 15
Vancouver 16 6 8 2 55 S3 14

IN B Les quatre premiers de chaque
section participent aux éliminatoires)

■
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Ski

collégial AAA

Vendredi

Thetford à Limoilou, 19h30 
Dawson à St-Georges 
St-Hvocinfhe à St-Lourent 
St-Jérôme à Victoriaville

Dimanche
Thetford à Dawson 
St-Georges à St-Hvocinthe 
Sf-Laurenf 6 St-Jérôme 
Limoilou à Victoriaville

CLASSEMENT

Mi G P N BP BC Pt!
St-Hvacmthe 14 12 1 1 101 44 25
St-Lourent 13 N 3 0 85 66 20
Thetford 14 7 6 1 73 66 15
Limoilou 14 S 7 2 67 71 12
St-Georges 14 5 9 0 72 86 10
St-Jêrôme 14 5 9 0 56 76 10
Dowson 13 4 7 2 65 76 10
Victor toville 14 3 9 2 60 94 8

Hier
Aucun match

lime américaine

Hier
Adirondock 4,

Nouvelle-Ecosse 4 (Prolongation) 
Moine 5, St. Catharines 7

Aujourd'hui
Baltimore à Binghomton 
Maine à Hershev 
Springfield ô Rochester

Demain
Rochester à Baltimore 
Adirondock ô Fredericton 
New Hoven en Nouvelle-Ecosse

CLASSEMENT
Section Nord

Mi G P N pp PC Pt!
12 8 2 2 81 55 18
10 5 3 2 64 50 12
10 4 4 2 65 70 10
11 4 S 2 64 77 10
11 1 e 2 53 75 4

Nouvelle-Ecosse
Fredericton
Moine
Adirondack'
Moncton
Sherbrooke

M|
16
12
13 
15 
18
14

N Bp Bc Pts
4 67 63 20 
1 48 29 1 5 
1 50 47 1 5 
1 62 54 15 
1 51 67 11 
1 48 60 9

Aujourd’hui
Vonier à Sointe-Fov, 20h

Demain
Aucun match

CLASSEMENT

| Ste-Mane 
So»nte-Fov 
Vonier 
Anc.-Lorette 
Beau port

midget AAA
Vendredi

Cantons de l'Est ô Lovol 
Bourasso en Maurfcle 
Laurentides au Lac-St-Louis 
Richelieu à Montréal

Samedi
Lac-St-Louis ô Ste-Fov, 14h

Dimanche
Ste-Fov à Richelieu 
Montréal aux Cantons dé l'Est 
Mouricie aux Laurentides 
Laval à Bourasso

CLASSEMENT

Section Sud Bourasso
Mi G P N BP BC Pts

18 13 4 1 116 84 27
Mi G P N BP 8c PH Sointe-Fov 18 12 6 1 94 54 24

St. Cothorlnes 15 9 S 1 69 58 19 Lac Saint-Louis 18 7 1 90 85 21
Hershev 12 9 3 0 50 32 11 Richelieu 18 « 9 1 84 79 17
Rochester 14 6 5 3 51 54 15 Contons de 1 Est 18 « 9 1 85 72 17
Springfield 16 7 8 1 63 65 15 Lourentides 18 8 10 0 97 106 16
Baltimore 14 6 7 1 51 56 11 Montréal 18 6 10 7 91 109 14
New Haven 14 6 7 1 40 50 13 Lovai >9 5 11 3 93 119 13
Binghamton 15 4 9 2 45 60 10 Mouricie 17 6 10 1 76 118 13

summaires hockey

ST. LOUIS 1 
NY ISLANDERS 4

Premwn période
— St Louis; Rettersson te 

(Duntoo Bobvch) 10 26
2— N Y islonders: Nvstrom, 5e 
Merrick. Pofvin) 18 42
Pénolttés: PolvIrtNVI 14 02. 

Bobvch StL 18 04. Sutter StL 20:
00.

Deuxième période
Aucun but
Penohté»: Sutter StL 7 51 B 

Sutter NVI 9:3?
Troisième période

3— NV Islonders Nvstrom 6e 
Persson. Merrick > 6 56
4 —NV Islonders Bossv. tôe 
Bourne. Persson) 16 18 
5—NY Islonders Trottier, 12e 
Bourne Bossv) 19 15

Pénolltés Sutler StL 5 55. 
Turnbull StL. Pofvin NVI 16 13. 
Bourne NVI 16 56 
T»r$ ou but
St Louis 6 6 8—20
NY Islonders 9 6 20—35

Gordiens Monion. St. Louis, 
Me ion son, NY islonders

Assistance 15.0*0

LOS ANGELES 4 
CALGARY 5
Première période

1 — LOS Angeles Dionne. 6e 
fMorrison. Mordv) 2:28 
?—Colgory Peolinsk». 4e (Elo- 

ronto LOVOltée) 6 47
3— Colgorv: Eloronto. 2e (Rem- 

bort, Nilsson) 13:37
4— Colgor v Lovoilée 6e (Pe 

ptinski, Christoff) 15:19

5 —Caigarv: Mokosok, 1er 
(Chouinor/j, McDonald) 16.56
6— Lo* Angeles Chorfrow. )or 

19:59
Pénolité KOTOb LA S: 19.

Deuxième période
7— Colgor v Brtflgmon. 7e (Nils- 

son. Reinhort) 3.04
8— Los Angeles Simmer. 7e (L. 

Murphv) 5:57
Pénolifés: Mindmorch Col 5:11. 

Fox LA 10:13.
Trots»eme période

9— Los Angeles M Murphv. 4e 
( Ruskowsk i, Chortrow > 11.51

Pénalité: HmdmorchCoi8 35. 
Tirs ou but
Los Angeles 7 8 12—27
Coigory 14 7 7—28

Gordiens. Lessard, Los An­
geles. Edwords. Coigory.

Ass«stonce 7.24?

ligue mineure du st-laurent
CLASSEMENT

ATOME

BANTAM

V

Lorettevllle 
Anc.-Lorette 
Vonier 
St Georges 
St Morie

Loretteville 
Vomer 
St-Morie 
Ane -Lorette 
St-Georges

Mi
8
6
7
6
7

G
7
S
4
1
0

PEE WEE

Mi
6
7
7
5
4

G
5
3
1
1
0

N
0
0
n
o
0

N
0
3
4
7
1

PtS
14
10
8
2
0

Pts
10
9

Lorettevilfe 
St Georges 
Vonier 
Anc-Lorette 
St Morie

Vonier 
Ane -Lorette 
St Marie 
St-Georges 
Loretteviiie

Mi
8
6
7
6
7

G
4
3
3
2
1

MIDGET

Mi
7
6
7
4
6

N
2
1
1
3
1

10
y
7
7
3

Pt*
12
ê

LIGUE NATIONALE

B. A. Pli
Gretzky, Edmonton 10 26 36
Bossy. NY Islanders 16 15 31
P Stostny, Québec 14 12 26
M. Stostny. Québec 12 14 26
Nilsson, Coigory 7 18 25
McDonald. Coigory 16 8 24
Trottier, NYI 12 11 23
Bourne. NYI 5 18 23
Fox. Los Angeles 9 13 22
A. Stostny, Quebec « 14 22
Pofvin, NYI 4 18 22
D Wilson. Chicogo 4 18 22
Nicholls. Los Angeles 15 é 21
Clorke. Pho 7 14 21
MocLeon. Winnipeg 7 14 21
Sovard, Chi. 4 15 21
Lofleur, Mil « 14 20
Hothom. Pittsburgh 1 19 20
Ciccorelli. Min. 12 7 19
Goulet, Québec 12 7 19
Kehoe. Pittsburgh 10 9 1»
Howerchuk, Wpg 10 9 19
Anderson, Edmonton 9 10 19
Kurrl, Edmonton • 11 19

NORDIQUES

MJ B A Pt! Pén
P. Stostny 13 13 10 23 4
M. Stostny 13 10 13 23 9
A. Stostny 13 « 14 20 0
M. Goulet 13 II 7 18 4
D. Hunter 13 2 13 15 38
M Tordit 12 5 8 13 8
R. Cloutier 12 3 7 10 é
A Côté 13 2 7 9 7
D. Pichefte 12 t 7 8 14
M Marois 13 2 5 7 16
W. Poiement 13 1 4 5 28
L. Sleigher 9 2 2 4 2
N. Rochefort 9 2 2 4 10
A. Dupont 10 0 4 4 18
R. David 9 1 2 3 0
R. Moller 13 1 2 3 23
P. Aubry 11 0 3 3 2
R. Lapointe 13 0 3 3 18
J. Richard 6 « 2 0 2 0
J. Homel 3 1 0 1 2
M. Bolduc 1 0 0 0 2
M. Eagles 2 0 0 0 2
J. Gorrett 2 0 0 0 0
P. Lacroix 3 0 0 0 2
W. Weir 4 0 0 0 0
D. Bouchard 11 0 0 0 0

Gardiens de but
M) Min BA 61 MOV

D. Bouchord 11 660 46 0 4 18
J. Gorrett 2 120 13 0 6.50

CANADIEN

MJ B A Pt! Pén
G. Lofleur 15 é 14 20 10
D Wickenheiser 16 9 9 18 16
R. Wolter 16 9 8 17 4
M. Naslund 12 6 8 14 0
K. Acton 16 6 8 14 10
S. Shutt 16 8 5 13 4
M. Tremblay 16 5 « 11 6
P Mondou 16 4 7 11 10
G. Carbonneou 13 3 8 11 6
M Napier 10 4 6 10 0
M. Hunter 15 5 4 9 33
L. Robinson 12 2 7 9 17
G Delorme 16 2 6 8 32
B. Goiney 16 3 4 7 4
R. Picard 16 3 4 7 8
G. Gingros 16 1 6 7 4
C. Ludwig 16 0 5 5 6
R. Houle 3 1 1 2 2
R. Green 12 0 2 2 8
D. Daoust 3 0 1 1 4
R. Sévignv 9 0 1 1 2
R. Wamsley 8 0 0 0 0
R. Nottress 8 0 0 0 2
C. Nilon 9 0 0 0 14

Gardiens de but
Mi Min BA Bi Mov

R. Sévigny 8 520 26 0 300
R. Womslev 8 440 25 0 3.41

L'EXPRESS

MJ B A Pti Pén
T. Currie 12 11 10 21 2
G. LupuI 12 4 13 17 18
B McFae 12 5 5 10 54
B MocDonaid 9 4 4 8 2
T Tooker 10 3 s 8 12
J Mocrœ 1) 4 2 6 4
G Therrjen 10 1 5 6 10
A Rutland 7 1 5 6 8
A Eidebriofc 11 T 4 5 6
G Martin 12 2 2 4 13
J Gaulin 10 1 3 4 4
P. Locrotx 6 0 4 4 0
A Côté 9 2 1 3 0
A. Chortram 11 0 3 3 5
T. Johnson 12 0 3 3 36
C. Tonguav 7 V 1 1 2
A. Schliebener 9 1 1 2 0
K Elcombe 10 8 2 2 17
M Boiduc 11 0 ? 2 50
S Côté 4 1 0 1 7
F. Caprice :4 0 1 1 0
N Belland y . 0 1 1 0
C. Molorchu* 8 0 0 0 2

Gardiens de but t
• Mi Bo Min MOV

C. Molorehyk 8 16 480 2 00
F. Coprice 4 13 240 3 25

JUNIOR B

e A Pt»
M Grenier. Ste-Morte 9 17 26
A Marceau. Vonier >4 11 25

T
basketball

Y Fourme». Vonier • 17 25 ASSOCIATION
C. Lemelln. St» Morie n 13 24 NATIONALE
A. Valiiér»! A.. Lorette • 14 23
M Poulin. Ste-Morie 10 12 22 Hier
G Fortin, A-Lorette 12 t 21
S Tonguav. Beauport 13 7 20 Néw Je,!»» *4. N»w> York (2
Y. Bclduc. Ste Van» 12 • 20 San Diego 95. Indiana 100
S Mogeou A.-Lorr»tt» 7 12 1t Detroit 108 Washington 105 

Utah 104. San Anton,o II*
JUNIOR MAJEUR

a A FU
S. Turgeon. Hull 21 SI 72
P Lotontdin». Verdun 36 43 49
M Lemieux. Lovol 29 38 65
C. Vllgroin. Lovol t; 42 59
J Gauthier. Hull 19 31 50
J.-M. Cool. Verdun 23 26 49
P Adev. Hull 14 13 49
C. Verret. T.-R. 21 27 48
B. Douce*. Hull 21 24 45
O. Ro* Ver. II 34 45

REMPARTS

Robert Lebrun 
C. Gosselin 
Denis Do/e 
Claude Lefebvre 
Daniel Letendre 
Richard Cogné 
Alon Bremrver 
François Fortin 
Eric Bernier 
Mario Roberge 
John Baldosori 
N Nellis 
Svlvoin Côté 
Benoit Asselin 
T. Vourontonis 
D Deschênes 
Joel Guimon*

Mi
23
21
22
23
18
23
16
18
S

22
21
21
21
18
20
16
14

19
16

7
16
13

1
5
4
8 
? 
0 
1 
2 
1 
4 
4 
2

22
21
30
17
6

18
12
8
3
8

10
8
5
6 
2 
? 
2

Pts
41
37
37
33
19
19
17
12
11
10
10
9
7
7
6
6
4

Roger Dubé 17. i 3 4 38
Robert Spencer 12 a 2 2 5
Serge Roberge 8 0 0 0 30

Gardiens de but
Mi Min BA MOV

Luc Guénette 19 1100 94 5.13
Sylvain Roy 6 290 29 6 00

INTERUNI VERSITAIRE

G. Hébert. Concordia 
B. Tovlor. Concordia 
R. Bolduc Chicoutimi 
R. Dziotkowiec, Concordia
F. Ste-Mane. Chicoutimi
G. Burnett. McGill 
M. Walker Condordio 
B. Hood Concordia
J Lachapelle, Chicoutimi
J. Sliskovic, Concordio 
A. Carlos. Trs-Rivières
L. Locos Ottowo
K. Kavic. Concordio 
P. Bédord, Concordio
M. Loior.de Concordio

P Gendron 
D. Rtoux 
G. Lopierre 
C. Brochu
B. Neoult 
G Harvev
M. Dussault 
S. Turcotte 
P. Piché
A Blonchette
C. Roussin
N. Boufford 
C Lebel
S. Desiordms 
G. Lachapelle 
S. St-Pierre 
A Tremblov 
C. Blais 
J. Laroche 
J. Gustovi

MJ
4(8)
4(8)
4(9)
4(5)
4(9)
4(9)
3(7)
4(9)
2(6)
4(9)
4(9)
2(6)
4(7)
2(7)
4(8)
4(8)
4(9)
2(5)
2(4)
0(1)

B A Pts7 9 167 7 144 10 14
S 8 13
5 8 133 10 131 11 127 4 t)4 7 116 4 10
6 4 10
S 5 105 5 103 7 103 7 10

T OR
• A Pt!un 7(91 8(10)314) 4(7) 701)

5(8) 2(3) 7(11)2(3) 5(5) 7(8)2(3) 5(7) 7(10)3(6) 3(6) 6(12)1(1) 2(4) 3(5)1(3) 0(6) 1(9)0(3) 1(2) 1(5)1(2) OU) 1(3)
OO) )(2) 1(3)0 1(1) 1(1)
OU) OU) 0(2)0(1) 0 OU)a OU) 0(1)

0 OU) OU)0 OU) OU)0 0 00 0 00 0 0

AAA”
B A Pt»
16 21 37
10 24 34
13 18 31
15 15 30
7 22 29

13 1S 28
13 15 28
14 12 26
16 9 25
12 13 25

8 17 25
9 14 23

13 9 22
6 15 21

12 8 20
7 13 20
2 18 20

MJ B A Pt»
Yves Feriotte 13 16 9 25
Mario Dore 14 ? 19 21
Bernord Giguère 14 6 14 20
Bernard Robitaille 14 14 5 19
Michel Descoteoux 14 4 11 15
Richard Théberge 14 3 11 14
Michel Emond 10 4 7 11
Gilbert Dionne 13 6 4 10
R oc h Voisine 
Gino Gionnottè 
Jeon-R Lévesoue 
Dove Detounov 
Allen Walsh 
Mortln Lofiomme 
Serge Audet 
Henri Choumord 
Serge Lévesoue 
Michel Dufour 
Guv Beoudrv

14
12
14
13
10
12
11

5
13
11
13

24
6

38
19
6

50
S4
45
24
14
16
18
21

8
2
2

18
0
2

Gardiens de but
Mortin Plante 
Aloin BertrontJ 
Bernord Quelle*

Ml Min Bo Mo» Pen
6 422 6 30 4.26 10
1 50.2 4 4 80 0
8 306 6 32 6.26 4

Yount, le plus utile
LIGUE AMERICAINE

1932 — Jimmy Foxx, Philadelphie
1933 — Jimmy Foxx, Philadelphie
1934 — Mickey Cochrane, Detroit
1935 — Hank Greenberg, Detroit
1936 — Lou Gherig. New York
1937 — Charley Gehringer, Detroit 
1931 — Lefty Grove, Philadelphie
1938 — Jimmy Foxx, Philadelphie
1939 — Joe DiMaggio, New York
1940 — Hank Greenberg, Detroit
1941 — Joe DiMaggio. New York
1942 — Joe Gordon, New York
1943 — Spud Chondier, New York
1944 — Hol Newhouser. Detroit
1945 — Hol Newhouser, Detroit
1946 — Ted Williams, Boston
1947 — Joe DiMaggio, New York
1948 — Lou Boudreau, Cleveland
1949 — Ted Williams, Boston
1950 — Phil Rizzuto, New York
1951 — Yogi Berra. New York
1952 — Bobbv Shontz. Philodelphie
1953 — Al Rosen, Cleveland
1954 — Yogi Berro, New York
1955 — Yogi Berro, New York
1956 — Mickey Montle, New York
1957 — Mickey Montle, New York
1958 — Jackie Jensen, Boston
1959 — Nellie Fox, Chicogo
1960 — Roger Moris, New York
1961 — Roger Maris, New York
1962 — Mickey Mantle, New York
1963 — Elston Howard, New York
1964 — Brooks Robinson, Baltimore
1965 — Zoilo Versalles, Minnesoto
1966 — Frank Robinson, Baltimore
1967 — Corl Yostrzemski, Boston
1968 — Denny McLain, Detroit
1969 — Harmon Killebrew, Minnesoto
1970 — Boog Powell, Baltimore
1971 — Vida Blue. Oakland
1972 — Dick Allen, Chicogo
1973 — Reggie Jackson, Oakland
1974 — Jeff Burroughs, Texas
1975 — Fred Lynn, Boston
1976 — Thurman Munson, New York
1977 — Rod Carew, Minnesoto
1978 — Jim Rice, Boston

1979 — Don Baylor, Californie
1980 — George Brett, Kansas City
1981 — Rollie Fingers, Milwaukee
1982 — Robin Yount, Milwaukee

Ml

Robin Yount a récolté 385 votes, 
soit 157 de plus que son rival 
Immédiat. Eddie Murray, das Orio­
les de Baltimore.

Seottte ill Chicogo III 
Phoenix Ilf, Houston ft 
A Mon to 106. Denver 106 
Konvos 117. Los Angeles I3f 
Golden Stote 96. Portlond 111

Auiourd'hui
M'fwoukge Ô Boston 
New York ou New Jersey 
Chicago 0 Phifodolphie 
India no à Detroit 
Seattle â Doltas 
Denver à Utah

Konsos C*tv 0 Phoenix 
Oevetond â Golden State

Demain
Son Antonio a Son Diego 
Houston o Portlond

CLASSEMENT 
DIVISION EST

SECTION ATLANTIQUE

a p mov din
Phiiodefphte 5 0 1 000 —
Boston 5 1 833 1 ?
New Jersey 4 3 .571 2
Wash* n? ton J 4 4?f 3
New York 0 6 000 51*2

SECTION CENTRALE

Atlanta 3 3 soo
Indiana ? 3 400
Chicoao 7 4 333
C leveiand 0 S 000

111 
2 
2*2 
4

DIVISION OUEST
SECTION MIDWEST

San Antonie 
Dallas 
Konsos City
Denver
Utoh
Houston

G p Mov 
6 1 
4 2 
9 2 
2 4 
1 S 
0 5

Ditf.
857 -
667 I 1-2 
600 21-2 
333 31 2
167 41 2
000 5

SECTION PACIFIQUE

Detroit
Miiwoufcee

P Mot. OIN
2 714 -
2 667 1-2

G
Seattle 7
Los Angelos S
Phoenix 5
Golden Stote 3
Portlond 2
Son Diego 0

P Mov Oift
0 1000 -
1 833 11-2
2 .714 2
3 500 31-2
5 286 S
7 000 ;

41
6

39
29
6

20
54
4
0

56
63
S3
20
6
2
0
6

football collégial AU
MONTREAL (PC) — to Fédérolton des os- 

soc lotions sportives collégioies du Québec honorero 
ou cours de son banquet ce soir les loueurs sé­
lectionnés Ou sein des équipes d excellence AA et 
AAA ’ainsi que les entraîneurs de l onnee

C'est là egalement que sero dévoilé le nom du ré­
cipiendaire de la magnifique sculpture en bronze ré­
servée ou loueur por excellence de lo soi son 1982.

Le groupe de musiciens du cégep St-Lourent of­
frira la musique dombionce

EQUIPE D’EXCELLENCE ’AAA"
EQUIPE OFFENSIVE

Sheldon Smith, John Abbott, quort 
Oennis Walker, lenno»ville, demi 
André Oueilef. Trois-Rivières, dem.
Pierre Borbiero, Morie-Victorin. oilier 
Donv Shelonev. Lennoxvilie, ailier 
Wolbv Zatvbnv Lennoxvilie, flonqueur 
David Angel. John Abbott, flonqueur 
Pierre Verchevol. Trois-Rivières, centre 
Jacob Germain, Lennoxvilie, gorde 
Marquis Bourque. Trois Rivières gorde 
Stmon Martin. Trois-Rivières, bloqueur 
Pierre Leblanc. Trois Rivières, bloqueur 

SPECIALISTES
Robin Fecteau. Trois-Rivières, botteur de piocement 
Donnv Molots. Morie-Victorin, dégagement 

EQUIPE OEFENSIVE 
Gobv Svnnotf. Trois-Rivières, loueur de ligne 
Glen Brown John Abbott, loueur de ligne 
Greg Pompeo. vonier. loueur de ligne 
Philippe Sicofte, Morte-Victor in, loueur de ligne 
Ronald Lussier, Trois-Rivières, secondeur 
Ed Enos. John Abbott, secondeur 
Greg Mellos. Vonier. secondeur 
Mike Bremmer, Lennoxvilie, secondeur 
Donnv Cont. Lennoxvilie. dem»

LIGUE CANADIENNE

Dimanche

Demi-finales

Section Est 
Ottowo à Homilton

Section Ouest 
Coigory ô Winnipeg

Chod Coleman, vonier, demi 
Michel Rov. Trois Rivière» demi 
Robm Bélanger, Trots-Rivières, demi 
Glen Corner Lennoxvilie. demi

EQUIPE D’EXCELLENCE "AA"
EQUIPE OFFENSIVE

Stéphane Fréchette. St-Lourenf. quart-or r 1ère 
Pierre Boucher, Victoriaville. demi 
Guv Loforge. Almo. demi 
Patrice Brouilletfe. André Grasset, demi 
Raymond Coisste. Vieux Montréal, receveur éloigne 
François Picard, André Grosset. receveur éloigne 
André Boulanger. Almo. oilier ropproché 
Richard Monette, Edouard Montpetit. demi-inséré 
François Picard. St-Jean, centre 
Alain Gosselin. Maisonneuve, gorde 
Alain Toongnv, Victorioville, garde 
Pierre Pool Corette, St-Georges. bloqueur 
Cloude Bédord. Vieux Montréol. bloqueur

SPECIALISTES
Robert Tréponler. Maisonneuve, botteur de pré­
cision
More Tourigny Drummondville. retour de bottés 

EQUIPE OEFENSIVE
Donald Burns. Vieux Montréal, loueur de ligne 
Bruno Bernier, St Jeon, loueur de ligne 
Stéphane Beaulieu. St-Lourent. loueur de ligne 
Fabien Rov. St Georges, loueur de ligne 
Bernord Lefebvre. Sf-Jeon, secondeur 
Goéton L étourneau. St-Georges. secondeur 
Benoit Thérou*. Bois-de Boulogne, secondeur 
Benoit Dubé. Moisonneuve secondeur 
Pierre Sergerie. CMR, demi 
François Côté. Victoriaville. demi 
Jacques Cossette. St Lowrence, demi 
Raymond Rose. Edooord Montpetit, demi

CLASSEMENT 
Section Est

(Point» comptant! oour le championnat de 
l'ASUQ, entre pgrenthese, fiche globale in­
cluant le! match! horv-concouri)

COLLEGIAL “AAA
L. Homon, St Lou 
S. Amvot. St-Hvo.
M. Daigle. St-Hvo 
J. Botduc. St.Lou.
S. Gagné. St-Lou.
C. Dussault, St-Hvo.
S. Rov, St-Hvo 
S. Tréponier. Thetford 
V. Feriotte Limoilou 
S. Jorrv. St-Lou.
G Blonchette. Thetford 
E Cormier. St-Georges 
E Morm. St-Georges 
M. Monsi, Dow son 
R. Dion. Dow son 
B Giguère Limoilou 
M. Doré, Lomoilou

TITANS DE LIMOILOU

Mi G P H PP Pc P
Toronto 16 9 6 1 426 426 19
Homilton 16 8 7 1 396 401 17
Ottowo 16 S 11 0 376 462 10
Montréol 16 2 14 0 267 502 4

Section Ouest 
Mi G P N PP Pc Pt*

Edmonton 16 11 5 0 544 323 22
Winnipeg 16 11 5 0 444 352 22
Calgary 16 9 6 1 403 440 19
C.-Britannique 16 9 7 0 449 390 18
Saskatchewan 16 6 » 1 427 436 13

visa

Jx jx

Le Soleil. Jean vol itères

La monarqua chez les marqueurs de la Ligue nationale. Wayne Gretzky, 
prenait les choses aisément hier matin au Colisée

résultats à blue bonnets
COURSE NO 1 

Trot o rèclomer M 000 
Bourse $2.300

1— Mors BnOu (G. Loreou»
8—Verto Honover (Mo Côté)
7— Piour Baie f R So m son»
4— G B S (A. Boucher)
6—GvpseneMi N (G Loreoul 
f—Glencoe t-ighter (A Lochonce)
3— Morie Ile Tess (A Bédord)
5— Glencoe Bormoid (R Gendron»
2— Kevstone Tongo (R Gmgros)

COURSE NO 7 
Amble ô rèclomer u.ooe 

Bourse $2.306
6— Rum Do (G. Gendron)
4— Lou Lou Dee (R Somvon)
V—Miss Raven Lind (R Gendron)
)—Vitesse Mogmue (C. Comeou)
8— Lily Angus ( V Boilv)
7— Mule Heod «M Demeri)
9— Spécial t orbes (A Durond
3— Corins Dreom (G Boilv)
?—Philippe Nique (C Bouvrettei 

COURSE NO 3 
Trot non qoqnants de $3 756

Bourse $4.500 9
6~-Armbro vantage 'D. St Pierre)
1— Love Set (J -P Gouthieri
6— MitzvMo'd'A Lochonce)
2— Brandon (A Manno)
7— Noble Litvok (J Hébert»
3— Mountom Trout (G. Gendron)
4— Caresse (J Turcotte)
9—Armbro Webb f R Glngrosi
8— Bomb Score (Mo Lochonce)

COURSE NO 4 
Amble 0 rèclomer $4.006 

Bourse $2,300
7— Smokev HillsChtco (R Gendron)
8— Lori Lou (B Côté)
1— Adoras Volentine (M Bourqeois)
5— Mothers Hoot (J. G Mothers fils!
6— lo Gigue (J -G. Brosseou)
4— Sourgeon Mono ver (C Cor ne au )
3—V.L. Favori (A Bédord)
2— Festival Grade (J Bruvére)
9— As You Were (M Demers)

COURSE NOS
Amble bon qoqnants de 2 courtes 

Bourse $2.900
3— Solo Too ( A Lochonce )
5— Froco Eclipse (A Boucher)
2 - Romores Lucretla (V St Jacques)
4— G R Bve Bve ( R Gendron)
9—Mou Mou Bovomo (G Homel •
7— Ditf The Chief (G. Lomy)
8— Trottinette (S Grisé»
6— Dr Charlotte W (P /eron»
1—Mister G'bo (R Gendron»

COURSE NO 4
Trot 0 réclamer $4.000

Bourse $2.300
7—Seofood O Mouette (M Brosseou) 5-2

5-2 8—Ben Enc (G Hébert» 3-1
3 1 3—Mountotn jiggie (A Lochonce! 4-)
4-1 6—Bves Beauty (S Grisé) 9 2
9 2 7—Strouse S i Y Pe»cho«) 5-1
5-1 4—Soeedv Venture < A Durond) 6-1
6 1 5— The Mt*>vonory (M Comtrond) 8 1
8 1 l—Rovol Song ( A Boucher ) 8 1
8 1 9— Frost Level (G. Beouiteu) )<n

10 1 COURSE NO 7
Amble non goqnont» de $1.000 

Bourse $2 100
?—Smog Time (G Homel) 5-2

5-2 1—Smokev Hills O B (G Gendron» 3-1
3-1 1—The Grov Wonder (Y Botiv) 10-1
4-1 COURSE NO f
9 ? Amble nen-gognonts de $4 000
S-1 Bourse $4.700
6 1 1—Eosv Victor (R Seomont 5-2
8-1 8—Smokev Logez (G. Gendron) 3-1
8 1 4—Armsteod Skip CA. Boucher i 4-1

10-1 3—BavTibtfR Samson) 9-2
9—Jiff y Skipper (Y Gouthter) 5-1
6—Sun Tomer4G Gendron) 6 1
7—Islond Ondv IM MocDonald) 8 1

5-2 5—Worthy Tidings (O MocT<jVi*h) 8 !
3-1 2—Gamin Ducorfour (M Houle) toi
4 t COURSE NO tO
9 2 Amble noh-qoqnont» de l course
5-1 Bourse »2,f70
6 1 8— Iroquois Les» IA Bout her) 5-2
8 1 7—Form De*bt <L Leonard) 4 1
8 1 3—Bve Bve Misty (G. Loreou) 9 ?

10 1 6—Kevstone Oooqer (M MocDonaid) 5-1
5—Ponomoinio 1R Gingros) 6 1
4— A B Bref (Mo. Lochonce) 8 1
8—Ter ronce Hanover (A Lochonce) 8 1

5-2 9—Kennys Pride (S Bouvrette) 10 1
3 1 COURSE NO 8
4 1 Trot non qognontt de $1.2$9

v*2 Bourse $1.$00
51 9—Grizzly (F fier ou») 5-2
6 1 2—Ruthie Honover (Y Poirier) 3 1
8 1 3—Lozv R Jet Speed f£ Seomoni 4-1
8 1 5—Dakota Ronger (D F orgie) 9 2

10 1 7—Glencoe Mohowk (A Boucher) 5-1
4- Romo Song (G. Groulx Ills) 6 1
6—Aigle Dorgent (S Turenne) 8 i
8—Clinto Kid (N Rordter) 8 1

5-2 7- Mobile Lus ( Y Pelcho») 3-1
3 1 6~Lami star (D Desiordinw) 4 1
4 1 S—Skipper Boy (R Somson) 9 ?
9 ? 3-MathersSon (J G Mothers fils) 5 1
5-1 4— Feu De Lion <M Brosseou) 6-1
6-» 2—Nick Angus (Mo lochonce) 81
8 1 9—-Gos Beau (A Bédord) 8 1
8 1 10 - Apt Tos Bunny Bve (M Bourgeois) 101

10-1 1—Lincoln Mariner (J. P Gauthier)
3

_
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Stij«*t le rôle du romp- 
table dans I nvolution 
de l'entreprise 
I-e prix d'entrée est de 
12$ pour les membres, 
• 5$ pour les non-mem­
bres et 10$ pour les, 
étudiants
Veuille* réserver im 
médiat*'ment en télé­
phonant a M. Roger 
Bédard, r i.a 661-74'iO

l<‘'N
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Section de Queber

DINER-CAUSERIE
Le 15 novembre 1982 

i17h45
au Motel Universel

Opposition au MLCP sur l’habitat faunique
par Raymond GAGNE

La Fédération des associations 
pour la protection de l'environnement 
des lacs (FAPEL) s'opposera à ce que

le ministère du Loisir, de la Chasse et 
de la Pêche obtienne le pouvoir de 
“permettre ou prohiber toute mo­
dification de l’habitat de la faune e*. 
d’en fixer les conditions ou normes".

La commission parlementaire du Loisir, de la Chasse et de la Pèche 
entendra, la semaine prochaine, les mémoires relativement au projet d'a­
mendement de la loi sur la conservation de la faune.

Cette opposition est longuement 
explicitée dans un mémoire que FA­
PEL a adressé à la commission par­
lementaire du Loisir, de la Chasse et 
de la Pêche qui siégera au salon rouge 
du parlement, les 16. 17 et 18 no­
vembre. La commission entendra 
alors les mémoires présentés par des 
organismes et des individus re­
lativement au projet d’amendements 
devant être ultérieurement apportés à 
la loi sur la conservation de la faune.

Le ministère du Loisir, de la Chas­
se et de la Pèche veut, par le moyen de 
ces amendements, obtenir le pouvoir 
de réglementer en matière d'habitats 
fauniques.

L'article qui fait l’objet de l'op­
position de FAPEL est le sixième du 
projet de loi. Il se lit comme suit: "Le 
gouvernement peut par règlement, 
pour en assurer la protection, per­
mettre ou prohiber toute modification 
de l’habitat de la faune, et en fixer les 
conditions ou nonnes."

Inacceptable

Selon FAPEL, cet article est "car­
rément inacceptable”. Selon l’or­
ganisme qui regroupe près de 600 
associations formées par plus de 
100.000 villégiateurs, l'article numéro 
six ouvre la porte à la création, au sein 
du ministère du Loisir, de la Chasse et 
de la Pèche, d’une structure parallèle 
à celle du ministère de l’En­
vironnement. En somme, l’article 6. 
dit FAPEL. place le ministère du Loi­
sir, de la Chasse et de la Pêche en 
situation de conflit avec le ministère 
de l’Environnement en lui donnant 
une juridiction générale sur tous les 
habitats et en l’impliquant dans l'é­
laboration de normes générales dans 
un domaine déjà sous la juridiction du 
ministère de l’Environnement.

FAPEL est d'avis que l’article 6

“ne tient aucun compte des situations 
prévues par le règlement relatif à 
l’évaluation et è l’examen des impacts 
sur l'environnement”
Action complémentaire

Après avoir rappelé que le mi­
nistère de l'Environnement possède 
une juridiction sur plusieurs types 
d’habitats, en particulier sur les nves 
et le littoral des lacs et cours d’eau et

les plaines d'inondation, FAPEL dit 
souhaiter que le MLCP s'implique de 
plus en plus dans le domaine de la 
protection des habitats fauniques 
mais qu'il le fasse de façon comp­
lémentaire A l’action du ministère de 
l’Environnement

“La création du ministère de l'En­
vironnement. dit FAPEL a été en­
tièrement justifiée par la nécessité 
d'avoir un ministère spécifique chargé

de veiller à la protection de l'en­
vironnement. Lui enlever des ju­
ridictions serait donc un recul im­
pensable et le partage de juridiction 
un dédoublement inacceptable du 
point de vue de la gestion des fonds 
publics."

FAPEL insiste pour que cette im- 
lication se fasse de façon comp- 
' men taire sans créer de nouveaux

conflits.
P1lé

Il ne faut pas laisser de 
côté la flore et les poissons

par Raymond GAGNE
Le Conseil consultatif sur les ré­

serves écologiques du ministère de 
l’Environnement juge que “les lois qui 
ont comme objectif la conservation et 
la protection du territoire et de notre 
patrimoine biologique doivent être 
bien articulées afin qu'elles se comp­
lètent et qu'etles ne laissent pas cer­
tains territoires ou certaines espèces 
animales ou végétales sans pro­
tection”.

Cet objectif est mis en relief dans 
un mémoire que le conseil adresse à la 
commission parlementaire du Loisir, 
de la Chasse et de la Pêche qui siégera 
les 16, 17 et 18 novembre au salon 
rouge du parlement.

La commission entendra alors les 
mémoires présentés par les or­
ganismes et les individus lors de l’é­
tude du projet de loi sur la conser­
vation de la faune déposé par le mi­
nistère du Loisir, de la Chasse et de la 
Pêche, dans le but d’obtenir une ju­
ridiction complète sur les habitats fau­
niques.

Selon le Conseil consultatif sur 
les réserves écologiques, ce projet de 
loi n'est pas suffisamment articulé et 
ne s’intéresse qu’aux espèces fau­
niques, laissant de côté les espèces 
floristiques et voire même les pois­
sons.

De là, dit le conseil "l'urgence 
que toutes les espèces fauniques et 
floristiques rares ou menacées soient 
protégées par une même loi ou par des 
amendements majeurs à des lois exis­
tantes”.

Certains articles

Le conseil appuie ses dires en 
procédant à l’analyse succincte de 
certains articles du projet de loi du 
MLCP

Ainsi, le conseil se dit en accord 
avec l’article 3 du projet qui dit 
"qu’un agent de conservation et un 
fonctionnaire visé à l’article 10 sont 
notamment chargés de veiller à l'ap­
plication de la loi sur les réserves 
écologiques”?

Le conseil désire qu'on apporte à

cet article certaines précisions. En 
particulier, mentionner que “la sur­
veillance s’applique à certains articles 
de la loi sur les réserves écologiques et 
à certains articles de ses règlements”.

Les mesures prévues aux articles 
25 et 26 ne satisfont pas le conseil. 
“Ces mesures sont insuffisantes et 
incomplètes", dit le conseil.

Ces articles, précise le conseil, 
“ne concernent que ta faune et font 
omission des poissons II est urgent, 
ajoute le conseil, que toutes les es­
pèces fauniques et floristiques rares 
ou menacées soient protégées”.

L'organisme suggère que la pêche 
et la cueillette des oeufs soient ajou­
tées comme catégories d'interdiction, 
afin d'assurer la protection des es­
pèces fauniques menacées.

Le conseil suggère finalement de 
nombreux éléments “qui lui semblent 
nécessaires dans un éventuel projet 
de loi ou pour des amendements ma­
jeurs à des lois existantes afin de 
protéger les espèces fauniques et flo­
ristiques rares, menacées ou en dan 
ger d’extinction”.

l’environnement
par Raymond GAGNE ffl n ■

Le Zoo de Grandy a accueilli 
283.500 visiteurs payants en 1982. Ce 
chiffre représente une diminution de 3 
pour 100 par rapport à 1981. Le Zoo de 
Granby considère toutefois avoir fait 
mieux, cette année, que plusieurs au­
tres sites touristiques qui ont en­
registré des baisses de l’ordre de 10 à 

12 pour 100 On a remarqué, en par­
ticulier. l’absence des groupes de l’âge 
d’or venant habituellement de l’ex­
térieur et des jeunes dont l’âge varie 
entre 14 et 18 ans “Si le nombre de 
visiteurs de ces deux classes s’était 
maintenu, dit-on au zoo, la société 
aurait dépassé les résultats obtenus 
l’an dernier. Donc. 283,500 visiteurs 
payants auxquels il faudrait ajouter 
les 76.000 autres qui ont été admis au 
zoo gratuitement

Hydro-Québec
Les Québécois ont jusqu’au 8 dé­

cembre pour consulter l’étude des ré­
percussions environnementales du 
projet d’un nouveau poste à 315-25 kV 
qu’Hydro-Québec songe à construire 
sur l’emplacement de l’actuel poste 
Charland situé dans le secteur nord- 
est de Montréal. Le projet prévoit 
aussi la mise en place d’une ligne de 
sept km de longueur qui reliera le 
nouveau poste au point Anjou en 
empruntant un couloir de transport 
déjà existant. C’est en raison de son 
importance que ce projet a été as-

Visiteurs
moins
nombreux

sujetti à la procédure d’évaluation et 
d’examen des impacts sur l’en­
vironnement. Les personnes ou or­
ganismes intéressés à prendre 
connaissance des documents relatifs à 
ce projet peuvent, entre autres en­
droits. les consulter dans les locaux du 
Bureau d’audiences publiques è Mon­
tréal et au 2360 chemin Sainte-Foy à 
Québec, no de tél.: 643-7447.

Une conférence
Les mammifères manns du golfe 

du Saint-Laurent à travers les saisons 
font l’objet du sujet qui sera traité par 
un chercheur, M. David Sergeant, du 
ministère des Pêches et Océans, dans 
le cadre des conférences organisées 
par la Société linnéenne du Québec le 
mardi 16 novembre. Cette conférence 
sera présentée à l’amphithéâtre de 
l’Aquarium de Québec à 20h. Tous les 
intéressés sont invités à y assister.

La chasse
Pour la saison 1981-1982. le mi­

nistère du Loisir, de la Chasse et de la 
Pêche a émis 669,590 permis de chas­
se. Il s’agit d’une augmentation de 7 
pour 100 par rapport à l’année pré­
cédente. 659.203 permis furent émis 
au profit des Québécois résidents et 
10.387 aux non-résidents.

ABRI FISCAL
Immeuble Classe 31
votre

revenu
impôt paye 

actuellement
impôt paye 

si vous avez 
un abri fiscal

30 000 S 8 771 S 864 S
35 000 S 11 778 S 2 948 S
45 000 S 17 228 S 6 974 S
55 000 S 22 925 S 11 778 S
65 000 S 28 992 S 17 228 S

Comme vous le constatez il devient très im­
portant aujourd’hui de connaître les lois et 
plus particulièrement celles qui vous permet­
tront de conserver pour vous la remuneration 
si durement acquise

Si vous possédez une bonne reputation de 
crédit aucun comptant n'est necessaire De 
plus, l'administration des immeubles est con­
fiée a des professionnels dans le domaine

AGISSEZ MAINTENANT
Ce privilege à l’encontre de la croyance po- j 
pulaire n est pas réservé exclusivement aux j 
riches

GUY PARE COQ.OQO/I
& associés inc.

Courtier en Immeuble

Des Salades
optent

UNE BONNE ÉCONOMIE
Grâce aux bonnes economies que vous 
pourrez faire en magasin, vous aurez 
davantage le goût de manger des salades. 

Détachez le bon de 25< sur n’importe

Juelle bouteille de vinaigrette Kraft, et 
épéchez-vous. car cette offre ne dure 

qu'un temps limité.

BONNE CHANCE!
Quand vous achèterez vos vinaigrettes Kraft, 
n'oubliez pas de participer au Rallye des 
salades de Kraft

Vous pourriez gagner une superbe 
Plymouth Caravelle 1983 (valeur au detail 
suggeree de 11 000S). Vous trouverez les 
informations, les réglements du concours et 
les formules de participation partout où 
vous vous procurerez les vinaigrettes Kraft. 

Bonne chance!

LES VINAIGRETTES, 
C’EST L’AFFAIRE DE KRAFT

UNE BONNE NUTRITION
Si vous vous préoccupez de la santé de 
votre famille, préparez-lui de bonnes salades. 
Les salades sont d’excellentes sources de 
vitamines et de fibres, éléments essentiels 
a un regime sain et nutritif.

Servez donc de la salade à chaque 
repas, faites-en même un plat principal.
C'est si bon pour la santé!m pour la santé:

UN BON GOÛT!
Déchirez une pomme de laitue, tranchez 
un concombre croquant, coupez un oignon 
frais et votre salade est prête à servir.

il n en tient au a vous d’y mettre votre 
gTam de sel et de la rendre encore plus 
savoureuse en y ajoutant votie vinaigrette 
KRAFT preferee.

Après tout, il n’y a rien de tel, pour 
rehausser le coût d’une bonne salade. 
Qu'une excellente vinaigrette.

e 198; Kraft limitée

25* DE RABAIS 25* DE RABAIS
j l’achat dr n’importe quelle vinaigrette KRAFT che? un détaillant participant a l'achat de n’importe quelle vinaigrette KRAFT chez un détaillant participant.

M If détaillant participant Tout avoir rem Sour e a valeur de ce Son i votre Jient qui a acheté un des produit* 
KRAFT désignés KRAFT LIMITEE. 8b00. cheminDevonshire WontJtoval(Quebec)H4P2Mvousrembour- 
era la somme dr 2î>* plus 7* pour frais de manutention Un remboursement pour toute autre raison constitue 

une fraude. Sur demande vousdever prouver l'achat de slocks suffisants des produits KRAFT visés 
par l’offre pour lustiher le nombre de bons rembourses Ces bons ne seront acceptes oue par I inter

mediairc des détaillants participants Le client est tenu de payer la taxe de vente ou toute autre 
taie semblable. le bon est nul s'il est I obier d'unr interdiction. <f une restriction ou dune taxe.taie semblable. Le bon est nul s'il est l'obier d'une interdiction, a une restriction ou d one raie. 

Aus fins de remboursement, poster a KR AFT LIMITEE. C? 3000. Saint^ean (Nouveau- 
Bmnswiik) F.2L 4Li. Valeur de rachat 1/20* par bon

Cher consommateur Faites rembourser ce bon rapidement chez le détaillant parti 
cp-nt U» seul remboursement de 25* par article L'offre es» valable au Canada 

NK seulement sur le produit KRAFT specie *M.C de KRAFT LIMITEE

L’offre se termine e 8 décembre 1982
«■art

lM?ô?bôri

M lr déraillant participant Four avoir rembourse la valeur de ce bon à votre citent qu» a acheta on (b< produit» 
KRAFT désignés,KRAFT LîMITÉF 8NMÎ. chemin Devonshire. MontRoval (Quebec) H4P7KA vous rrtnhour 
sera la somme de 25* plus 7* pour Irais de manutention Un remboursementpour toute autre raison ron'titue 

une fraude Sur demande, vou^ àtxi prouver l’achat de stock' suffisants des produit* KRAFÎ visés 
par f offre, pour lustifirr le nombre de bons remboursés Ces bons ne seront acceprcs c^ut par linrer 

rrediaire des defaillants participants Le client est tenu de paver ta taxe de vente ou toute autre 
taxe semblable l e bon est nul s'il est l'obfet <f une interdit ftot. d’une résine tion ou <f une taxe 

Au* fins de remboursement poster à KRAFT LIMITÉE. CP 3000 Samt-lean (Nouveau 
• ^ Rrunsoickl E2Î 41 3 Valeur de rachat 170* par bon
i L ber consommateur: Iattes rembourser ce bon rapidement che; le defaillant ram
^=*- ’’’ "mb-" ' ■r"f ie .’?• ps .rtiiL ' *»• •• - able n rv .

sfulenjent tut le produit KRAFÎ spécifié *M C. de KRAFT LIMITEE

Loflrc sc termine le 24 novembre 1982.
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FARINE
pré-tamisée, Robin Hood

emb. de 3.5 kg

3,19$

BANANES CHIQUITA
Produit importé

55
25

c

MARGARINE
molle, Lactantia

cont. de 2 lb

1,69$

OIGNONS JAUNES
Canada no 1 
Produit du Québec 
emb. de 0,90 kg (2 lb)

SAUCE A 
SALADE

Miracle Whip de Kraft
bocal de 1 litre

1,99$

24
CHOUX VERTS -
Canada no 1 1
Produit du Québec "

C
8
18

C/kg

C/lb

ÉCHALOTES m
Produit de la Californie
le paquet jMÊk V

DETERSIF
pour la lessive, Surf

boîte de 2 kg

2.79$

RÔTI DE LONGE
DE PORC m u-
Bout du filet *»,0 1 $/kg

2,18$/ib

FILET DE
TURBOT 5,47$/kg
Surgele A2,48$/.b

BOEUF HACHÉ
Mi-maigre _ __

4,37$ kg

1,98$/ib

BACON TRANCHÉ
Sodor
500 g mm2,48$J

BOISSON 
OU JUS

variété de saveurs, FBI
6 bouteilles de 6 oz

PRIX EN VIGUEUR DU 10 AU 13 NOVEMBRE 1982
Pour lot marchands da la région da Québec

NOUS NOUS RÉSERVONS LE DROIT DE LIMITER LES QUANTITÉS

Quéto«c, Le Soleil, mercredi 10 novembre 1>«2

POUR LES MARCHANDS PARTICIPANTS SEULEMENT

COTELETTES 
DE PORC

Avec os .SUCRE BLANC
[/r granulé, St-Laurent
Ifi - emb. de 4 kg5,25$
2,39$2,38$

JUS DE POMMES
surgelé. Rougemont » AA
boîte de 355ml OT<

RIZ FRIT
variété de saveurs. Dainty A A
boîte de 350 g 00(

THÉ
orange pekoe. Tetley 1 O O
boîte de 72 sachets 1 |Uv5

SEVEN-UP
ordinaire ou sans sucre
bouteilles consignées A j§ A
6x 750 ml 4,47$

DÎNER
Cordon Bleu m 4Q
boîte de 15oz 1 |*7$

CROUSTILLES 
régulières ou barbecue
Humpty Dumpty m 7 A
sac de 200 g 1 f 1 7 $

MÉLANGE À GÂTEAU
tout-en-un de Betty Crocker M 4Q 
boîte de 310 g 1 i v#$

CÉRÉALES
Shreddies de Nabisco ^ QQ
boîte de 500 g M g JL w %

FÈVES JAUNES COUPÉES OU
POIS VERTS
assortis, de choix. Idéal C7
boîte de 14 oz «## (

BAIN DE MER
aux algues marines. Alfredo "I CA 
cont. de 900 ml 1 , 37$

CROÛTE À TARTE
Robin Hood m |Q
emb. de 19 oz 1 g 1 7$

COLLATION INSTANTANÉE
variété de saveurs. Gattuso A A
boîte de 70 g O O CMAÏS CRÉMEUX 

de fantaisie. Idéal
boîte de 14 oz 9 # C

GELÉE DE PÉTROLE
Vaseline m AA
cont. de 250 g 1 #Tt$

SODA À PÂTE
Cow Brand ÆL A
boîte de 500 g 071

YOGOURT
variété de saveurs. Yoplait A A
emb. de2x175g 77C

FLOCONS DE JAMBON 
\ Cordon Bleu ■■ CA
\boîtede184g 1

BALAI
(5 cordes). Impérial 7 CT /
chacun 0,3 / y

! 9
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Des débouchés possibles 
pour les vieux journaux

per Raymond QAQNE
Dans un rapport d’une trentaine de pages, le 

Conseil pour la mise en valeur des ressources 
secondaires soumet trois recommandations prin­
cipales auprès du gouvernement fédéral.

Le conseil recommande d'abord "d’encourager 
la construction d’unités de désencrage” du papier 
joumaL En second lieu, il invite le fédéral à en­
treprendre les premiers tests relativement â l’u- 
tihsation de vieux journaux non désencrés comme 
remplacement à la pâte vierge dans la production de 
papier journal Enfin, il suggère à Ottawa "d’en­
courager le développement de litière sécuritaire 
pour les animaux" faite à partir de papier journal 
déchiqueté.

Le conseil soumet ces recommandations après 
avoir constaté que "la pénurie de fibres de bois au 
Canada est maintenant une réalité et que, pa­
rallèlement, le secteur du recyclage souffre de 
pénurie de marchés pour les vieux journaux".
Le désencrage

Autres suggestions
En ce qui a trait à l’utilisation des journaux non 

désencrés dans la production du papier journal le 
conseil croit que l'encouragement apporté par le 
gouvernement est nécessaire au moins pour que des 
études prélminaires sur la viabilité d’une telle tech­
nique soit démontrée Le conseil pense que cer­
taines papeteries pourraient éventuellement utiliser 
entre 2 et 5 pour 100 de vieux journaux dans la 
fabncation de leur pâte.

Un secteur qui pourrait aider â stimuler de 
façon significative la récupérationfchi papier journal 
est celui de la fabrication de litière pour animaux. 
Le conseil y voit toutefois un préalable "Que le 
gouvernement, dit-il poursuive des recherches en 
ce domaine". Il y a lieu de s’assurer qu’aucun 
problème de santé n’est lié à une telle utilisation du 
papier journal imprimé et de voir à ce qu’elle 
n'affecte pas d’autres secteurs d’activités tels que le 
désencrage, l’incorporation du vieux papier à la pâte 
vierge et l'exportation.

Au sujet du désencrage, le conseil estime que 
cette technologie a fait depuis longtemps ses preu­
ves et soulagera la pression exercée actuellement 
sur nos forêts tout en fournissant des marchés 
v astes et stables pour les vieux journaux.

Le conseil remarque que, dans ce domaine, le 
gouvernement a fait défaut d'assufer le leadership. 
Il en prend pour preuve la réalisation de la première 
usine de désencrage construite par l’Ontario Paper 
Company. "La décision de mettre sur pied une telle 
usine vient de la compagnie”, dit le conseil

Le conseil signale aussi qu'il existe au Québec 
un potentiel pouvant permettre d’alimenter “une 
grosse unité de désencrage (100,000 tonnes par 
année) ou, comme alternative, plusieurs unités 
(30,000 tpa.). Papier Cascades propose actuellement 
un projet de cette nature.

Encres non toxiques

Le conseil suggère de plus que des recherches 
pourraient permettre de savoir s’il est possible 
d'utiliser des encres non toxiques dans l'impression 
du papier journal.

En résumé, le rapport du conseil pour la mise 
en valeur des ressources secondaires tente d'établir 
un lien entre la pénurie de bois de pâte et le manque 
chronique de marchés pour les vieux journaux et 
suggère certaines initiatives à prendre par le gou­
vernement du Canada.

Le rapport porte la signature du président de 
Recyclage-Québec. André Paradis, et celle du re­
présentant des associations ontariennes affiliées au 
conseil, M Paul Taylor.

L* prince Philip a annoncé, en conférence de presse, à Toronto, que la Fondation internationale pour la 
faune consacrerait $750.000 pour sauver les baleines de l'Arctique.

Une tournée de Philip en 
faveur de l’environnement

DES CENTAINES DE SPÉCIAUX 
DANS NOS 15 MAGASINS

CeVV® Qoa'e

D\ace

wa^TftO

Ces pru sont en vigueur flans tous les Stuflios Gosselin Ltee et sont suiets a changement sans préavis Le te«te prévaut sur les illustrations en toutes occasions

CARTES OC CREDIT VISA MASTER CHARGE AMERICAN EXPRESS ACCEPTEES - PLAN OE FINANCEMENT ET MISE OC COTE

J

*
»

\

LES STUDOS
♦^h GOSSELIN

--------  DIVISION PHOTOGRAPHIE

LEVIS 102 Rie KENNEDY 833-5860
10 Ave BEGIN 837-8868

QUEBEC 12 Côte de la FABRIQUE 692 4515
STE-FOY 3207 Ch SAINTE-FOY 653-3220

2600 Boul LAURIER 656-6309
Complexe Centre-Vitle

Sherbrooke — Montmagny — Rimouski
15 MAGASINS POUR MIEUX VOUS SERVIR !

Saint-Georges — Sainte Marie — Piesstsville — Thettord Mmes -— Alma — Jonquiere

TORONTO (PC) — Après Tokyo, Houston et 
Chicago, le prince Philip s'est rendu à Toronto, hier, 
pour susciter des dons à la Fondation internationale 
de la faune.

"La question essentielle ici, a déclaré le duc 
d'Edimbourg en conférence de presse, est la pré­
servation de l’environnement naturel.”

La fondation, qui regroupe 26 associations 
vouées à la conservation dans le monde, a recueilli 
$100 millions depuis sa création, en 1961 La section 
canadienne a amassé $2 millions depuis 1979

Le prince Philip a demandé la coopération des 
gouvernements, des particuliers et des associations 
pour préserver l’environnement.

Il a signalé que la surpopulation du globe va 
poser d'énormes problèmes, dont une demande 
impossible à combler pour les ressources re­
nouvelables et non renouvelables.
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VEDETTES D’HIVER
inséré dane ce Journal la mercredi 10 novembre

Page 4 - Notre solde de S0% de rabais n inclut pas les 
colliers de perles an culture 3 199 99* ni tes 
bouc tes Boutons assortis à 79 99* vendus dans 
nos magasins
t es lettres K m O de la liste de bijou « reprpsen 
lent des pendentifs et non pas des bracelets 

Page $ • Le pri» apres sotdo du chandail et du pantalon 
d entrainement Monsanto pour fuies aurait dù se 
lire 11.99$ ch
Le costume de neige a 49,99$ pour tilles n est 
pas vendu dans te rouge m dans la taille 14 
dans tous tes magasins
Le: pu» après solde de la sélection de blouses à 
8.99$ i haque (C) pour fillettes 2 à 6X auraient 
dù être 9.99$ et 10.99$. Les blouses chandails 
et pantalons (A el B) pour tilles sont vendus en 
tailles 8 A 14 au lieu de 7 à 14 Les chandails et 
pantalons d entrainement (C et O) sont vendus 
dans tes tailles P M . G

Page 7 - l es bottes Kodia* pour garçons sont vendues 
dans tes pointures 4 6 et 6 seulement 

Page iv • Les patins è roulettes pour tilles et garçons ne 
sont pas vendus dans la pointure 11 

Page 17 • Le véhiculé d agrément Tonka é 17.99$ n'est pes 
muni d'un support d'un bidon â essence et 
d'une roue de secours, tel que mentionné II est 
vendu tel qu illustré
La livraison du circuit de course Larer a été re­
tardée Les bons de réservation seront honorés
Nous nous excusons de ces erreurs

auprès de notre t liemète /

LE MEILLEUR AMI
DU CHIEN.

Dr Ballard

L Association canadienne des vétérinaires certifie 
que la valeur nutritive de Dr Ballard répond a ses normes

Si le chien est le meilleur ami de l'homme, Dr Ballard-o 
est certainement le meilleur ami du chien. Un ami qui 
répond a ses désirs et a ses besoins.

Vous savez que votre chien raffole de la vraie viande 
et qu’il a besoin d'une nutrition complète et équilibrée.

C’ est en plein ce que lui donne Dr Ballard Chaque 
boite contient de bons morceaux de vraie viande dans sa 
sauce, en plus de jouir d’une reputation de premiere 
qualité qui en fait la marque la plus vendue au pays.

Devenez vite le meilleur ami de votre chien. Nourris­
sez le de Dr Ballard tout en profitant de ce coupon, 
vous serez alors deux fois gagnant.

23<t DE RABAISr
I
I SUR N' IMPORTE QUELLE BOiTE DE DR BALLARD
I 
I

L

Au maff hand- En retour de chaque bon que 
vous accepterez en notre nom à titre 
cf igent autorisé, nous vous 
remettrons 23 cents plus 7 cents 
de frais de manutention. Sur 
demande, vous devrez produire 
des factures établissant qu'au 
cours des 90 |0urs précédant la 
demande, vous disposiez dùn 
stock justifiant le nombre de bons 
honores Tous les bons taisant 
I obiet d un remboursement de 
viennent la propriété de Nabisco 
Brands Ltèe 1. Dundas Street 
West. Toronto (Ontario) MSG 2A9 
Tout autre usage est frauduleux Seuls

les détaillants de nos produits sont autorisés 
a presenter une demande de remboursement 

Valeur au comptant: 1/204 Poster 
votre demande de rembouf sement
a Nabuco Brands Ltèé.C.P 3000 
Saint - Jean. ( Nouveau -Brunswick). 
E2L 4L3. C ette offre prend fin
le 31 décembre 1984 Un seul bon 
par achat sera accepté et 
remboursé chez les marchands 
particioants seulement

0?315ôbH

Usager autorise de la marque

?
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JUS DE LEGUMES
V-8

boîte de 48 oz

V '/ 1R \W5&5

, „ ****•-

GATEAUX 
CARRÉ FEUILLETÉ CRÈME 
ET POMMES, JOS & LOUIS 

OU DEMI-LUNE AU 
w./-* CHOCOLAT, VACHON 
f # boîte de 6

y

POUDRE POUR GELEE 
VARIÉTÉ DE SAVEURS

JELL-0 
boîte de 85 gJBLL'O

«ga* 1
A^M80|5p jft

***£$33
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UN PROPRIO 
MILLE FOIS 

PLUS PRÉSENT.protffbec
NOUS NOUS RÉSERVONS LE DROIT DE LIMITER LES QUANTITÉS

LES PRIX 
CONFIANCE

PRIX EN VIGUEUR DU 10 AU 13 NOVEMBRE 1982
Pour lu» marchand» de la région de Quebec

JAMBON CUIT
EN TRANCHES 

BILOPAGE

RÔTI DE CUISSE DE PORC
UN BOUT OU L’AUTRE

SAUCISSON
EN TRANCHES 

RÉGULIER, LAFLEUR

BOEUF HACHE
Mi-maigre 4j37$! kg 

1,98$/ib

CRETONSFRAIS
Bilopage
epib. de 275 g 2,28$

CROQUETTES
DE POISSON
Surgelées 2,38$ m 

7,08$/ ib

BACON TRANCHÉ
Régulier ou erable 
Maple Leaf
500 g 2,68$

FOIE DE PORC
En tranches ou 
en morceaux 1 f28$!\Lg

58C/\b

PAIN SIMILI POULET 0 --
Lafleu?°heS 3,92$/kg

/, 78$ ! Ib

CAFÉ INSTANTANÉ
ordinaire ou décaféiné 
Taster’s Choice
bocal de 4 oz

 JL,

3,49$
POULET
désossé. Cordon Bleu
bocal de 175 g 99$

MARGARINE MOLLE
Parkay de Kraft
cont. de 2 Ib 1,77$
JUS OE TOMATES
de fantaisie. Bright’s
boîte de 19 oz 59c

RELISH
en cubes. Habitant
bocal de 750 ml 1,77$
SAUCE
barbecue ou pour sandwichs 
chauds. Cordon Bleu
boîte de 15 ou 19 oz 59c
SOUPE
crème de champignons. Aylmer AQa
boîte de 10 oz w&Ç

RIZ FRIT
variété de saveurs, Dainty
boîte de 350 g 88c

LEGUMES ASSORTIS
feves jaunes coupées, pois verts assortis 
de choix ou mais crémeux 
de fantaisie. Idéal
boîte de 14 oz

CONCOURS

A
GAGNER

EN PRIX
S RENAULT 5 TL 1982

6 VOYAGES AU CLUB MED
9 SOUFFLEUSES ARIENS ST 504

50 OOP* EN BONS DACHAT D'EPICERIE
130 OOP VERRES COCA COLA 455 ml

SO OOP BOUTEILLES DE COCA COLA 750 ml

DU 70 SEPTEMBRE AU 13 NOVEMBRE 1982
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NOUS NOUS RÉSERVONS LE DROIT DE LIMITER LES QUANTITÉS

FRUITS EN COUPE 
VARIÉTÉ DE SAVEURS 

DEL MONTE
4 boîtes de 5 oz

CASSONADE
ST-LAURENT
emb. de 2 kg

CONFITURE
de fraises ou framboises 
avec pectine. Vachon
bocal de 500 ml 1,88$

CRISTAUX
a saveur d'orange ou raisin 
Gai Meunier
emb. de 3 x 3 1/4 oz 1,09$

POIVRONS VERTS
Produit des États-Unis 
Grosseur large 1 r 65$ ! kg

75$, b

FARINE
Brodie XXX
emb. de 5 kg 4,99$

CRÈME DE BLÉ
Nabisco
boîte de 800 g 1,29$

COUCHES
nouveau-né, Pampers
boîte de 48 5,88$

OLIVES FARCIES
manzanilla. Coronation
bocal de 500 ml 2,49$

PASTILLES
régulières ou cerises. Vicks
emb. de 3

POIS A SOUPE
jaunes entiers. Quik Kook
emb. de 900 g

CROUTE A TARTE
Robin Hood
emb. de 19 oz 1,19$

TARTE AU SUCRE
surgelée. St-Hubert
emb. de 680 g 2,39$

MELANGE A PAIN
Spruance
emb. de 3 Ib 1,99$

MENTHES
blanches ou thé des bois. Rito
emb. de 225 g

MELANGE A GATEAU
super moëlleux 
de Betty Crocker
boîte de 510 g 1,29$

BISCUITS
lunch sandwich vanille ou 
beurre d'érable. B M
emb. de 350 g 1,29$

GARNITURE A DESSERT
Dream Whip
boîte de 85 g

NOURRITURE POUR CHATS
variété de saveurs 
Puss'n Boots
boîte de 25 oz

GARNITURE POUR TARTE
au citron. Jell-0
boîte de 12 oz 1,59$

NOURRITURE POUR CHIENS
variété de saveurs. Pep
boîte de 26 oz

D-13
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DETERGENT
pour la vaisselle. Lux
cont. de 500 ml 1,29$
ANTIGEL
Prestone II
cont. de 4 litres 7,99$

CREME-RINCE
régulier ou ultra volume 
Tame
cont. de 225 ml 1,88$
CURE-OREILLES
Q-Tips
boîte de 180 1,29$

DÉTERSIF
POUR LA LESSIVE, SURF 
boîte de 2 kg

2,39$ L Association de paralysie 
cerebrate du Quebec

h

Moi, j’y crois!
Déposez vos dessus de boites de Tide Orvdoi ou Bounce 
et vos etiquettes de Downy dans les boites spéciale 
ment marquees qui se trouvent dans notre magasin 
l Association de paralysie cérébrale du Ouébec Inc 
recevra en votre nom 25c 
pour chaque 
preuve d achat 
que vous 
déposerez entre 
le 1er septembre 
et le 51 décembre 
1982

e*—- S£ RENSEIGNER AU MAGASIN ’ r-

PAPIER HYGIÉNIQUE 
VARIÉTÉ DE COULEURS 
WHITE SWAN
emb. de 4 rouleaux

NETTOYEUR 
LIQUIDE, M. NET 
cont. de 1 litre

DÉTERGENT
liquide. Wisk
cont. de 1 litre

POMMES DE TERRE
CANADA NO 1

PRODUIT DU QUÉBEC 
emb. de 22,6 kg(50 Ib)

POMMES CORTLAND
Canada de fantaisie 
Produit du Québec
emb. de 2,27 kg (5 Ib) 1,59$

CONCOMBRES SANS PEPINS
Canada no 1 
Produit d’Espagne 
Grosseur moyen
chacun

CANTALOUPS
Canada no 1 
Produit des États-Unis 
Grosseur 23
chacun

MOULES À GATEAU
blancs. Variety
boîte de 75

TIRE
Ste-Catherine. B M
emb. de 400 g 1,49$
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Selon le comité Québec-municipalités
La réforme fiscale municipale pourrait échouer
par Maroel COLLARD

A long terme, la ré 
forme fiscale pourrait 
être compromise en rai 
son de trop nombreuses 
contraintes et de nou­
velles responsabilités 
imposées aux mu­
nicipalités.

Dans son rapport, re­
mis au ministre des Af­
faires municipales, le 
comité Québec-mu­
nicipalités constate que 
la réforme a jusqu'ici at­
teint ses objectifs, soit 
l'affermissement de l'au­
tomobile municipale et 
un transfert net de res­

sources aux mu­
nicipalités.

Si l'autonomie fiscale 
est acquise, l’autonomie 
administrative est sou­
mise à de multiples 
contrôles, approbations 
ou réglementations aux­
quels doivent se sou­
mettre les municipalités 
qui sont loin de devenir 
des entités pleinement 
responsables, relatent 
les auteurs du rapport.

Depuis 1980, le comi­
té. formé de re­
présentants du gou­
vernement et des mu­
nicipalités, note que le 
processus de dé­

centralisation ad­
ministrative a légué un 
nombre croissant d’o- 
bligations aux mu­
nicipalités. sans y rat­
tacher de ressources fis­
cales additionnelles, no­
tamment en matière de 
transport des han­
dicapés. de transport 
scolaire et d’é­
quipements de loisirs.

Après avoir dénoncé 
les disparités im­
portantes sur le plan ré­
gional et au palier local 
au niveau des services, 
le comité estime es­
sentiel que soit formée 
une structure per­
manente de tous les in- 
vertenants gou­
vernementaux pour ap­
porter rapidement des 
correctifs aux pro­
blèmes de fiscalité mu­
nicipale

Transport en commun

Sur ce plan, le comité 
croit que la politique ac­
tuelle de subventions 
doit être améliorée en 
acceptant, par exemple, 
que des augmentations 
de tarifs soient ef­
fectuées au moins au 
même rythme que les 
hausses des dépenses et

ceci, de façon A ce que la 
participation des usa­
gers ne décroisse pas en 
terme de pourcentage, 
d’une année à l’autre. 
Au Québec, cette par 
ticipation des usagers 
aux dépenses se situe 
généralement à un ni­
veau plus bas que le 
transport urbain au Ca­
nada. aux Etats-Unis et 
en Europe de l’Ouest. Le 
comité suggère que 
l'augmentation de la 
participation des usa­
gers dépasse de 2 à 3 
pour 100 l’accroissement 
des dépenses.

On recommande éga­
lement que les décisions 
du gouvernement, ayant 
une incidence sur les dé­
penses et les revenus 
des organismes de 
transport, soient prises 
après concertation avec 
les commissions de 
transport et les mu­
nicipalités.

Quant à l'aide fi­
nancière du gou­
vernement, le comité 
propose qu’elle tienne 
compte des disparités 
régionales dans les in­
dices de richesse, de l’ef­
fort fiscal, des dépenses 
et de la densité dé­
mographique.

Laasl«tt* fiscal*

Ayant précédemment 
réclamé l’exclusivité du 
champ foncier, le comité 
recommande une aug­
mentation progressive 
des plafonds ac­
tuellement de 40 et 80 
pour 100 du taux global 
de la taxe municipale, 
applicable aux im­
meubles des réseaux de 
l’Education et des Af­
faires sociales et que le 
programme de paie­
ments tenant lieu de ta­
xes soit élargi à d’autres 
biens. Le comité insiste 
pour que le gou­
vernement du Québec 
poursuive ses dé­
marches, en col­
laboration avec les re­
présentants du monde 
municipal, pour obtenir 
du gouvernement fé­
déral une meilleure 
concordance avec les 
lois et les régimes de 
compensation tenant 
lieu de taxes en vigueur 
dans les provinces et 
qu’il ne puisse uni­
latéralement exempter 
des biens assujettis à 
compensation par une 
loi provinciale. Il sou­
haite que tous les biens 
fédéraux soient portés 
au rôle et évalués 
comme tous les autres 
immeubles sujets aux 
compensations.

Elections à la 
mairie en Ontario

(D'après PC et UPC) — M. Arthur Lggleton. 
par une victoire éclatante, a été réélu lundi à la 
mairie de Toronto et ce, pour un second mandat. Il 
a enlevé 75 pour 100 des suffrages.

A Ottawa, le maire, Mme Marion Dewar, a 
obtenu, pour la troisième fois d'affilée, la confiance 
des électeurs. Son plus proche opposant, un ex­
conseiller municipal a dû reconnaître, tôt dans la 
soirée, sa défaite.

A Sudbury, où sévit un taux très élevé de 
chômage (33 pour 100), M. Peter Wong a accédé à la 
mairie de la ville minière, après avoir eu raison de 
M. Maurice Lamoureux. Ce dernier l’avait, un an 
plus tôt, évincé du poste d’ingénieur municipal qu’il 
occupait.

$»!***>•

PENDANT UN AN

Pendant une année complète,
Nutribec Itée nourrira les 25 chiens 
gagnants du concours “Croc Bout 
Nom d'un chien, pensez-y! Un an de 
bonne bouffe saine, équilibrée et à 
notre goût. Sans que nos maîtres aient 
à payer un sou! Pour avoir la chance 
de gagner, faites parvenir le coupon 
au bas de cette page à:
Concours “Croc Bouf ’
C.P. 9226, terminus postal
St-Jean (Nouveau-Brunswick) E2L 4Y5
Cette adresse est celle du concours seulement.
Croc Bouf est entièrement fabriqué au Québec.
En plus, dites-leur de profiter du cou­
pon-rabais de 50C è l'achat d’un sac de 
4 ou 8 kg Croc Bouf de Nutribec. Ils 
seront contents d’économiser. Vous 
serez contents de vous délecter!

Voilà une nouvelle 
marque d’affection.
Concours

I ------ *-|r -
■ Participez % 
i au concours i
i

i
CROC BOUT
Inscrire en lettres moulées

dresse: , -----

• de tét.:___________ -
e nom de mon chien est:

ate limite de participation: 3t décembre 
M2
our connaître en déiell les règlements 
j concours, consulte* les coupons de 
•rtlcipetlon en magasin.

I
I
I
I
I
I
I

I

Toute une économie

lors de votre prochain achat d'un sac de

«ROC BOUF de Nutribec
de 4 kg ou 8 kg
Au Aétalttanti Nous voue rembourserons 50< plus 7« pour frais 6a manutention en 
échange de cheque coupon que vous recevra* pour lechef du ou des produits In­
diques Ici. Toute autre utilisation constitue une fraude et sur demande vous devra* 
fournir une preuve d echst d'un stock suffisent pour couvrir tous les coupons rem­
bourses Tous le* coupons soumis pour rsmboursement deviennent la propriété de 
Nutribec itée Les demandes de remboursement seront acceptées d# nos distribu­
teurs eu détail seulement Valeur su comptant 1/20«
Pour obtenir votre remboursement poster A Nutribec Itée. boite poetele 3 000. 
Ssmt Jean (Nouveeu-Brunswlck) E2L 4L3 Cette adresse est celle du remboursement 
Croc Bouf est entièrement fabrique eu Québec Cette offre prend fin le 31 mers 1#§3

Un seul coupon per achat

Nutribec Itee

ECONOMISEZ 500

Autre re-
commarlation à re­
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CONCOURS 
NoC/G-8 

ouvert également aux 
hommes et aux femmes

DES SERVICES DE L’ENTRETIEN
Note: Engagement contractuel du 1 er décembre 

982 au 31 mai 1983
Le régisseur des services de (entretien assume no­
tamment tes fonctions suivantes
— Procédé, lors de la préparation des previsions 

budgetaires, a I estimation des coûts concernant 
les reparations masures aux locaux existants

— Voit a preparer les plans et devis en vue des sou­
missions et/ou de l’exécution des reparations 
maieures par le personnel du College

— Planifie la mise en oeuvre et exerce la surveil­
lance des travaux en conformité avec les budgets 
autorisés.

— Elabore et met en place un système de classifica­
tion des plans et devis du College

— Dirige un comité interne concernant (économie 
d énergie,

— Établit un système de procédures en vue de gérer 
les demandes, T utilisation et la distribution du 
mobilier, de I appareillage et de l'outillage sous la 
responsabilité des Services administratifs

— Execute tes travaux que requiert I exercice de ses 
autres fonctions

QUALIFICATIONS REQUISES:
— Diplôme universitaire ou diplôme d etudes colle­

giales avec option appropriée
— Un minimum de deux (2) années d experience 

pertinente
TRAITEMENT ANNUEL:
de 26 986 00$ a 35 497 00$
Les candidatures accompagnées du 
curriculum vitae devront être 
adressées au plus tard le MER­
CREDI 17 NOVEMBRE 1 
a 1 7h00 au

INGENIEUR CIVIL
Une compagnie d excavation mat a t« recnercOe d un mge 
nieu» civil ou (competence équivalente)
— Preparation estimation evaluation soumission
— T ravauv d excavation generale égout aqueduc puits 

d accès route etc
— Competence en administration
— L *per i«nce minimale 3 ans 
—- L anglais serait un atout
Faire parvenir votre curriculum vitae au

Dépt 8160, Le Soleil Liée 
390. St-Veiller est, Québec G1K 7J6

DIRECTEUR(TRICE) 
DES VENTES

Société spécialisée en vente directe recherche un(e) 
gestionnaire des ventes
Une experience du porte a porte est souhaitable 
L'embauche l'entrainement la motivation et la planift 
cation feront partie de son mandat 
Le marche est immense et d importantes subventions 
sont accessibles à nos clients
Un salaire de base boni commission et allocation de 
dépenses composent une remuneration supérieure a 
ce que le (la) candidate) peut trouver ailleurs 
Le défi est proportionnel
Faire parvenir vos impressions et votre curriculum 
vltae avant le 19 novembre 1982 a

SOCIETE D'AFFECTATION DES 
RESSOURCES HUMAINES 
57, Marte-de-l'lr>camation 
Québec (Québec) G1N 3E9

COMMUNICATIONS W.R. DU QUEBEC
Compagnie oeuvrant dans le domaine de la radio­
communication industrielle des secteurs public et 
commercial recherche un(e)

TECHNICIEN(ENNE) SENIOR
EN

RADIO-TELECOMMUNICATIONS
pour son bureau de Québec 

Le (la) candidat(e) devra posséder de (experience en 
calibration de systèmes radio VHF et UHF en entretien 
de système répétitrice en entretien d'equipement de 
calibration Connaissance des techniques modernes 
en micro-processeur serait d'une grande importance
Salaire intéressant avantages sociaux usuels, véhiculé 
disponible
Faire parvenir curriculum vitae a

Communications W.R. Québec Inc 
3575. boul. Hamel ouest Suite 225 
Québec G2E 5G3 
a/s M. Martin Bouchard

COIFFEUR(Eüse)
demandé(e)

Rive sud Minimum 
2 ans d'expérien­
ce Travail à temps 
plein

831-1255

Belle personnalité 
Honnête forte expe­
rience de la vente 
Connaissance de rim­
meuble
Salaire de base plus 
commissions
Faire parvenir curricu­
lum vitae confidentialité 
assurée à

Casier postal 334 
Lorettevllle, P.Q.

CARRIERES

et

PROFESSIONS

UN
MOYEN

EFFICACE

POUR
TROUVER

VOTRE
MAIN-

D'OEUVRE

O

COLLEGE D’ENSEIGNEMENT 
GENERAL ET PROFESSIONNEL 

DE LIMOILOU

POSTES D’ENSEIGNANTS
CONCOURS NO 8211-742-E

HIVER 1983
SECTEUR: Régulier de jour
STATUT: Temps partiel (avec disponibilité)

(Charges complètes et/ou partielles) 
DISCIPLINES:

BIOLOGIE
EDUCATION PHYSIQUE 
MATHEMATIQUES 
CHIMIE 
GEOGRAPHIE
TECHNIQUES DE DIETETIQUE
PSYCHOLOGIE
ELECTROTECHNIQUE

INFORMATIQUE
ESPAGNOL
TECHNIQUES ADMINISTRATIVES 
MECANIQUE DU BATIMENT 
TECHNIQUES INFIRMIERES 
FABRICATION MECANIQUE 
SCIENCES GRAPHIQUES

QUALIFICATIONS MINIMALES REQUISES
Diplôme universitaire terminal de premier cycle dans un champ de specialisation 
approprié et experience professionnelle et ou d enseignement directement perti­
nente
L’absence de diplôme universitaire pourra être compensée pour certaines disci­
plines professionnelles par un diplôme équivalent au niveau collégial profession 
nel et une vaste experience professionnelle et/ou d enseignement directement 
pertinente.
INSCRIPTION
Fournir un curriculum vitae avant 16 heures le 19 novembre 1982

COLLEGE DE LIMOILOU
Bureau du personnel
1300. 8e Avenue. Québec G1K 7H3

"I

DIRECTEUR DU BUREAU 
RECHERCHE ET 
DÉVELOPPEMENT
Fonctions : Sous la responsabilité du vice-recteur a 
renseignement et à la recherche, le directeur du bureau 
Recherche et Développement est responsable de (étude de 
dossiers et de l’élaboration de documents de travail relatifs au 
développement academique; il coordonne (élaboration de 
projets d enseignement à distance et tout travail de recherche 
pédagogique ou de développement académique demandé par la 
Commission des études au vice-recteur à renseignement et à la 
recherche. Il a la responsabilité de (élaboration de nouveaux 
programmes. Il préside les comités de développement 
pédagogique et de services à la collectivité

Exigences : • Posséder un doctorat dans une discipline 
appropriée Les candidats ayant terminé une scolarité de 
doctorat seront également considérés • 3 années d experience 
pertinente.

Traitement : Selon le protocole des cadres en vigueur

Seules les demandes écrites reçues avant le 24 novembre 1982 
seront retenues.

Toute candidature sera traitée confidentiellement

Veuillez faire parvenir votre curriculum vitae au
Secrétariat général
UNIVERSITE OU QUÉBEC À RIMOUSKI 
300. avenue des Ursulines 
Rimouski (Québec)
G5L 3A1

Université du Québec à Rimouski

I___
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Le Soleil, Gilles Lotond

Christiane Olivier: pour que la femme procrée à nouveau dans la joie, il 
faudra qu elle soit libérée du poids exclusif de l'enfant.

"Les enfants de Jocaste”

Ramener l’homme 
auprès des enfants

par Paul ROUX
La mère doit être libérée du poids 

exclusif de l’enfant, estime Christiane 
Olivier. C’est à cette seule condition 
“qu'on lui redonnera le goût de pro­
créer dans la joie et non dans la 
peine".

Dans un essai qui a fait beaucoup 
de bruit depuis sa parution. “Les en­
fants de Jocaste” (1), cette psy­
chanalyste a décrit les effets néfastes 
que provoquent chez les enfants l’om­
niprésence de la mère. Précisons que 
Jocaste était la mère d'OEdipe.

Pour le garçon, l’histoire 
commence bien. Désiré par sa mère, à 
cause de la différence de sexe, il sem­
ble au paradis. Mais “le plus tendre 
des amours” va être suivi de “la plus 
longue des guerres”. Car l’ombre de la 
mère va engendrer chez le fils la peur 
de la castration. De plus, ce dernier 
aura à échapper de l’OEdipe “contre 
sa mère qui ne veut ni qu’il s’éloigne 
ni qu’il la quitte”. “L’enfant mâle, 
poursuit Olivier, traverse là un mo­
ment difficile dont il gardera toujours 
la trace sous forme de terreur de la 
domination féminine". De cette édu­
cation "emprisonnante” à la mi­
sogynie. il n’y a qu'un pas, que l’hom­
me adulte aura franchi allègrement.

La fille, quant à elle, échappe au 
complexe d'OEdipe mais sa situation 
n’est guère plus avantageuse. Car si le 
problème du garçon est d’être un 
objet trop adéquat pour la mère, celui 
de la fille est de ne l’être pas assez. Se 
percevant comme insatisfaisante, elle 
vivra dans un grand vide sexuel jus­
qu'à son adolescence. Et là, avec l’ap­
parition des signes extérieurs de la 
féminité, elle sera projetée brus­

quement dans un trop plein sexuel, 
puisqu'elle sera devenue du jour au 
lendemain un objet de désir. Jusqu’à 
l’éclipse de la ménopause.

De cette situation, conclut l’au­
teur, “nous sortons tous très meurtris, 
portant la trace de notre mère et 
rêvant de notre père. Chez l’homme, 
cela prend la forme du ressentiment 
contre la femme... du refus de la 
femme comme égale. Chez la femme, 
cela prend l'allure d'une course ef­
frénée au désir masculin, course qui la 
rendra esclave de la loi de l'homme et 
méfiante vis-à-vis des autres fem­
mes".

Egalité de rôles

Est-ce à dire que l'homme et la 
femme ne pourront jamais nouer une 
relation satisfaisante ensemble. Non. 
soutient Christiane Olivier, qui estime 
qu'on peut arriver è dépasser ce qui 
reste de la relation maternelle au mo­
ment du rapport sexuel. Mais elle n'en 
croit pas moins que la situation ac­
tuelle est génératrice d'in­
compréhensions entre les sexes et de 
névroses chez les enfants.

Comment remédier à ces dif­
ficultés? Tout simplement en ra­
menant l’homme auprès de la femme 
et des enfants. “Il faut, affirme Oli­
vier, qu'hommes et femmes assument 
une égalité de rôles dans la différence 
de sexes, pour que l’enfant puisse 
concevoir que la différence des corps 
n’engendre pas la différence des pou­
voirs, concept qui sert de base à la 
guerre actuelle entre hommes et fem­
mes.”
(1) LES ESTANTS DE JOCASTE. Edi­
tions Denoël-Gonthier.

Une vie passée dans un 
monde de phallocrates

Christiane Olivier était à Québec 
récemment pour lancer son livre. Pro­
fitant de l’heure qu’on m'avait ré­
servée dans son emploi du temps par­
ticulièrement chargé, je suis allé la 
rencontrer à l’hôtel Hilton, où elle 
était descendue.

LE SOLEIL — Comment vous est 
venue l'idée d'écrire "Les enfants de 
Jocaste”?

C. Olivier — J'ai vécu toute ma 
vie dans un univers de phallocrates. 
Mon père était un grand phallocrate. 
J'ai vite compris qu’en tant que fem­
me j'allais être étouffée, ou presque. 
Je suis sortie de là par la force des 
poignets avant d'être majeure et je 
me suis débrouillée toute seule pour 
mes études et tout le reste. Ensuite, je 
me suis mariée avec un phallocrate 
également. Et j'ai commencé à me 
attre pour travailler en même temps 
que je menais une vie de famille. J'ai 
vite constaté que l’absence de mon 
mari au point de vue éducatif me 
gênait beaucoup parce que j’avais 
plus d'obligations que lui. J'avais une 
enyie folle de sa vie à lui. Je voulais, 
moi aussi, pouvoir bien travailler. Moi, 
je devais penser aux rôtis, à l’école, à 
un tel qui avait 42 de fièvre.

Ensuite ce qui a fait éclater les 
choses, c’est l'Année de la femme, où 
l’on m’a invitée à parler de la femme 
en tant que psychanalyste. Alors là, 
gros problème parce que Freud n’a- 
vait jamais parlé de la femme, sinon 
pour dire des bêtises ou pour dire, à la 
fin de sa vie, honnêtement: Je ne sais 
pas ce qu’elles veulent. Alors, à partir 
de ce que je sentais et de ce que 
j’entendais sur le divan du psy­
chanalyste, et qui ressemblait étran­
gement à ce que je sentais, j’ai trouvé 
les conclusions qui sont à la base des 
Enfants de Jocaste.

LE SOLEIL — Comment le livre 
a-t-il été reçu en France?

C.O. — lia été bien reçu par les 
organismes qui s'occupent de la fa­
mille et du couple, de même que dans 
les milieux éducatifs. Il a été mal reçu 
par les psychanalystes masculins, qui 
ne veulent pas en entendre parler. Il a 
aussi été mal reçu par les féministes 
radicales, car je ne suis pas une ho­
mosexuelle.

LE SOLEIL — Voulez-vous vous 
situer par rapport au féminisme?

C.O. — Pour moi féminisme veut 
dire demander une place, pas tuer 
l’homme. Je m'oppose aux féministes 
qui croient à une spécificité des sexes. 
Moi, je n’ai pas de féminin, excepté 
mon sexe et mon corps

J'appartiens à un féminisme qui 
va durer. C’est d'ailleurs ce que m'a­
vait écrit Benoîte Groult après la pa­
rution de mon livre. Le féminisme 
radical est en train de mourir en 
France La révolution ne peut pas 
toujours durer. Contrairement à ce

que I on entend, le féminisme n'est pas 
en baisse, il change. Après avoir hurlé, 
il est en train de s'organiser. Il est 
devenu constructeur, pas destructeur.

LE SOLEIL — Et ici, comment 
vous reçoit-on?

C.O. — Au Canada, je trouve une 
ouverture extraordinaire. Des femmes 
analystes de Montréal ont couru après 
moi pour me dire que ce que j'avais 
fait était génial. On m’a dit qu’il y 
avait ici une tradition de matriarcat 
qui faisait que les femmes avaient le 
pouvoir de parler.

Les femmes qui viennent d’Eu­
rope sont très frappées par la liberté 
des Canadiennes, qui ne sont pas pri­
ses comme des objets sexuels. Ici je 
me sens une femme libre. En France, 
je suis un objet dont la valeur monte 
ou baisse selon l'âge. Ici, j’ai trouvé 
l'homme très respectueux, peut-être 
un peu trop silencieux, mais jamais 
agressif comme le Français.

LE SOLEIL — La situation que 
vous décrivez est-elle en train de 
changer?

C.O. — Dans certains milieux, ça 
change, en particulier dans les milieux 
d’éducateurs. A mon avis, il y a près 
de 50 pour 100 des jeunes couples qui 
s’engagent à élever les enfants en­
semble. Mais au bout de quelques 
années, beaucoup abandonnent. Ils 
sont perdus par la société, qui propose 
une promotion à Monsieur. Et Mon­
sieur dit à la mère: Je plaque mon rôle 
de père et je touche 4,000 francs de 
plus par mois. Et la mère répond à 
Monsieur qu'il ne peut refuser, que ça 
permettra d'acheter un appartement. 
C’est comme au début de l’in­
dustrialisation, avec la femme à la 
maison et l’homme à l'usine. Ça donne 
de la misogynie partout.

LE SOLEIL — Ecrivez-vous un 
autre livre?

C.O. —Oui. Il portera sur le nom 
du père. J’ai l'intention d’écrire que 
c'est une imposture de dire que c’est 
suffisant de donner son nom à des 
enfants pour en être le père. Alors que 
pour la mère ça va durer 18 ans, pour 
le père il suffit de donner son nom. Et 
tous les psychanalystes sont d'accord 
avec ça. Moi je trouve ça scandaleux. 
Et le jour où je vais toucher à ça, j'ai 
l'impression que les psychanalystes ne 
vont plus se taire mais qu'ils vont 
attaquer.

Le livre portera aussi sur le comp­
lexe d'Electre, qui serait le complexe 
parallèle au complexe d’OEdipe, le­
quel ne peut s’appliquer à une femme. 
La fille hait sa mère parce que celle-ci 
séduit le père. La fille ne peut d’ail­
leurs pas séduire le père parce qu’il se 
tient très loin de l’éducation. Beau­
coup de mères n'acceptent pas de 
prêter leurs maris à leurs filles. Elles 
sont très exclusives en amour, les 
femmes.

Les plus démunis 
leurs prestations

assurés de 
(Lévesque)

par Norman DE LISLE
de la Presse canadienne

Il n'est pas question que le gou­
vernement du Québec coupe dans les 
prestations d’aide aux plus démunis, 
comme par exemple l'aide sociale, a 
assuré hier le premier ministre, M. 
René Lévesque.

“On aura des décisions difficiles à 
prendre dans les prochains mois mais 
on est convaincu de la nécessité de 
maintenir tout ce qui peut protéger 
ceux qui sont le plus dans le besoin”, a 
dit M. Lévesque lors d'un débat sur la 
crise économique.

Ce débat avait été suscité par le 
premier ministre lui-même qui, par le 
biais d'une motion, demandait à l’As­
semblée nationale d'appuyer les 
moyens d'actions du gouvernement 
pour faire face à la crise.

M. Lévesque a rappelé que le 
Québec comptait actuellement, outre 
445.000 chômeurs, plus de 575,000 as­
sistés sociaux répartis dans 200,000 
familles.

La moitié des assistés sociaux 
sont inaptes au travail et le reste est 
constitué de chômeurs ne jouissant 
plus de prestations d’assurance-chô­
mage et qui demeurent incapables de 
se trouver un emploi.

Même si l’aide sociale coûte $1.5 
milliard par année au Québec, elle 
sera réajustée à tous les trois mois, a 
assuré M. Lévesque. "Cela illustre nos 
priorités sociales".

Le premier ministre a fait valoir 
que toute la communauté s’appauvrit, 
la richesse collective ayant diminué de 
6 pour 100. "Mais il y a des misères 
plus vraies que celles engendrées par 
un gel ou une baisse de salaire, celle 
des gens sans voix organisée, a-t-il dit. 
Individuellement et collectivement, il 
nous faut voir aux urgences les plus 
pressantes”.
Mesures

M. Lévesque a profité de sa lon­
gue intervention pour faire le tour de

la situation économique et pour rap­
peler que le Québec ne peut pas faire 
mieux sans la collaboration d'Ottawa.

“Il y a des limites à ce qu’on peut 
faire si le Canada lui-même est gra­
vement malade", a-t-il dit.

Il a rappelé que le gouvernement 
avait diminué le taux d'augmentation 
de ses dépenses à 13,3 pour 100 de
1976 à 1982.

Il a signalé que Québec avait 
réussi à réduire les effectifs du secteur 
public où le nombre d’employés a été 
réduit de 339,000 à 335,000 depuis
1977

La société québécoise est bien

placée pour se relever de la crise à 
condition d’utiliser son capital hu­
main, selon le premier ministre.

En réplique, le chef de l'opposi­
tion, M. Gérard-D. Lévesque, député 
libéral de Bonaventure, s'est étonné 
de la demande d’appui formulée par le 
premier ministre à l'endroit de sa 
politique face à la crise.

"Quand un gouvernement se sent 
coupable, il demande de s’élever au- 
dessus de la partisanerie. a dit le 
député de Bonaventure. Mais sa de­
mande est un constat d'échec et un 
aveu d’impuissance ".

M. Gérard D. Lévesque s’est de 
mandé pourquoi le gouvernement 
avait attendu près de cinq mois avant 
de convoquer l'Assemblée nationale 
pour faire appel ensuite aux députés à 
cause de l’urgence de la situation.

Enfin, le chef libéral a souligné 
cinq principes autour desquels devrait 
s’axer la relance économique. Ces 
principes sont la rigueur budgétaire, 
la création d'emplois, l’instauration 
d'un climat favorable aux in­
vestissements, le maintien des pro­
grammes sociaux essentiels et la mise 
en place d’un climat de concertation.

Mise en tutelle du centre 
hospitalier Saint-Augustin

par Roger BELLEFEUILLE

Le centre hospitalier Saint-Au­
gustin, à Courville, aux prises avec 
des perturbations internes depuis plu­
sieurs années, est en tutelle depuis 
hier. L'information a été confirmée au 
SOLEIL par un porte-parole autorisé 
du cabinet du ministre des Affaires 
sociales.

Le tuteur est M. René Hould, 
directeur général du centre hospitalier 
de Saint-Ferdinand-d'Halifax.

Ce dernier a remis sa démission il y a 
quelques semaines pour oeuvrer 
maintenant dans l’entreprise privée. 

Enfin, cette décision n'aurait rien

à voir avec le foyer de salmonelle, une 
infection bactérienne, qui a éclaté à 
cet endroit et qui limite encore l’accès 
aux visiteurs.

Les restrictions 
tirent à leur fin

Le même porte-parole a précisé 
que cette décision a été prise compte 
tenu d’un climat de gestion "ineffica­
ce” et d’un manque de confiance “gé­
néralisé” chez le personnel.

Cette mesure a été appuyée, a-t-il 
ajouté, par le Conseil régional de la 
santé et des services sociaux, par les 
trois anciens présidents du conseil 
d'administration, par le comité des 
directeurs de l'hôpital et par l’ancien 
directeur général. M. Gabriel Savard.

Les restrictions qui avaient d.û 
être imposées par le centre hospitalier 
Saint-Augustin concernant les visites 
aux bénéficiaires tirent à leur fin.

A cet effet, avec l'autorisation du 
département de santé communautaire 
de l’Enfant-Jésus, la direction de l’é­
tablissement a mis en branle des pro­
cédures pour permettre le retour pro­
gressif à un fonctionnement normal.

Dans ce contexte, les visites se­
ront à nouveau permises auprès des

!>énêficiaires à compter de 14h, ven­
dredi. Toutefois, la direction demande 
aux visiteurs de respecter ri­
goureusement les instructions qui leur 
seront communiquées sur place.

Enfin, la direction de l’é­
tablissement tient à remercier les bé­
néficiaires, leur famille, les bénévoles 
et tout le personnel pour leur ex­
cellente collaboration, leur comp­
réhension et leur dévouement.

•re*''

Moi, Je ne vole
que je ne veux pas 
' ma réputation.
que je ne veux surtout 

perdre ma liberté.
que piquer c'est 

payer tout le monde.

Moi, Je ne vole pas
LE CONSEIL QUÉBÉCOIS DU COMMERCE DE DÉTAIL Vtï

Piquer c’est

Conception Graphique Michéle Jarry


